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INTRODUCTION

Ce document, dont l'objet est d'appréhender les structures 
d'emplois et les modes d'organisation des établissements industriels 
des sous-secteurs 214 (fabrication de machines agricoles), 215 (fabri­
cation de machines pour les industries alimentaires, chimiques, la 
meunerie, la minoterie, fabrication de machines de conditionnement et 
d'empaquetage, fabrication de moules, de matériel pour le traitement 
des surfaces), 217 (fabrication de machines pour les industries tex­
tiles) et 220 (ateliers de mécanique générale) s'inscrit dans une 
série de documents de tratrail destinés à saisir les facteurs explica­
tifs de l'éVolution des qualifications dans la branche mécanique.

Il semble donc nécessaire, pour replacer ce document dans 
une perspective plus large, de rappeler rapidement la problématique 
d'ensemble de l'étude de branche (I), puis d'indiquer quelle a été 
la méthode d'analyse de la relation entre modes d'organisation et 
structures d'emplois des établissements du sous-secteur 213, puisque 
celle-ci conditionne, dans une certaine mesure, la démarche adoptée 
pour les sous-secteurs 214, 215, 217 et 220.

1 - Rappel de la problématique d'ensemble des études de branche

L'objectif général des études de branche consiste à recher­
cher des méthodes de préVision d'évolution des emplois à partir d' une 
analyse des structures d'emplois des établissements, ces emplois étant 
repérés à l'aide de nomenclatures (analyse des structures d'emplois) 
et à partir d'analyses de contenus(2).

(1) : Pour une meilleure information se reporter aux documents de traVail 23-3 et 23-4
Typologie d'organisations et structures d'emplois : sous-secteurs 206-208-213 
et sous-secteurs 211-212

(2) : Document de travail 23-7 : les emplois de la mécanique
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Cette approche des structures d'emplois se situe à deux 
nfveaux t au niVeau des structures globales des établissements et 
au nrveau des structures d'ateliers. Il s'agit donc de repérer des 
groupes d'établissements dans le premier cas et d'ateliers dans le 
second, à structures d'emplois homogènes et de rechercher une expli­
cation à leur homogénéité par l'introduction d'un certain nombre de 
facteurs, essentiellement des facteurs organisationnels et techniques.
La -variable technique est mise en relation avec les structures d'em­
plois au niveau des ateliers et fait l'objet d'une autre série de 
documents de travail (1). La variable organisationnelle quant à elle 
est mise en rapport avec les structures d'emplois globales des établis­
sements.

2 - La méthode d'analyse de la relation entre modes d'organisation et 
structures d'emplois des établissements du sous-secteur. 213

L'étude du sous-secteur 213 a donc donné lieu, dans un pre­
mier temps à une étude approfondie des modes d'organisation des établis­
sements et ensuite à une comparaison de la typologie ainsi dégagée avec 
les structures d'emplois. L'objectif poursuivi était de déterminer les 
critères organisationnels nécessaires à la constitution de groupes 
d'établissements à structures d'emplois homogènes et non pas de connaître 
le fonctionnement réel de ces établissemeutE : 1 es in fermât ion s 
recueillies dans le questionnaire d'enquête (organigramme et tableaux 
de croisement services-fonctions) ne permettant pas d'obtenir ce type 
de résultat.

Les modes d'organisation des établissements ont été appré­
hendés à l'aide d'un certain nombre de critères d'organisation (2) 
classé en deux groupes t des critères externes ou variables "économiques" 
(type d'établissement, taille, type de production...) et des critères 
internes dont certains étaient fondés sur l'analyse des fonctions (2) 
et l'examen de leur répartition dans les établissements et d'autres 
prenaient en compte des caractéristiques de hiérarchie et d'encadre­
ment. On est ainsi arrivé à la constitution d'une typologie de base (3) 
composée de types d'organisations à contenus organisationnels relati­
vement homogènes et construite presque uniquement sur des combinaisons 
de critères externes (variables économiques) :

- type 1 les sièges
- type 2 les établissements de production,organisés sur un 

mode centralisé

(1) : Document de travail 23-3 : dossier technique : sous-sect. 206-208-213 : paru
Document de travail 23-4 : " " : " " 211-212 : paru
Document de travail 23-5 : " " : " " 214-215-217-220 : paru

(2) t La liste complète des critères utilisés et des fonctions retenues est donnée en
annexe p.151 et 155

(3) t Les différents types et leurs caractéristiques constituent le tableau n°17 en
annexe p. 148 et 149
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- type 3 les sièges établissements de moins de 200 salariés 
d'entreprises à établissements multiples dont l'organisation a été 
appréhendée sur un trop petit nombre de cas pour être significative

- type 4 les sièges établissements de plus de 200 salariés 
d'entreprises à établissements multiples, organisés sur un mode décen­
tralisé à double relais (direction de production et direction de 
fabrication)

- type 5 les entreprises à établissement unique de moins de 
200 salariés plutôt organisées sur un mode semi-centralisé

- type 6 les entreprises à établissement unique de plus de 
200 salariés, organisées sur un mode décentralisé à simple relais (direc­
tion technique) ou à double relais (direction de production et direc­
tion de fabrication).

Dans un second temps, le rapprochement de ces types d'orga­
nisation aVec les structures d'emplois et l'examen d'écarts éVentuels 
de structures et d'organisations à l'intérieur de chacun des types 
a permis d'établir qu'il y aVait une certaine correspondance entre les 
deux termes de la comparaison et par là-même de dégager certains cri­
tères organisationnels utiles pour la connaissance des structures 
d 'emplois.

3 - La démarche adoptée pour les sous-secteurs 214 - 215 - 217 et 220

La démarche adoptée pour l'examen des établissements des 
sous-secteurs 214 - 215 - 217 et 220 se situe dans le prolongement du 
schéma d'analyse utilisé pour le sous-secteur 213. En effet, elle 
prend appui sur la typologie ainsi établie en partant de l'hypothèse 
que les critères externes d'organisation adoptés pour la construction 
de la typologie de ce sous-secteur permettent dans un premier temps 
de déterminer des cliVages assez grossiers entre les établissements, 
quel que soit le sous^secteur auquel ils appartiennent. L'étude détaillée 
des types d'organisation doit ensuite permettre d'affiner chacun de 
ces types par la mise en éVidence d'autres critères, externes ou internes, 
ayant apparemment une incidence sur les structures d'emplois.

La méthode utilisée comporte donc deux étapes :

a) une étape préparatoire_d£ _re£érage_ej: de_r£g£Oupemen_t 
de_s ^tablissements_

Chaque établissement est repéré par des critères d'organi­
sation externes (Variables économiques) et internes .
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. Les critères externes sont le type d'entreprise, le type 
d'établissement, la taille, le produit, le type de production

. Par rapport au sous-secteur 213, les critères internes ont 
été simplifiés. Certains critères n'ont pas été retenus, comme les 
associations de fonctions trop difficiles à appréhender et trop tribu­
taires du niVeau de finesse auquel l'information était saisie. Pour 
ce qui est de la répartition interne des fonctions entre services 
dépendant directement de la direction, il est apparu que sur les 
quatre fonctions qui pouvaient varier de place au sein de l'établisse­
ment, la place de trois d'entre elles (commercial-autres, services 
généraux, magasins de fabrication) n'avait pu être correctement saisie; 
seule la fonction Achats constituait donc une fonction à place variable 
repérable avec certitude sur les organigrammes.

Les critères retenus sont par conséquent :

- des critères de configuration externe
- absence de fonctions (1)
- prise en charge partielle de fonctions
- prise en charge de fonctions pour d'autres établisse­

ments de l'entreprise

- des critères de configuration interne
- fonctions assumées par la direction
- place des Achats
- répartition des fonctions techniques entre les ser­

vices techniques selon les quatre modes dégagés lors 
de l'étude du sous-secteur 213 :

. Non bipolarité 1 ou centralisation : rattache­
ment de tous les services techniques à la 
direction générale

. Non bipolarité 2 ou décentralisation à simple 
relais : rattachement de tous les services 
techniques à une direction technique

. Bipolarité 3 ou semi-centralisation : ratta­
chement de certains services (recherche, études, 
parfois méthodes) à la direction générale et 
des autres services à une direction technique

(1) La liste des fonctions retenues pour l'étude du sous-secteur 213 est donnée en 
annexe, p. 151 • Ces fonctions sont les mêmes pour les sous-secteurs 214 - 215 -
217 - 220
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Bipolarité 4 ou décentralisation à doiible 
relais : rattachement de certains services 
(recherche, études, parfois méthodes) à une 
direction de la production et des autres 
services à une direction de la fabrication

- des critères de hiérarchie et d'encadrement (1)
- le nombre de services dépendant directement de la 

direction
- le nombre de niveaux hiérarchiques
- le taux d'encadrement défini comme le rapport de 

responsables des services ou ateliers (cadres ou non 
cadres) sur le personnel non responsable

- le pourcentage de cadres responsables de services 
ou ateliers

Tous les établissements ont donc été repérés suivant ces 
caractéristiques et regroupés en fonction des combinaisons de critères 
externes de manière à former les mêmes types d'organisation de base 
que ceux mentionnés plus haut (p. 6 )

b) L'étude proprement dite des sous-secteurs 214 - 215 - 217
et 220

Elle comporte d'une part une présentation générale des sous- 
secteurs étudiés et d'autre part un examen de chaque type .

- La présentation générale des sous-secteurs se fonde sur 
l'analyse de la distribution des établissements étudiés en fonction 
des critères externes (variables économiques) et sur l'examen de leurs 
structures d'emplois. Cette description a un double objectif : resituer 
les informations concernant les établissements étudiés par rapport aux 
informations sectorielles existantes étant donné que l'échantillon 
n'est pas représentatif et mettre en évidence éventuellement le carac­
tère particulier de tel sous-secteur par rapport aux autres sous-secteurs.

- On procédera ensuite à une étude fine de chacun des types 
par examen de chaque établissement au niveau organisationnel et struc­
turel (seules les structures globales des établissements par fonction 
et catégorie conventionnelle ainsi que les structures des fonctions 
techniques et de fabrication .seront prises en compte).

(1) la définition de ces critères est donnée de façon plus précise en annexe p. 151
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La Vérification d'une relation entre organisation et struc­
tures d'emplois passe en effet par une double contrainte : il est 
nécessaire d'établir qu'à des types différents correspondent des 
structures d'emplois différentes de manière à f>r°uver que les critères 
externes qui ont servi à construire la typologie déterminent bien un 
premier clivage entre les établissements ; il est également indispen­
sable de démontrer que si, à l'intérieur de certains types les struc­
tures d'emplois de certains établissements s'écartent de façon mani­
feste de celles de la majorité d'entre eux (on s'apercevra en fait que 
tous les types sont dans ce cas) les différences ainsi constatées au 
niveau des structures peuvent trouver une explication dans des diffé­
rences de caractéristiques externes ou internes d'organisation. Ceci 
devrait conduire à affiner la typologie par la mise en évidence de 
critères d'organisation susceptibles d'opérer des regroupements d'éta­
blissements à la fois plus fins et plus homogènes.

Par souci de brièveté, on ne mènera pas une comparaison 
systématique d'organisations et de structures avec le sous-secteur 213. 
Les comparaisons entre sous-secteurs doivent en effet faire l'objet 
d'un document final chargé de déceler l'incidence éventuelle de cette 
variable sur les modes d'organisation et les structures d'emplois. 
Néanmoins, dans certains cas, on sera amené à effectuer certains 
rapprochements avec le sous-secteur 213, qui seront autant de jalons 
destinés à amorcer la comparaison finale.

En outre, certaines hypothèses émises lors de l'étude des 
sous-secteurs 206 - 208 - 213 seront soumises à vérification au cours 
de l'examen des sous-secteurs 214 - 215 - 217 et 220 : par exemple, 
le rapport en type de production et la place des achats, la taille 
de l'établissement et le nombre de services dépendant directement de 
la direction...
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C H A P I T R E  I

PRESENTATION GENERALE

DES SOUS-SECTEURS 214 - 215 - 217 - 220
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La présentation des établissements des sous-secteurs 214,
215, 217 et 220, qui font l'objet de cette étude, se fonde sur l'ana­
lyse de leur distribution en fonction d'un certain nombre de ""variables 
économiques". Il convient donc de préciser ces variables pour dégager 
ensuite la physionomie de chacun des sous-secteurs : on notera que 
celle-ci n'a qu'une valeur indicative étant donné que l'échantillon 
n'est pas représentatif.

Les variables économiques retenues

Les établissements enquêtés sont donc caractérisés par le 
type d'entreprise auquel ils appartiennent, le type d'établissement 
qu'ils constituent, leur taille, leproduit qu'ils fabriquent, désigné 
par le numéro à quatre chiffres de la nomenclature des activités écono­
miques (N.A.E.) et le type de production dominant.

- Le type d'entreprise :

P 1 t Population des entreprises à établissements multiples
P 2 : Population des entreprises à établissement unique
P 3 : Population des établissements dépendant d'entreprises

hors mécanique
G E : Population des entreprises de plus de 2 000 salariés

- Le type d'établissement :

S : Siège
E : Etablissement de production (1)

S + E : Siège + établissement de production

- La taille d'établissement :

Les établissements d'effectifs inférieurs à 20 salariés n'ont 
pas été retenus.

Les classes de taille adoptées sont les suivantes :

Taille 42 20 à 50 salariés
n 53 50 à 100 H

m 54 100 à 200 II

n 65 200 à 500 tl

n 66 500 à 1 000 II

ti 67 1 000 à 2 000 If

n 6 8 > 2 000 It

Ne pas confondre les termes "établissement de production" et "établissement". Le 
terme "établissement" est toujours suivi de "de production" quand il est entendu par 
opposition à siège et siège-établissement. Par contre, le terme "établissement" utilisé 
seul constitue le terme générique désignant aussi bien les sièges que les sièges- 
établissements, ou les établissements de production.—
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Ces trois premières caractéristiques ont servi de base au 
tirage de l'échantillon. L'observation sur le terrain a permis de véri- 
fier, pour chaque établissement, si elles étaient correctes. Dans le 
cas où elles ne l'étaient pas, leur redressement a été effectué.

- Le produit fabriqué (numéro à quatre chiffres de la Nomenclature des 
Activités Economiques = N.A.E.)

214 - 1 Tracteurs agricoles
3 Matériel de préparation et drainage du sol, semoirs 

distributeurs d'engrais...
4 Appareils de récolte et de fenaison (moissonneuses, 

faucheuses...)
5 Matériel de sélection et conditionnement après 

récolte (batteuses, botteleuses)
7 Matériel agricole diVers (pour l'équipement des 

fermes, matériel de cidrerie, Vinification, aviculture, 
apiculture)

215 - L Machines pour les industries du caoutchouc, des
matières plastiques et du cuir

2 Machines pour minoteries et traitement des céréales 
graines fourragères et oléagineuses

3 Machines pour les industries de l'alimentation (pour 
les abattoirs, biscuiteries, conserveries, boulan­
geries,boucheries. . . )

4 Machines pour les industries chimiques (appareils 
pour les parfumeries, produits pharmaceutiques...)

5 Machines pour les industries de la sucrerie, de la 
raffinerie, distillerie, malterie, brasserie

6 Machines de conditionnement, appareils distributeurs 
de denrées

8 Moules pour les industries du caoutchouc, matières 
plastiques, verre, fonderie sous pression

217 - Fabrication de machines pour les industries textiles 
(matériel de préparation à la filature, préparation 
au tissage, métiers à tisser, matériel de teinture, 
bonneterie, blanchisserie...)

220 - Ateliers de mécanique générale (établissements tra­
vaillant habituellement sur demande ou plans pour le 
compte d'autres entreprises de construction mécanique)
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“ Le type de production

Tel qu'il a été défini par le code, il se décompose en 
trois types :

1 : production unitaire
2 : petite série et moyenne série
3 : grande série

Le type de production a été directement apprécié, en fonction
de ce code, par la personne interrogée dans l'établissement et non
déterminé a posteriori d'après des Volumes de production exprimés en 
chiffres.

D'autre part, certains établissements étudiés ne se caracté­
risent pas par un seul type de production mais par plusieurs. On a été
ainsi amené à établir certaines combinaisons, ce qui donne, par ordre 
de croissance des séries :

1 : production unitaire
1 - 2 : production unitaire, petite et moyenne série

2 : petite et moyenne série
2 - 3 : petite, moyenne et grande série

Dans un établissement, une production très Variée a justifié
la création d'une catégorie spéciale :

1 - 2 - 3 : unitaire, petite, moyenne et grande série

La combinaison 1 - 2  est directement placée à la suite de la 
production unitaire dans l'ordre de croissance, car dans la plupart 
des cas, le 2 combiné avec le 1, signifie beaucoup plus petite série 
que moyenne série.
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SECTION I Le sous-secteur 214 : fabrication de machines agricoles 

1 - Les caractéristiques économiques des établissements
étudiés

Le sous-secteur 214 comprend 14 établissements qui se répar­
tissent de la manière suiVante :

1-1 Type d'entreprise, type d'établissement, taille

TABLEAU N°1

Typé
e ntre pris e

Type
d ' é t a b l i s s e ­

ment

T a i l l e  d'é ta blisse m e n t
Total

42 53 54 ST 65 66 67 68 ST

En t re p ris e s S 1 1 2 2

a

établissent.

m u ltip le s

E 2 2 1 1 1 3 5

S +  E 1 1 2 2

Sous t o t a l 1 3 4 2 2 1 5 9
E n t r e p .  à 
é t a b l .  u n i q . S +  E 1 1 2 3 3 5

Total 2 1 3 6 5 2 1 8 14

Les établissements d'entreprises à établissements multiples 
sont au nombre de soit :

2 sièges de 41 à 191 salariés
5 établissements de production dont 2 ont plus de 1000 sala­

riés (1383 salariés et 2086 salariés) ce qui constitue de
très gros établissements pour le secteur de la mécanique.
Un de ces établissements (102 T) appartient à une entre­
prise qui se situe hors du secteur mécanique.

2 sièges établissements,dont l'un a un peu plus de 1000 sala­
riés.
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TABLEAU N° 2

CARACTERISTIQUES ECONOMIQUES DES ETABLISSEMENTS DU SOUS-SECTEUR 214

N* d 'e n q u ê te
Type

d ' e n t r e p r i s e
fype d ' é t a b l i s . T a i l l e  d ' é t a b l .

Nombre de 
s a l a r i é s

P r i n c i p a l  
D r o d .  f a b r i q u é  
ca r l ' é t a b l i s .  

( N A E )

Type 
de p ro d u c ti o n  

de l ' é t a b l .

S t r u c t u r e s
d ' e m p lo is

i n e x p l o i t a b l e s

090 11 P1 S 47 41 214
N

X

159 12 GE S 54 191 21 4 - x

t , 087 T2 P1 E 54 181 2 1 4 - 3 2 - 3
'*

091 T2 P1 E 54 1 7 9 2 1 4 - 7 1

159 13 GE E 65 384 21 4 -

102 T
ï

P3 E 67 1383 2 1 4 - 3 A 3

159 11 GE E

l!tt
OC- 

\ 1 1

2086 2 1 4 - 1 - 4 -

09? 11 P1 S +  E 65 213 2 1 4 - 7 2 -3

087 T1 P1 S +  E 67 1 0 % 2 1 4 - 3 1 - ?

093 n n S +  E 4? 4 4 2 1 4 - 1 ?

100 I P2 S +  E 53 88 ' 7 1 4 - 5 2

097 T1 P ? S +  l 6 5 219 2 1 4 - 4 1 - ?

095 R1 P I S +  E 65 327 2 1 4 - 5 L
95 H P I S A - E 65 4 1 5 2 1 4 - 7 -
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Les entreprises à établissement unique sont au nombre de 5 
dont la taille -varie de 40 à 400 salariés.

Le sous-secteur 214, tel qu'il est représenté ici, est donc 
essentiellement composé d'établissements d'entreprises à établissements 
multiples ( 9 observations / 14). Parmi ceux-ci, les établissements de 
production sont les plus nombreux (5 obs. / 9) et souvent de grande 
taille (3 obs. / 5). La majorité des établissements de ce sous-secteur 
ont une taille supérieure à 200 salariés (8 obs. / 14). 3 d'entre eux 
comprennent même plus de 1000 salariés et se retrouvent exclusivement 
parmi les établissements d'entreprises à établissements multiples 
(2 établissements de production - 1 siège établissement).

1-2 Le produit fabriqué

Sur les 14 établissements étudiés, les deux sièges ne fabriquent 
bien évidemment aucun produit, de même qu'un établissement dit "de 
production" qui se trouve être en réalité, pour sa plus grande part, 
un magasin de pièces de rechange (159 T3).

Les autres établissements se distribuent de la manière sui­
vante :

214 - 1 Tracteurs agricoles 1 établis.
214 - 3 Matériel de préparation et de drainage

du sol, semoirs, distributeurs d'engrais,
matériels de lutte contre les ennemis
de la culture 4 "

214 - 4 Appareils de récolte et de fenaison
(moissonneuses-faucheuses) 1 "

214 - 5 Matériel de sélection et conditionnement
après récolte (batteuses, botteleuses ...)1 "

217 - 7 Matériel agricole divers (pour l'équipe­
ment des fermes, matériel de cidrerie, 
vinification, aviculture, apiculture) 3 "

214 - 1 - 4 Tracteurs et appareils de récolte et
fenaison 1 "

Les produits les mieux représentés sont donc le matériel de 
préparation et de drainage des sols(4 ets /11) et le matériel agri­
cole divers : pour l'équipement des fermes, matériel de cidrerie, 
vinification, aviculture, apiculture... (3 ets / 11). Les autres 
produits sont très faiblement représentés.
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Le croisement aVec la taille des établissements ne fait 
apparaître pratiquement aucune corrélation entre celle-ci et le produit 
fabriqué. Seul le matériel de préparation et drainage des sols 
(214-3) paraît être plutôt fabriqué dans les entreprises de grande taille.

TABLEAU N°3

P r o d u i t
42 53 5,4 5 7 65 66 67 68 S I Total

1 1 1

2 1 4 - 5 1 1 1 2 3 4

7 1 4 - 4 1 1 1

2 1 4 - 5 1 1 1

2 + 4 -7 1 1 2 1 3

2 1 4 1 - 4 i 1 1

P r o d u i t  non dé­
f i n i

i 1 2 1 1 3

Total 2 1 5 b 5 - 2 1 8 14

1-3 Le type de production

Le type de production n'a pu être déterminé pour un certain 
nombre d'établissements : pour les deux sièges bien éVidemment, pour 
le magasin de pièces détachées (159 T3),pour un établissement de pro­
duction (159 Tl) et pour une entreprise à établissement unique (095 Tl).

Pour les 9 autres établissements, la répartition est la sui-
Vante :

1 Production unitaire 1 établiss.
1 - 2  Production unitaire, petite, moyenne série 2 "

2 Petite, moyenne série 3 "
2 - 3  Petite, moyenne, grande série 3 "
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Les établissements se répartissent donc à peu près également 
entre les différents types de production. On remarquera cependant le 
nombre proportionnellement éleVé des établissements dont la production 
tend -vers la série (3 éts / 9).

Le tableau n" 4 ne semble pas indiquer de relation entre 
le type de production des établissements et leur taille.

TABLEAU N° 4

T a i l l e  
Iv oe  N .

o r w î u c t i o n

4? 53 % S I 65 66 67 68

f

j

ST To tal

1 1 1 - 1

1 - 2 1 1 2 2

2 1 1 2 1 1 3

2 - 3 1 1 î 1 2 3

Type de p r o d u c t i o n  
non d é f i n i 1 1 2 2

4 3 5

To tal 2 1 3 6 5 2 1 8 14

Par contre, il semblerait qu'il existe une certaine relation 
entre le produit et le type de production. En effet, le matériel de 
préparation et drainage des sols (214-3) semble être plutôt fabriqué 
en moyenne-grande série (2, 2-3 = 3 ob. /4) alors que les autres pro­
duits relèVent principalement des types de production unitaire-petite- 
moyenne série (1, 1-2, 2).

TABLEAU N° 5
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Les conclusions que l'on peut tirer de l'examen des établis­
sements éttidiés du sous-secteiir 214 doiVent être faites sous résertre 
de confirmation sur un échantillon plus large et représentatif des 
établissements du sous-secteur.

A
Toutefois, tel que représenté ici, il semble qu'il soit plu­

tôt composé d'établissements d'entreprises à établissements multiples, 
que la majorité des établissements étudiés soit de grande taille (quel­
ques-uns même dépassent les 1 000 salariés), et qu'un certain nombre 
ait une production tendant Vers la moyenne grande série. Les établis­
sements fabriquant du matériel de préparation et drainage des sols 
(214-3) sont généralement ceux qui présentent la taille la plus éle- 
Vée et le type de production le plus orienté Vers la grande série.

2 - Les structures d'emplois moyennes des établissements
étudiés

Les structures d'emplois moyennes calculées d'après les 
seuls établissements étudiés et exploités (c'est-à-dire à l'exclusion 
des structures d'emplois des deux sièges), n'ont qu'une Valeur indi- 
catiVe étant donné que l'échantillon n'est pas représentatif.

Les douze établissements, dont les structures sont exploi­
tables, comptent 6 559 salariés.

2-1 La structure d'emplois par fonction

TABLEAU N° 6

F o n c t i o n s G e s t i o n Comm. î e c h n . T o t a l
F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e r C o n t r ô l e SGX

V a l e u r s
ab so lues

422 438 5699 6559 268 376 3869 538 2 16 432

Poorc en ta ges 6 , 4 6 , 7 8 6 , 9 100 4 , 1 5 , 7 5 9 ,0 8 , 2 3 ,3 6 , 6
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La fonction technique représente en moyenne 87 % du personnel 
employé dans les établissements du sous-secteur 214 et la fabrication 
59 % ; les fonctions gestion et commerciale emploient chacune em/iron
6,5 % du personnel, les recherches-études 4 %, la préparation autour de 
6 7o, l'entretien autour de 8 % et le contrôle autour de 3 %.

2-2 la structure d'emplois par catégorie contrentionnelle

TABLEAU N° 7

Catégories
convention
c o l l e c t i v e

: Tng.
et

cadres
Empl.

Techn.
comm. Techn. Dess. Encadrem.

( 1 )
O u v rie rs Total Q o vrie rs

00 ONQ

Valeors
absolues 251 649 46 330 143 466 4671 6559 1925 2746

Pourcentages 3 ,9 1 0 ,0 0 , 7 5,0 l i l 7 , 1 7 1 , 2 100 29 ,3 4 1 , 9

Les ouvriers représentent 71 % de la population de ces éta-' 
blissements. Il est remarquable que, contrairement à ce que l'on a 
noté pour les autres sous-secteurs(2), la majorité de ces ouvriers soient 
non qualifiés (42 % d'O N Q contre environ 29 % d'O Q). Les ingénieurs 
et cadres représentent environ 4 % des effectifs, les employés 10 % 
et les techniciens 5 %. Les dessinateurs (2 %) et les technico-commer- 
ciaux (0,7 %) sont très faiblement représentés.

2-3 La structure d'emplois de la fonction technique

La suite de l'examen des structures d'emplois ne portera que 
sur deux fonctions : la fonction technique et la fabrication. Il s'agit 
en effet des fonctions les plus intéressantes pour cette étude puis­
qu'elles emploient la grande majorité de la population des établisse­
ments étudiés et que d'autre part, la partie technique de ces établis­
sements constitue l'axe central de l'étude.

(!) On entend par "encadrement" les agents de maîtrise des ateliers et les chefs 
non cadres des services

(2) Cf. documents de travail 23-3 et 23-4 : Typologie d'organisationset structures 
d'emplois : sous-secteurs 206-208-213, sous-secteurs 211-212
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TABLEAU N°8

C a t é g o r i e s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

cadres
E m p l .

ïe c h n .
corn.

l e c h n . D e s s . E n c a d r e . O u v r i e r s ï o t a l
O u v r i e r s

0Q ONQ

V a l e u r s
a b s o lu e s . 109 166 - 263 139 396 4626 5699 189 7 2729

P o urce ntage s 1 , 9 2 , 9 - 4 , 6 2 , 4 6 , 9 8 1 , 2 100 3 3 ,3 4 7 , 9

Les ouvriers forment 81 % des effectifs de la fonction tech 
nique. Ce sont, en majorité, des ouvriers non qualifiés (48 % contre 
33 % d'ouvriers qualifiés). Les ingénieurs et cadres représentent à 
peine 2 % du personnel, les dessinateurs 2,5 % et les techniciens
4,5 %.

2-4 La structure d'emplois de la fonction fabrication

TABLEAU N° 9

C a té g o r i e s
c o n v e n t io n
c o l l e c t i v e

I n q .
e t

cadres
E m p l.

ï e c h n .
corn. ï e c h n . D e s s . En ca drem . O u v r i e r s T o t a l

O u v r i e r s

og 0N0

V a l e u r s
a bso lu e s

25 33 - 18 - 230 3563 3869 1209 2354

Po urce ntage s 0 , 6 0 , 8 - 0 , 5 - 5 , 9 9 2 , 1 100 ; 3 1 , 2 6 0 ,9

On retrouve au niveau de la fonction fabrication la même 
supériorité numérique des ouvriers non qualifiés (61 %) sur les 
ouvriers qualifiés (31 %). Le personnel d'encadrement forme 6 % de la 
totalité des effectifs. Les autres catégories sont peu ou pas du tout 
représentées.
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SECTION II Le sous-secteur 215 : fabrication de machines pour les 
industries, alimentairesjchimiques, la meunerie, la minoterie ; fabri­
cation de machines de conditionnement et d'empaquetage ; fabrication 
de moules, de matériels pour le traitement des surfaces

1 - Les caractéristiques économiques des établissements
étudiés

1-1 Type d'entreprise, type d'établissement, taille

TABLEAU N° 10

lyoe ' 
d 'e n tre p ris e

Type
d ' é t a b l i s s e ­

ment

T a i l l e  d'é ta blisse m e n t
T otal

4? 53 54 S I 65 66 67 68 S ï

En t re p ris e s

à

é tab liss em .

m u ltip le s

S

E 2 1 3 3

S +  E 1 1 2 2

Sous t o t a l 2 1 3 1 1 2 5

E n t r e p .  a 
é t a b l .  uniq, S +  E 3 3 4 10 10

Total 5 3 5 13 1 1 2 15

Le sous-secteur 215 comprend 15 établissements qui sont en 
majorité des entreprises à établissement unique (10 obserVations), de 
petite taille, c'est-à-dire comprises entre 21 et 184 salariés.

Les établissements d'entreprises à établissements multiples 
sont au nombre de 5 :

3 établissements de production de taille restreinte (entre 
33 et 132 salariés)

2 sièges-établissements de plus grande taille (464 à 880 
salariés).

Dans l'ensemble, les établissements de ce secteur sont de 
petite taille : 13 établissements ont moins de 200 salariés et 2 ont 
seulement entre 200 et 1 000 salariés.
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CARACTERISTIQUES ECONOMIQUES DES ETABLISSEMENTS DU SOUS-SECTEUR 215

T A B L E A U  N °  1 1

N* d'enquête Type d 'e n t r e p r i s e Type d ' é t a b l . T a i l l e  d ’ é t a b l . Nombre de s a la r ié s
P r in c ip a l 

pro du it  fa briqué 
par l ' é t a b l .  

(NAE)

Type de produc. 
de l ' é t a b l .

1 1 7  T1 p3 E 42 33 215-8 1-2

108 11 P1 E 42 35 215-3 2

103 T2 P1 E 54 132 215-3 1-2

104 R1 P1 S +  E 65 464 2 1 5 - 1 - 2 - 5 1-2

156 T1 GE S +  E 66 880 215-5 2

115 11 PZ S +  E 42 21 215-8 1

114 I P2 S +  E 42 75 215-8 1-2

1 1 6  T1 P2 S +  E 42 43 215-2 1-2

112 R1 P2 S +  E 53 60 215-8 1

113 R1 n S +  E 53 73 215 -

110 H n S +  E 53 95 215 -2 -3 1-2

107 11 n S +  E 54 120 215-3 1-2

111  T1 P2 S +  E 54 128 215-6 -3 1

106 T1 PZ S +  E 54 172 215-1 1-2

105 R1 n S +  E 54 184 215 -3 -4 1
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1-2 Le produit fabriqué

Dans un cas (entreprise 113 Rl), 1'entreprise ne fabrique 
pas de produit. Il s'agit d'un bureau d'études qui est, en même temps, 
magasin d'expédition et qui sous-traite la fabrication. Pour les autres 
établissements, la répartition est la survante :

215 - 1 Machines pour les industries du caout­
chouc, des matières plastiques et du 1 établis,
cuir

215 - 2 Machines pour minoteries et traitement 
des céréales, graines fourragères et 
oléagineuses 1 "

215 - 3 Machines pour les industries de l'ali­
mentation (pour les abattoirs, les bis­
cuiteries, conserveries, les boulange­
ries, boucheries, charcuteries...) 4 "

215 - 8 Moules pour les industries du caout­
chouc, des matières plastiques, du verra, 
de la fonderie sous pression 4 "

215 - 1 - 2 - 5 Machines pour les industries du caout­
chouc, matières plastiques, cuir ; 
machines pour minoteries ; machines 
pour les industries de la sucrerie, de 
la raffinerie, distillerie, malterie et 
brasserie 1 "

215 - 2 - 3 cf définitions supra 215 - 2 et 215-3 1 "
215 - 3 - 6 Machines pour les industries de l'ali­

mentation ; machines de conditionnement, 
appareils distributeurs de denrées 1 "

215 - 3 - 4 Machines pour les industries de l'ali­
mentation, machines pour les industries 
chimiques (appareils pour les parfumeries, 
produits pharmaceutiques, fabrication 
d'engrais, poudres, explosifs...) 1 "

On remarquera que plusieurs établissements de ce secteur 
ont des productions variées, ce qui jusqu'à maintenant n'était apparu 
aussi nettement dans aucun des sous-secteurs précédents.

Les produits les mieux représentés sont essentiellement les 
machines pour les industries de l'alimentation (215-3) souvent jumelées 
avec une autre production (soit des machines pour minoteries, soit des 
machines de conditionnement, soit des machines pour industries chi­
miques). Ce sont également les moules (213-8) qui eux, par contre, 
semblent toujours fabriqués dans des entreprises qui neffectuent que 
cette production.
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Par ailleurs, il paraît ressortir du tableau n° 12 que les 
entreprises fabriquant des moules pour l'industrie du caoutchouc, des 
matières plastiques et du Verre (213-8) sont particulièrement petites : 
en effet, sur 5 établissements comptant moins de 50 salariés, 3 
fabriquent ce produit - Quant au 4ème établissement fabriquant des 
moules, il n'emploie que 60 personnes.

TABLEAU N° 12

T a i l l e

P r o d u i t ^ \ ^
4? 53 54 S T 65 66 6? 6e S T J o t a l

7 1 5 - 1 1 1 1

2 1 5 -2 1 d 1

2 1 5 - 3 1 l 3 | 1 4 4

2 1 5 - 8 3 1 k 4

2 1 5 - 1 - 2 - 5 1 4

2 1 5 - 2 - 3 1 1 i

2 1 5 - 6 - 3 1 1 1

2 1 3 - 3 - 4 1 d 4

P r o d u i t  
non d é f i n i i 4 1

T o ta l 5 3 5 13 1 1 l 15

1-3 Le type de production

Pour l'entreprise 113 RI qui n'est, en fait, qu'un bureau 
d'études et un magasin d'expédition, et n'effectue pas elle-même de 
fabrication, le type de production n'est, bien évidemment, pas défini.

Pour les autres établissements, la répartition est la suivante :

1 Production unitaire
1 - 2  Production unitaire, petite, moyenne série

2 Petite moyenne série

4 établis. 
8 "
2 "
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On remarque donc l'absence de production tendant Vers la grande 
série (2-3, 3) et, en reVanche, l'importance des productions unitaire 
et unitaire-petite- moyenne série (1 ,1 -2).

Le tableau n°13 ne fait ressortir auctine relation entre 
le type de production et la taille des établissements.

TABLEAU N° 13

' S s s .  T a i l l e
I v p e V .  

de p r o d u c O ’s N .  
t i o n  \

4? 53 54 ST 65 66 67 68 ST T o t a l

1 1 1 2 k 4

1-2 3 1 3 7 1 1 8

2 1 1 1 1 2

Type de p r o d u c t i o n  
non d é f i n i 1 1 1

T o ta l 5 3 5 U 1 1 2 15

Le tableau n° 14 semble indiquer une tendance à la production 
unitaire pour les moules (215-8) et à la moyenne série (2) dans le cas 
des machines pour les industries de l'alimentation (215-3)

TABLEAU N° 14
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Sous réserve de vérification sur un échantillon plus large et 
représentatif, on peut tirer de l'ensemble des établissements étudiés du 
sous-secteur 215 des conclusions prudentes mais qui vont souVent à 
l'inVerse des conclusions émanant du sous-secteur 214.

En effet, le sous-secteur 215, tel qu'il est représenté ici, 
fait une large place aux entreprises à établissement unique, alors qu'au 
contraire, la majorité des établissements observés du sous-secteur 214 
était constituée d'établissements d'entreprises à établissements multi­
ples en particulier d'établissements de production. Par ailleurs, alors 
que la taille d'un grand nombre des établissements du sous-secteur 214 
était éleVée (supérieure à 200 salariés) celle de la quasi-totalité des 
établissements du sous-secteur 215 est faible (inférieure à 200 salariés)

Le type de production y est exclusivement l'unité ou la petite- 
moyenne série (1 ,1-2 ) alors qu'il pouvait tendre vers la grande série 
(2-3) dans certains établissements du sous-secteur précédent.

Les établissements produisant des moules (215-8) semblent se 
distinguer des autres établissements du sous-secteur par leur tiès petite 
taille (20 à 30 salariés) et par une production souvent unitaire. Par con 
tre, la production de machines pour les industries de l'alimentation 
(215-3) tendrait plutôt Vers la moyenne série (2).

2 - Les structures d'emplois moyennes des établissements
étudiés

Les structures d'emplois de tous les établissements étudiés 
ont pu être exploitées. Ces quinze établissements ne représentent que 
2 343 salariés, soit environ le tiers des salariés des douze établis­
sements "exploités" du sous-secteur 214 (6 559 salariés).

2-1 La structure d'emplois par fonction 

TABLEAU N°_ 15

F o n c t i o n s G e s t i o n Cnmm, ïe c h n . Total
F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

V a l e u r s
a bso lu e s

261 154 1928 2343 128 7 7 1465 63 65 130

Pour ce ntaqe s 1 1 , 1 6 , 6 8 ? ,3 100 5 , 5 3 , 3 6 2 , 5 2 , 7 2 ,8 5 , 5

La fonction technique représente 82 % de la population 
totale, la fabrication 62,5 %, la gestion 11 % la fonction commer­
ciale 6,5 7c, l'entretien 3 % de même que le contrôlent les services 
généraux 5 5 % .
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Par rapport au sous-secteur précédent, on remarque que la fonc­
tion technique est dans l'ensemble un peu moins importante mais la gestion 
plus étoffée de même que la fabrication. La fonction entretien est nette­
ment moins importante ; les fonctions commerciale, contrôle et services 
généraux sont à peu près semblables.

Pour les fonctions recherche-études et préparation du travail, 
il est extrêmement difficile de savoir exactement la part qui revient à 
chacune d'elles dans un sous-secteur où les établissements sont de très 
petite taille. En effet, la lecture attentfve des structures d'emplois de 
chaque établissement permet de constater que dans la plupart des petites 
entreprises, on trouve soit des recherches-études, soit de la préparation 
du travail. Les personnels assumant ces deux fonctions semblent donc avoir 
été imputés à l'une ou à l'autre fonction selon leur catégorie profes­
sionnelle (dessinateurs en recherche-études, techniciens en préparation du 
travail) alors que vraisemblablement, en raison de leur faible nombre au 
sein de chaque établissement, ils assument l'une et l'autre fonctions. Par 
conséquent, si l'on ajoute les effectifs des deux fonctions, on obtient un 
poids global de 205 personnes, soit 8,8 aL de l'ensemble du personnel des 
établissements, alors que pour le sous-secteur 214, ces deux fonctions 
réunies représentaient environ 10 % des effectifs.

2-2 La structure d'emplois par catégorie conventionnelle

TABLEAU N° 1 C

Catéqories
convention
c o l l e c t i v e

I n q .
cadres

Emoi. Techn.
com.

lechn. Dess. Encadrem. Ou vrie rs Total
Ou vrie rs

00 ONQ

valeurs
absolues 185 534 I l 81 104 17(1 1447 2343 1019 428

Pourcentaqes 7 , 9 14 ,2 0 ,9 3 1 4 . 4 7 7 6 1 , g 100 43 .5 1 8 1

Dans ce sous-secteur, les ouvriers représentent environ 
62 % de la population dont 43,5 % d'O Q contre 18,3 % d'O N Q. Par consé­
quent, ils sont à la fois moins nombreux que dans le sous-secteur 214 
(71 %) mais plus qualifiés.

Les ingénieurs et cadres y sont plus nombreux (8 7„ contre 
4 %) de même que les dessinateurs (4,4 % contre 2,2 %) et les employés 
(14 7c contre 10 %), en revanche, les techniciens représentent un pour­
centage moins élevé (3,4 % contre 5 %). La proportion des technico-com- 
merciaux (0,9 %) et de personnel d'encadrement (7,3 %) est sensiblement 
la même.
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TABLEAU N°17

C a t é q o r ie s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n q .
cadres

E m p l.
Techn.
comm.

ïe c h n . D e s s . Encadrem. O u v r i e r s To tal
O u v r i e r s

0Q ONQ

V a l e u r s  
; ab so lues

61 100 - 80 99 150 1438 1928 1016 422

Pour ce ntage s 3 ,2 5 ,? - 4 , 5 , 1 7 , 8 7 4 , 6 100 5 2 , 7 7 1 , 9

Les omvriers représentent 74,5 % de la population totale et 
sont, en majorité, qualifiés (53 % contre 22 % d'O N  Q), les ingénieurs 
et cadres 3 les techniciens 4 %, les dessinateurs 5 % et l'encadrement 
8 %.

On retrouVe au niveau de la fonction technique les mêmes 
caractéristiques, par rapport au sous-secteur 214, que dans la répar­
tition de la population totale : moins d'ouvriers mais ils sont dans 
l'ensemble qualifiés, moins de techniciens mais plus d'ingénieurs et 
cadres et de dessinateurs. Le personnel d'encadrement est sensiblement 
équivalent.

2-4 La structure d'emplois de la fonction fabrication 

TABLEAU N°18

C a t é g o r i e s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n q .
cadres

E m n l.
ïe c h n .

Tech n. D e s s . Encadrem. O u v r i e r s Tarai

O u v r i e r s

QQ ONQ

V a l e t s
abso lu e s

24 1 5 - 2 7 1 m 1 2 7 1 1465 519 352

Pourcentacjes 1 . 6 1 . 0 - 1 . 8 0 1 8 , 7 8 6 , 7 100 6 2 . 7 2 4 , 0
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Les ouvriers représentent 87 % de la population globale, et 
sont toujours en majorité qualifiés (63 7» contre 24 7» d'O N Q) . Les 
ingénieurs et cadres de fabrication (1 , 6 7») sont plus nombreux que 
dans le sous-secteur 214. Contrairement à ce que l'on a pu constater 
pour la répartition de la population totale et celle de la population 
de la fonction technique, en fabrication les techniciens sont plus nombreux 
que dans le sous-secteur précédent (1 ,8 % contre 0,5 %) de même que l'en­
cadrement (9 T. contre 6 aL) et les dessinateurs sont inexistants dans l'un 
et l'autre sous-secteur.

On se trouve donc en présence d'un sous-secteur qui, tel 
qu'il est représenté ici, diffère considérablement du précédent, 
aussi bien quant à ses caractéristiques économiques que structurelles.
Pour ce qui est de ces dernières, on observe que les ouvriers sont 
moins nombreux mais plus qualifiés que dans le sous-secteur 214 : ce 
phénomène peut être dû au type de production plutôt unitaire ou de 
petite série (alors qu'il tendait vers la moyenne grande série dans 
le sous-secteur précédent). Le poids de la gestion est plus important 
de même que celui des ingénieurs et cadres : ceci peut s'expliquer 
soit par le mombre élevé d'entreprises à établissement unique qui, 
contrairement à la plupart des établissements de production, assument 
des fonctions de gestion et emploient des ingénieurs et cadres, soit 
par la faible taille des établissements qui a pour conséquence de con­
férer à une seule personne (par exemple un ingénieur ou un cadre) un 
poids proportionnellement très élevé dans l'établissement. Le fait 
qu'il y ait moins de techniciens et plus de dessinateurs que dans le 
sous-secteur 214 peut provenir soit du produit (sous-secteurs diffé- 
rents)# soit du type de production dominant.
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SECTION III Le sous-secteur 217 : fabrication de machines pour les 
industries textiles

Ce soiis-sectetir ne comprend que quatre observations qui sont 
toutes des entreprises à établissement unique. Leur taille et leur type 
de production sont -variables : les entreprises 124 T et 123 T sont de 
petite taille (65 et 100 salariés) et ont Un type de prodtiction unitaire- 
petite-moyenne série (1,1-2) alors que les entreprises 120 Tl T2 et 
118 Tl T2 sont de grande taille (525 et 1 727 salariés) et ont une 
prodiiction qui, poiir l'une, s'échelonne de l'unité à la grande série 
(1-2-3) et pour l'autre, tend vers la grande série (2-3). PoUr ce qUi 
est du produit fabriqué, il n'a pas été possible de "descendre" au-delà 
des sous-secteiirs (numéros à trois chiffres de la nomenclature des acti­
vités économiques) et, par co n séq u en t ,  de savoir s'il s'agissait de 
matériel de préparation à la filature, au tissage oti de métiers à tisser, 
ou encore de matériel de teinture, de bonneterie, de blanchisserie, de 
finition.

Caractéristiques économiques des établissements du soit s-secteur 217

TABLEAU N° 19

N” d'enquête
Type d '  

e n tre p r is e
Type

d'é ta blisse m e n t
T a i l l e

d'é ta blisse m e n t
Nombre de 
s a l a r i é s

Type de 
production

123 î P2 S +  E 55 55 1 -2
124 1 P2 S +  E 54 100 1

120 11 12 P2 S +  E 66 525 1 - 2 - 3
118 11 12 PZ S +  E 6? 1727 2-3

Si . l'on compare aux autres sous-secteurs (214 - 215 déjà éttidiés 
et 220 à étudier) on remarque que, de toutes les entreprises à établis­
sement unique, les entreprises 120 Tl T2 et 118 Tl T2 sont les plus 
importantes et que ce sont les seules,avec quelques entreprises du sous- 
secteur 214,à présenter une production qui tende Vers la série.

Ces quatre entreprises comptent à elles seules 2 458 salariés, 
soit environ le même nombre de personnes que pour le sous-secteur 215 
(2 343 salariés) qui était composé, rappelons le, de quinze établissements.
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-  L a  s t r u c t u r e  d ' e m p l o i s  p a r  f o n c t i o n

T A B L E A U  N ° 2 0

Fonctions Gestion Corn. ïechn. Total Fonctions Techniques

Recher.  
J i  m $ P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n Contrôle SGX

Valeurs
absolues

118 322 2018 2,58 151 171 1322 A 4 94 136

. Pourcentages 4 ,8 1 3 , 1 8 2 ,1 100 6 , 1 7 , 0

coKNLT\ 5,9 3,8 5,5

La fonction de gestion représente environ 5 % de la population 
et la fonction technique 82 7c. On remarque plus particulièrement la 
fonction commerciale (13 %) très développée dans les entreprises de ce 
sous-sectetir par rapport à celle des sous-secteurs précédents (envi­
ron 6,5 7c). En revanche, la fonction fabrication (54 %) est très souvent 
inférieure' à celle des établissements étudiés des sous-secteurs 214 et 
215 (59 et 62,5 %). Les recherche-études (6%), contrôle (4%) prépara­
tion du travail (7 %), entretien (6 %) et services généraux (5,5 %) sont 
à peu près identiques.

- La stmcture d'emplois par catégorie conventionnelle 

TABLEAU N° 21

Catéqories
convention
c o l l e c t i v e

I n q .
e t

cadres
Em pl.

Techn.
comm.

Techn. Dess. Encadrem. O o v rie rs Total

Ou vrie rs

0Q 0NQ

Valeurs
absoloes

100 328 40 47 110 154 1679 2458 1246 433

Pourcentages 4 , 1 1 3 ,3 1 , 6 1 , 9 9 ,5 6 ,3 68,3 100 5 0 ,7 1 7 , 6
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Par rapport au soiis-secteur 214 qui comprend des entreprises 
de taille proche de celle des entreprises du sous-secteur 217, on note 
le même pourcentage d'ingénieurs et cadres (4 %), d'employés (13,5 %), 
de personnel d'encadrement (6,5 fi) et d'ouvriers (68,5 %). Par contre, 
les technico-commerciaux (1,5 %) et les dessinateurs (4,5 %) y sont 
plus nombreux, tandis que les techniciens (2 %) représentent une plus 
faible proportion. Les ouvriers enfin qui, dans le sous-secteur 214, 
étaient en majorité non qualifiés (42 %) sont dans le cas présent, 
plutôt qualifiés (51 % d'O Q contre 17,5 % d'O N Q).

La structure d'emplois de la fonction technique 

TABLEAU N° 22

C a té g o r ie s
c o nv e ntio n
c o l l e c t i v e

î n g .
é't

cadres
E m p l . ï e c h n .

comm. ï e c h n . D e s s . Encadrem, O u v r i e r s T o ta l
O o v r i e r s

00 ONQ

V a le u r s
a bsolues 47 93 - 45 110 135 1588 2018 115 5 433

Pourcentages 2 , 3 4 , 6 - 2 ,2 5 , 4 6 , 7 7 8 , 7 100 5 7 , 2 2 1 , 5

Les ingénieurs et cadres (2,5 %), employés (4,5 %), personnel 
d'encadrement (7 %) et ouvriers (80 %) représentent des pourcentages à 
peu près équivalents à ceux qu'ils représentent dans le sous-secteur 214. 
Les technico-commerciaux sont également inexistants. Par contre, la pro­
portion de techniciens et dessinateurs est inversée : dans le cas présent 
il y a plus de dessinateurs (5,5 %) que de techniciens (2 %) alors que 
dans le sous-secteur 214, les techniciens étaient plus nombreux que les 
dessinateurs. Enfin, les ouvriers sont en majorité qualifiés (57 7» d'OQ 
contre 21,5 % d'O N Q)
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-  L a  s t r u c t u r e  d ' e m p l o i s  d e  l a  f o n c t i o n  f a b r i c a t i o n

T A B L E A U  N °  2 3

Catégories
convention
c o l l e c t i v e

I n q .
et

cadres
Empl.

Techn,
comm. Tech. Oess. Encadrera. O u v rie rs Total

Oi v r i e r s

OQ ONQ

Valeurs
absolues 9 1 - 2 - 85 1225 1332 919 306

Pourcentaaes 0 , 7 0 , 1 - 0 , 1 - 6 ,4 9 2 ,7 100 69,6 2 3 ,1

On retrouve dans le cas présent la même distribution du 
personnel de fabrication que pour les autres sous-secteurs : très 
faible poids des Ingénieurs et cadres (0,7 %), des employés (0,1 %), 
des techniciens (0 ,1 %), absence des technico-commerciaux et des dessi­
nateurs, même poids du personnel d'encadrement (6,5 %) et des ouvriers 
(93 %). Seule différence : ils sont en majorité qualifiés dans ce sous- 
secteur (comme dans le 215) alors qu'ils étaient en majorité non quali­
fiés dans le sous-secteur 214.

Il est impossible de définir, d'après ces quatre observations, 
ce qu'est le sous-secteur 217. On peut simplement dire que les entreprises 
étudiées sont plutôt de grande taille et que certaines ont une production 
qui tend vers la série, ce qui les rapproche de certaines entreprises 
du sous-secteur 214 mais les différencie des entreprises du sous- 
secteur 215. Au niveau des structures d'emplois, on a pu noter l'impor­
tance de la fonction commerciale et des technico-commerciaux et le 
faible poids de la fabrication et des ouvriers : ceci peut aussi bien 
être dû , à la taille d'une des entreprises où la fonction commerciale 
est très détreloppée et la fabrication peu importante, qu'au sous-secteur.

Les techniciens sont moins nombreux et les dessinateurs plus 
nombreux que dans les trois autres sous-secteurs. Enfin les ouvriers 
sont en majorité qualifiés, comme dans le sous-secteur 215, mais 
contrairement au sous-secteur 214.
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SECTION IV Le sous-secteur 220 : Ateliers de mécanique générale 

1 - Les caractéristiques économiques des établissements
étudiés

Le sous-secteur 220 comprend quinze établissements qui se 
répartissent comme suit :

1-1 Type d'entreprise, type d'établissement, taille

TABLEAU N° 24

ïyo e
d ' e n t r e p r i s e

Type 
d ' é t a b l i s s e m .

T a i l l e  d ' é t a b l i s s e m e n t
T o t a l

41 53 54 ST 65 66 67 68 ST

E n t r e p r i s e s

à

S

E 1 1 2 1 1 3

é t a b l i s s e m . S +  E
m u l t i p l e s

ST 1 1 2 1 1 3

E n t r e p .  à 
é t a b l .  u n i q .

S +  E 5 3 3 11 1 1 12

T o t a l 5 4 4 13 2 2 15

On constate que la grande majorité des observations de ce 
sous-secteur sont des entreprises à établissement unique (12 observations) 
de petite taille (11 obs : de 20 à 194 salariés), une seule est de grande 
taille (362 salariés).

Les établissements d'entreprises à établissements multiples 
sont au nombre de trois. Ce sont tous des établissements de production :
2 sont de petite taille (54 et 172 salariés), un seul dépasse les 
200 salariés (223 salariés).

Pour ce qui est du produit fabriqué, la Nomenclature des 
Activité Economiques ne le précise pas.

En fait, l'on retrouve une très grande diversité de produits 
qu'il n'a pas été possible de classer, mais qui pourra éventuellement 
au cours de l'examen des structures d'emplois de chaque établissement, 
expliquer certaines caractéristiques.
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TABLEAU N°25

CARACTERISTIQUES ECONOMIQUES DES ETABLISSEMENTS DU SOUS-SECTEUR 220

N* d ' e n q u ê t e Type d ' e n t r e p r i s e Type d ' é t a b l . T a i l l e  d ' é t a b l . Nombre de s a l a r i é s Type de p r o d o c t io n
S t r u c t o r e s
d ' e m p lo is

i n e x p l o i t a b l e s

131 T1 P1 E 53 54

.161 RI GE E 54 172 1

161  11 GE E 65 2?3 1

144 H . PZ S +  E h2 20 1 -2

1 4 7  11 P2 S +  E 4 2 20 1-2

14 Z  T P2 S +  E 42 26 1

14 1 R1 P2 S +  E 42 37 2

145 T P2 S +  E 42 49 1 -2 x

146 T P2 S +  E 53 62 1 - 7

140 T PZ S +  E 53 73 2

130  ï PZ S +  E 53 92 1 -?

139 11 P2 S +  E 54 180 1-2

135 T P2 S +  E 54 194 1 x

13 7 T P2 S +  E 54 1 7 6 1

154 T P2 S +  E 65 362 1-2
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1-2 Le type de production

Poiir xin des établissements de production, il n'a pas été 
possible de définir le type de production. Pour les autres établisse­
ments, la distribution est la suivante :

1 Production unitaire 5 établis.
1 - 2  Production unitaire, petite, moyenne série 7 "

2 Production petite, moyenne série 2 "

On observe donc une concentration très nette des établisse­
ments dans les types de production imitaire et unitaire-petite-moyenne 
série (1 ,1 -2).

Il ne semble pas exister de rapport entre le type de produc­
tion et la taille (cf. tableaia n° 26 ).

TABLEAU Na 26

Type de prodoction 42 53 54 S I 65 66 67 68 | S I l o t a l

1 1 3 4 1 1 5

1 -2 3 2 1 6 1 1 7

2 1 1 2 2

Non
déterminé

1 1 1

l o t a l 5 4 4 13 2 2 15

2 - Les striictures d'emplois moyennes des établissements
étudiés

Il a été impossible d'exploiter les structures d'emplois de 
deux établissements du sous-secteur 220 : les entreprises 145 T (49 sala­
riés) et 135 T (194 salariés). Les treize autres entreprises comptent 
1 492 salariés, soit environ l/5ème des effectifs du sous-secteur 214 
et moitié de ceux du sous-secteur 215 pour, dans l'un et l'autre cas, 
un nombre quasi-équivalent d'entreprises.
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2 - 1  L a  s t r u c t u r e  d ' e m p l o i s  p a r  f o n c t i o n

T A B L E A U  N °  2  7

F o n c t i o n s G e s t i o n Comm. ï e c h n . T o t a l
F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études P r é p a r â t , F a b r i c a t . E n t r e t i e r C o n t r ô l e SSX

V a l e u r s
a bso lu e s

1 1 1 22 1359 1492 21 00 1224 19 16 41

Po orc en ta ges 7 , 4 1 , 5 9 1 , 1 100 1 , 4 2 , 5 8 2 , 1 1 , 3 1 , 1 2 , 7

On constate l'Importance des fonctions techniques (91 %) et de 
fabrication (82 %) beaiicoup plus développées que dans tous les autres 
sous-secteurs, et par contre le faible poids des fonctions commerciale 
(1,5 %), recherche-études (1,5 %) préparation (2,5 7.) Llj, entretien 
(1,5 7o), contrôle (1 %) et services généraux (3 %), plus restreint que 
dans tous les aiitres soiis-secteurs. Seule la gestion (7,5 %) est à peu 
près semblable.

2-2 La structure d'emplois par catégorie conventionnelle

TABLEAU N° 28

Catéqories
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

cadres
Ernpl. Techn.

comm. Tech n. D e s s . Encadrera. O u v r i e r s T o t a l
O o v r î e r s

0Q QNQ

V a l e u r s
a b s o lo e s

60 111 2 46 25 .118 1130 1492 952 178

Po urce ntage s 4 , 0 7 , 4 0 ,1 3 A 1 , 7 7 , 9 7 5 , 7 100 6 3 ,8 1 1 , 9

L

(1) Toutefois, les parts respectives des études et de la préparation du travail sont très
difficiles à évaluer pour les raisons invoquées à propos du sous-secteur 215 (cf p. 31 )
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Les ingénieurs et cadres (4 %), les technico-commerciaux 
(0,1 %), les techniciens (3 %), le personnel d'encadrement (8 %) 
représentent à peu près les mêmes pourcentages que dans Içs aiitres 
sous-secteurs. Deux catégories de personnel sont moins largement 
représentées : les employés (7,5 %) et les dessinateurs (1,7 %) ; en 
revanche, les ouvriers sont un peu plus nombreiix (76 %) et surtout la 
proportion d'ouvriers qualifiés est très importante (64 % contre 
12 % d'O N Q).

2-3 La structure de la fonction technique 

TABLEAU N° 29

Catégories
convention
c o l l e c t i v e

I n g .
et

cadres
Empl. Ïe chn.

comm.
Techn. Dess. Encadrem, O u v rie rs T otal

O u v rie rs

OQ ONQ

Valeurs
absolues

26 23 - 46 25 109 1130 1359 952 178

Pourcentages 1 , 9 1 , 7 - 3 , 4 1,8 8 ,0 8 3 ,1 100 7 0 , 0 1 3 ,1

Au niveau de la fonction technique, on retrouve à peu près 
les mêmes caractéristiques de structures que pour la répartition globale 
de la population ; certaines catégories n'ont pas un poids très diffé­
rent de celui qu'elles ont dans d'autres sous-secteurs : les ingénieurs 
et cadres (2 %), les techniciens (3,5 %), le personnel d'encadrement 
(8 %), les technico-commerciaux (0 %). Les employés sont moins nom­
breux (1,7 %) de même que les dessinateurs (1,8 %), en retranche, 
les ouvriers sont plus nombreux (83 %) et surtout ils sont en ma­
jorité qualifiés (70 % contre 13 % d'O N Q).
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2 - 4  L a  s t r u c t u r e  d ' e m p l o i s  d e  l a  f o n c t i o n  f a b r i c a t i o n

T A B L E A U  N ° 3 o

C atégories
convention
c o l l e c t i v e

I n g ,
cadres

Empl.
ïechn.
comnu

ïechn. Des s. Encadre. Ou vrie rs Total
Ou vrie rs

00 ONQ

Valeurs
absolues 15 3 - 26 - 94 1086 1224 919 167

Pourcentaqes 1 , 2 0 ,2 - 2 , 1 - 7 , 7 8 8 ,7 100 7 5 ,1 1 3 ,6

On ne constate aucune différence fondamentale par rapport 
à la distribution du personnel de fabrication dans les autres sous- 
secteurs, excepté une proportion un peu plus forte de techniciens de 
fabrication (2 %). Pour les autres catégories, on retrouVe la même 
faible proportion d'ingénieurs et cadres (1 ,2 %), d'employés (0,2 %), 
l'absence de technico-commerciaux et de dessinateurs, le même pourcen­
tage d'encadrement (8 %), d'ouvriers (89 %), particulièrement qualifiés 
(75 %).

En résumé, il semble que le sous-secteur 220, tel qu'il 
est représenté ici, soit caractérisé par la prédominance quasi-abso­
lue des entreprises à établissement unique, qui, dans la quasi tota­
lité des cas, ont moins de 200 salariés et une production de type 
unitaire, petite-moyenne série.

Les structures des treize établissements du sous-secteur 
qui ont pu être exploitées, se distinguent de celles de tous les au­
tres sous-secteurs par l'importance de la fabrication et celle des 
ouvriers, par le faible poids des autres fonctions (en particulier 
recherche-études et préparation) et des dessinateurs, ainsi que par 
le nombre éleVé des ouvriers qualifiés.

Les premières caractéristiques semblent découler de la très 
faible dimension des entreprises qui paraît caractériser ce sous-sec­
teur, et l'importance des ouvriers qualifiés pourrait éventuellement tenir 
au type de production unitaire-petite série qui en est le mode dominant.
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En conclusion

Ces quatre sous-secteurs, tels qu'ils sont représentés ici, 
c'est-à-dire avec toute l'incertitude que confère un échantillon non 
représentatif, offrent chacun une physionomie particulière.

- Le sous-secteur 214 est plutôt composé d'établissements 
d'entreprises à établissements multiples, de taille élevée. Dans quel­
ques établissements, en particulier ceux qui fabriquent du matériel de 
préparation du sol (214-3), le type de production peut être la moyenne- 
grande série. Les structures d'emplois des établissements de ce sous- 
secteur sont particulièrement remarquables par l'importance des ouvriers 
non qualifiés par rapport aux ouvriers qualifiés, ce qui le distingue 
des autres sous-secteurs (215-217-220). On pourrait y voir un rapport 
avec le type de production (moyenne-grande série) si l'examen du sous- 
secteur 217, qui comprend des entreprises ayant le même type de pro­
duction mais une majorité d'ouvriers qualifiés, ne venait relativiser 
cette hypothèse. On peut donc avancer l'idée que c'est plutôt le pro­
duit fabriqué (sous-secteur 214) qui entraine un nombre d'ouvriers
non qualifiés particulièrement important.

Le sous-secteur 215 à l'inverse du précédent, est plutôt 
composé d'entreprises à établissement unique de petite taille (les plus 
petites fabriquant des moules 215-8), dont le principal type de produc­
tion est l'unité, petite-moyenne série. Au niveau des structures d'em­
plois, on constate en particulier un poids de la gestion et des ingé­
nieurs et cadres plus élevé que dans les autres sous-secteurs. Cette 
caractéristique peut s'expliquer par le nombre important d'entreprises 
à établissement unique ou par leur faible taille (plus élevée toutefois 
que celle des entreprises du sous-secteur 220)

“ Le sous-secteur 217 ne peut être réellement caractérisé 
par les quatre entreprises qui le composent ; on notera simplement 
que, tel qu'il est représenté ici, il est composé d'entreprises à 
établissement unique, dont deux de grande taille qui produisent en 
moyenne-grande série. Les structures d'emplois font une place beaucoup 
plus faible à la fabrication, et très importante au commercial^aux 
technico commerciaux et aux dessinateurs.

- Le sous-secteur 220, composé essentiellement d'entreprises 
à établissement unique de très petite taille qui fabriquent en unité 
petite série, fait au contraire une place très large à la fabrication 
et aux ouvriers au détriment des autres fonctions et catégories, en 
particulier des études et des dessinateurs. On remarquera en outre 
l'importance toute spéciale des ouvriers qualifiés.
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C H A P I T R E  II

LES STRUCTURES D'EMPLOIS ET LES TYPES D'ORGANISATIONS 

DES ETABLISSEMENTS DES SOUS-SECTEURS 214 - 215 - 217 - 220
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S E C T I O N  I

TYPE 2 : Les établissements de production

Les établissements de production des soirs-secteurs 214 - 215 - 
217 - 220 , retenus pour l'enquête, sont aU nombre de onze. (1)

On peut distinguer au premier abord un groupe de six établis­
sements qui présentent des structures d'emplois relatiVement homogènes 
et différentes des structures d'emplois des cinq autres établissements. 
Elles se caractérisent essentiellement par un poids des fonctions ges­
tion, commerciale et recherche-études faible alors que celui de la fonc­
tion technique et de la fabrication est éleVé, et par l'importance de 
la catégorie ouvriers au détriment des ingénieurs et cadres, dessinateurs 
et technico-commerciaux.

Les cinq autres établissements présentent des structures 
d'emplois à la fois différentes de celles du groupe précédent et dis­
semblables entre elles.

1 - Les établissements à prédominance des fonctions technique 
et de fabrication et de la catégorie ouvriers (131 Tl, 161 Rl, 161 Tl,
102 T, 087 T2, 103 T2)

a - Les structures d'emplois

Tableau n° 31

F nnr.+innc G e s t io n Comm. Techn.
f o n c t i o n s  te c h n iq u e s

R e c h e r .
étodes

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e

g lo ba le

131 T1 
-161 R1 

161 T1

•103 12 
087 12 
102 T

3 -  9 0 -  2 91 -  97 0 -  1

î

]  0 - 3  

' 4 , 5  -  8

8 2 , 5 - 9 1  

65 -  70

0 -  1 , 5  

4 , 5  -  9

0 -  4 , 5

0

5 -  8 

1 7

Les structures d'emplois de ces établissements se caractérisent 
essentiellement par le faible poids de la gestion (3 à 9 %), du commer­
cial (0 à 2 7») et des recherches-études (0 à 1 %). En revanche, la 
fonction technique est très développée (91 à 97 %).

(1) Pour les tableaux détaillés des structures d'emplois : cf. annexes tableaux ni à 4
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Ces établissements se distinguent toutefois entre eux par le 
poids des fonctions fabrication, préparation du travail et entretien. 
En effet, les trois premières établissements (131 Tl, 161 RI et 161 Tl) 
présentent une fonction fabrication importante (82,5 à 91 70) et des 
fonctions de préparation (0 à 3 %) et entretien (0-1,5 7») réduites, 
alors qu'au contraire les trois autres établissements (102 T, 087 T2 
et 103 T2) ont une fonction fabrication plus restreinte (65 à 70 %) 
mais des fonctions de préparation (4,5 à 8 %) et d'entretien (4,5 à 
9 7o) plus déVeloppées.

Tableau n° 32

C a t é g o r i e s  
c o n v e n tio n  c o l l e c t i v e

I n g .
e t

cadres
E m p l .

Te ch n. 
comm •

ï e c h n . D e s s . Enca drem. O u v r i e r s
O u v r i e r s

OQ ONQ

S t r u c t u r e

q l o b a l e

13 1 T1 
161 R1
161 T1

103 12 
087 T2 
102  T

2 -  5 , 5 4 -  10

j  0 -  1

|  3 -  5 , 5

0 -  2 5 -  1 7 73 -  87

63 -  74 

j 26 -  44

0 -  14 

34 -  48

S t r u c t u r e  

de l a  f o n c t .  

te c h n iq u e

131  11 
161 R1 
161  T1

103  12 
087 12 
102  T

0 -  2 0 -  4

> 0 - 1  

• 3 , 5- 6 , 5

0 -  2 5 , 5 - 1 8 , 5 8 0 - 8 9 ,5

f  6 7 - 8 1 , 5  

28 -  47

0 -  15 

3 6 - 5 2 ,5

S t r u c t u r e

de l a  f o n c t .  

f a b r i c a t i o n

13 1 11 
16 1  R 1 
161 Tl

103 T2 
087 TZ - 
102 T

0 -  2 0 -  8 0 -  1 5 - 1 8 , 5 8 1 , 5 - 9 2 , 5

1 7 0 . 5 - 8 3 , 5

1 3 1 . 5 - 4 8 , 5

0 -  1 7  

4 4 - 6 0 ,5
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Au plan des catégories conventionnelles, ces établissements 
offrent également de nombreux points communs, que ce soit au niveau 
global de l'établissement ou au niveau de la fonction technique ou de 
la fabrication. Les Ingénieurs et cadres ne représentent qu'un pourcentage 
relativement faible de la population totale de ces établissements 
(2 à 5,5 7c), de même que les dessinateurs (0 à 2 t), alors que les 
ouvriers en forment la majeure partie (73 à 87 %).

Les différences qui existent entre ces établissements se 
situent au niveau du pourcentage-de techniciens et des proportions 
respectives d'ouvriers qualifiés et d'ouvriers non qualifiés; En effet, 
les établissements 131 Tl, 161 Rl et 161 Tl ont un nombre de techniciens 
pratiquement nul (0 à.l W  - on remarque que ce sont les établissements 
où le poids de la préparation du travail est faible -, Par contre, les 
établissements 103 T2, 087 T2 et 102 T où la préparation du travail 
était plus importante, présentent un nombre de techniciens plus élevé 
(3 à 5,5 %). Cette différence se retrouve dans la fonction technique 
(0 - 1 % et 3,5 - 6,5 %), mais non dans la fabrication où, dans tous 
les cas, les techniciens sont en très faible nombre (0 - 1 %).

Par ailleurs, alors que la majorité des établissements accuse 
un nombre important d'ouvriers qualifiés (63 à 74 % de la population 
totale des établissements) contre un faible nombre d'ouvriers non quali­
fiés (0 à 14 T,), les établissements 087 T2 et 102 T offrent les caracté­
ristiques inverses (26 à 44 % d'ouvriers qualifiés contre 34 à 48 % 
d'ouvriers non qualifiés).

On remarquera, que le pourcentage de personnel d'encadrement 
est extrêmement variable. Il n'est pas possible de tirer quelque conclu­
sion de ces variations dans la mesure où elles sont vraisemblablement 
dues à des erreurs d'imputation qu'il n'a pas été possible de redresser : 
en effet, dans de nombreux cas, un certain nombre de techniciens, de 
dessinateurs ou d'employés qui ont un rôle d'encadrement, n'ont pas été 
imputés en fonction de celui-ci, mais selon leur catégorie conVention- 
nelle. Le taux d'encadrement, introduit comme un des critères d'organi­
sation et calculé en tenant compte des personnes ayant une réelle fonc­
tion d'encadrement, même si elles répondent à une autre catégorie conVen- 
tionnelle (1 ), est destiné à pallier les incertitudes concernant ce per­
sonnel. Or, nous verrons que ce taux d'encadrement est, pour tous les 
établissements de production, quasiment semblable.

(1) Le taux d'encadrement cf. définition en annexe p. 152
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Avant d'examiner les caractéristiques économiques et organisa- 
tionnelles des établissements de ce groupe, il contient, de remarquer le 
caractère particulier de l'établissement 131 Tl t il s'agit, en effet, 
d'une entreprise de location de main-d'oeuvre qui, de ce fait, présente 
un fort pourcentage de personnel en fabrication et d'ouvriers, bien 
qu'elle ne produise rien elle-même, et l'absence de recherche-études et 
de préparationjet par là-même de techniciens et de dessinateurs.

b - Les caractéristiques économiques des cinq autres établis­
sements de ce groupe, contrairement à leurs structures d'emplois, 
semblent être assez hétérogènes, en même temps que proches - pour cer­
taines d'entre elles- de celles de certains autres établissements de 
production.

Cette hétérogénéité se manifeste aussi bien au niveau de la 
taille que de l'appartenance à un type d'entreprise ou du type de pro­
duction. En effet, si quatre de ces établissements ont une taille com­
prise entre 132 et 223 salariés (161 Rl, 161 Tl, 103 T2 et 87 T2), l'un 
d'entre eux (102 T) compte 1 384 salariés. De la même manière, trois 
établissements de production appartiennent à des entreprises de la méca­
nique (161 Rl, 087 T2 et 103 T2), alors que les deux autres relèvent 
d’entreprises hors mécanique : l'un d'eux (102 T) appartient à une entre­
prise fabriquant des automobiles et l'autre (161 Tl) à une grande entre­
prise (GE) dont les activités multiples (installations complètes "clés 
en main", maintenance industrielle, montage et fabrication de tuyauterie 
et chaudronnerie) n 'appartiennent pas toutes au secteur de la mécanique. 
Le type de production est également très variable : production unitaire
(1) pour deux établissements (161 Rl et 161 Tl), production unitaire 
petite-moyenne série (1-2) pour l'établissement 103 T2 et production 
en petite moyenne et grande série (2-3) pour deux autres établissements 
(087 T2 et 102 T) . '

On remarque également une grande variété de produits 
fabriqués. Malgré cette diversité il semblerait toutefois que l ’on puisse 
établir une relation entre le produit et le poids de la préparation du 
travail et des techniciens dans les établissements. En effet, les deux 
établissements(161 Rl et 161 Tl) où l'on avait noté un affaiblissement^ 
du poids de la préparation du travail et des techniciens sont précisé- 
ment_ceux qui appartiennent au sous-secteur 220, alors que les trois 
établissements (102 T, 087 T2 et 103 T2) où cette fonction et cette 
catégorie sont les mieux représentées appartiennent aux autres sous- 
secteurs/ 214 et 215.

On notera enfin que les deux établissements (087 T? et 102 T) 
qui présentent le plus grand nombre d 1 ouvriers non qualifiés (34 et 48 % 
d'O N Q contre 26 à 44 % d'O Q) sont précisément les seuls qui fabriquent 
du matériel de préparation et drainage du sol, semoirs, distributeurs 
d'engrais... (214-3) et ce sont, également, les seuls à présenter un type 
de production tendant vers la moyenne-grande série (2-3).
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c - Sur le plan des caractéristiques organisationnelles,,on 
relèVe par contre une assez forte similitude de la configuration externe 
des établissements de ce groupe, en même temps qu'une nette, différence 
par rapport à celle des autres établissements du type. Il n'a pas été 
possible de connaître correctement l'organisation de l'établissement 
161 RI. Par contre, pour les quatre autres établissements, (161T1, 103T2,087 
T2, 102T) la configuration externe indique une certaine dépendance (1) des 
établissements par rapport aux sièges qui se traduit pat l'absence ou 
la prise ai charge partielle de nombreuses fonctions : certaines fonctions 
de gestion, la fonction des -ventes (2), la recherche et les études. Or, 
on se souvient que les établissements de ce groupe se caractérisent au 
niV eau des structures d'emplois par le faible poids des fonctions de 
gestion, commerciale et de recherche-études et des catégories ingénieurs* 
et cadres,dessinateurs et technico-commerciaux. Par ailleurs, on relève 
la prise en charge totale de la fonction méthodes dans les trois établis­
sements (103 T2, 087 T2 et 102 T) où la préparation du travail (3) et les 
techniciens représentaient un fort pourcentage de la population totale 
des établissements alors que cette fonction n'est que partiellement assumée 
dans l'établissement 161 Tl du sous-secteur 220 où la préparation du traVail 
et les techniciens sont inexistants, ce qui tendrait à prouver que les mé­
thodes sont alors assumées par les ouVriers ou par la maîtrise de fabrica­
tion. Il semblerait donc bien que certaines caractéristiques de configura­
tion externe des établissements, justifient le peu d'importance de la gestion, 
du commercial, des recherches-études, des ingénieurs et cadres, des tech­
nico-commerciaux et des dessinateurs. Par ailleurs, la particularité de 
l'établissement 161 Tl, où la préparation du traVail et les techniciens
sont absents, pourrait provenir d 'une prise en charge partielle^
des m éthodes, liée semble-t-il, à l'appartenance de 1 'établissement au 
sous-secteur 220. ......

Pour ce qui est de leur configuration interne, les établisse­
ments étudiés ont des aspects divers. Deux d'entre eux (161 Tl et 102 T) 
sont construits sur un mode centralisé (non bipolarité 1 ) où tous les 
services dépendent directement de la direction ; l'établissement 087 T2 
par contre, semble organisé sur un mode bipolaire (bipolarité 3 semi-cen- 
tralisé),quant à l'établissement 103 T2 il représente un cas particulier : 
le directeur de l'établissement ne "coiffe " que les services de fabri­
cation, les méthodes et l'entretien, les autres services (comptabilité, 
achats et montage extérieur) dépendent directement du siège. De façon 
générale, par contre, l'ensemble de ces établissements présente,comme 
la plupart des établissements de production des autres sous-secteurs , 
une organisation horizontale (5 à 7 services dépendant directement de la 
direction et 2 à 4 échelons hiérarchiques), un taux d'encadrement faible 
ou moyen (0,11 à 0,15) et un pourcentage de cadres faible (15,7 à 26,7 %).

(1) L'autonomie ou la dépendance ne se mesure que par rapport au nombre des fonctions 
assumées et non à la manière dont elles sont asumées

(2) sauf pour l'établissement 161 Tl, ce qui paraît peu explicable
(3 ) les effectifs de préparation du travail incluent le personnel des méthodes, et du 

lancement-ordonnancement-planning.
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2 - Les établissements à prédominance des fonctions de gestion et 
commerciales et de la catégorie ingénieurs et cadres (159 T3 et 108 Tl)

a - Les structures d'emplois

Tableau n° 33
I

F o n c t i o n s G e s t io n Comm. Te ch n. F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t o r e

g lo b a le

159 T3 

T08 T1

21

14

30

1 1 , 5

49

74

-

-

1 4 . 5

7 1 . 5

- - 35

3

Tableau n° 34

C a t é g o r i e s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

ca dre s
E m p l .

ï e c h n .
comm.

ïe c h n . O e s s . Encadrem. O u v r i e r s
Û o v r i e r s

0Q ONQ

S t r u c t u r e 159 T3 11 33 - 14 0 , 3 8 34 19 15

g l o b a l e 108 11 8 , 5 1 7 3 - - 8 , 5 63 5 1 , 5 1 1 , 5

S t r u c t u r e 159 T3 2 16 • 1 - 12 69 38 31
de l a
f .  t e c h n . 108 11 “* 4 *■ — “ 1 1 , 5 8 4 , 3 69 1 5 * 5

S t r u c t u r e 15 9 13 4 9 2 9 76 72 4
de l a
f .  f a b r i c .  108 11 “ — • - 12 88 72 16
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Bien que ces établissements présentent des points communs 
qui vont à l'inverse des caractéristiques des établissements du groupe 
précédent : importance de la gestion, du commercial, faible poids de 
la fabrication, absence des recherches-études et de la préparation du 
travail, importance des ingénieurs et cadres et des employés, pourcen­
tage plus restreint d'ouvriers et absence de dessinateurs, il semble 
dès le premier abord impossible de les traiter sur le même pianotant 
les différences qui existent entre leurs structures sont importantes.

L'établissement 159 T3 présente des fonctions de gestion 
(21%) et commerciales (30 %) plus importantes que l'établissement 108 Tl 
alors que la fabrication est très anormalement réduite (14,5 %) pour un 
établissement de production. De même,les ingénieurs et cadres (11 %), 
les employés (33 %) et les techniciens (14 %) sont beaucoup plus nom­
breux, alors que les ouvriers y sont peu représentés (34 %). Les mêmes 
constatations peuvent être faites pour les structures des fonctions 
techniques et de fabrication.

L'établissement 108 Tl offre une activité de fabrication 
plus étoffée (71,5 %) pour des fonctions de gestion (14 %) et commerciales 
(11,5%) moins développées que dans l'établissement précédent. Il com­
prend comparativement moins d'ingénieurs et cadres (8,5 %), d'employés 
(17 %), pas de techniciens mais plus d'ouvriers (63 %).

b - Les caractéristiques économiques et organisationnelles.

L'aspect tout-à-fait anormal, des structures d'emplois de 
l'établissement 159 T3. en particulier l'affaiblissement de la fonc­
tion de fabrication et de la catégorie ouvriers, amène à s'interroger 
sur la nature exacte des activités de cet établissement. En se repor­
tant au dossier, on s'aperçoit qu'il s'agit, en fait, essentiellement 
d'un magasin de pièces de rechange pour du matériel agricole, effectuant 
également du montage d'engins de génie civil (ce qui explique la pré­
sence de la fonction fabrication et des ouvriers) et assurant pour l'en­
semble de 1 ' entreprise le service après-vente (d'où l'importance du commerciaL 
des ingénieurs et cadres et des techniciens) et le service informatique 
(d'où l'importance de la fonction gestion, des ingénieurs et cadres et 
des techniciens). Ce type d'établissement n'est donc pas assimilable aux 
établissements de production?ni du point de vue de ses structures, ni 
du point de vue de son organisation.

L'établissement 108 Tl. par contre, présente des structures 
d'emplois plus proches de celles d'un des établissements de production 
du premier groupe. Il s'agit d'un établissement de très petite taille 
(35 personnes) appartenant à une entreprise de la mécanique fabriquant 
des fours pour l'alimentation (215-3) en moyenne série (2). La faible 
taille de cet établissement pourrait expliquer 1 'importance de la gestion 
et, éventuellement, du commercial étant donné que, comme on l'a déjà 
remarqué à propos des sous-secteurs précédents, ces fonctions auraient



tendance à augmenter par rapport au poids des autres fonctions en deçà 
d'un certain seuil. Du point de Vue organisationnel on constate, contrai­
rement aux établissements du groupe précédent, la présence des fonctions 
gestion et commerciales mais, pareillement à ceux-ci, l'absence de la 
fonction études. Les méthodes sont partiellement assumées, comme dans 
l'établissement 161 Tl du groupe précédent et^comme dans celui-ci, cela 
correspond,au niveau des structures d'emplois, à une absence de la 
fonction préparation du travail. On peut en conclure, comme précédemment, 
que cette fonction est dans ce cas assumée par les ouvriers ou par la 
maîtrise de fabrication. Sur le plan de sa configuration interne cet 
établissement est plutôt organisé sur un mode décentralisé à simple 
relais (non bipolarité 2) puisque tous ses services techniques sont ratta­
chés à une direction technique. Il est cependant proche d'un établissement 
non structuré en services étant donné que, ni le secrétariat (fonction 
administrative) assumé par deux personnes, ni la comptabilité assumée 
par une personne, ne constituent vraiment des services. Seuls le ser­
vice commercial (ventes) avec quatre personnes et la direction technique 
peuvent être considérés comme tels. L'organisation est donc ramassée 
(2 services dépendant de la direction, 2 niveaux hiérarchiques), ce qui 
semble bien être en relation avec ses faibles effectifs, le taux d'enca­
drement ( Q,16) et le pourcentage des cadres (40 %) sont moyens.

3 - Les établissements à prédominance de la fonction recherche- 
études et de la catégorie dessinateurs (117 Tl - 091 T2 - 159 Tl)

Tableau n° 35

F o n c t i o n s G e s t i o n Comm. Techn.
F o n c t i o n s  tec hn iq u es

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . f a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e 1 1 7  T1 6 «a. 94 12 79 3
091 12 5 11 84 11 4 4 5 , 5 7 2 15

g l o b a l e 159 T1 4 , 5 1 9 4 , 5 7 , 5 7 , 5 5 8 ,5 1 7 4 , 5
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Tableau n° 36

C a té g o r ie s
c o nv e ntio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

cadres
E m p l.

Techn.
comm.

Techn. D e s s . Encadrem. O u v r i e r s
I O u v r i e r s

00 0N0

S t r o c t u r e 1 1 7  T1 3 6 - - 9 6 76 76 -

091 12 1 16 2 4 , 5 9 , 5 8 , 5 . 59 36 23

glo ba le 159 11 3 , 5 7 - 5 , 5 2 , 5 5 7 7 21 5 6 ,5

S t r u c t u r e 1 1 7  11 3 , 5 - - - 10 6 , 5 8 0 ,5 8 0 ,5 -

de l a 091 12 0 , 7 5 , 5 - 5 1 1 , 5 8 70 43 2 7 , 5

f .  te c h n . 159 11 2 , 5 3 - 6 2 , 5 5 8 1 , 5 22 5 9 ,5

S t r u c t u r e 1 1 7  11 - - - - - 7 , 5 92 92 -

de l a 091 T2 - 2 , 5 - - - 8 , 5 89 7 1 , 5 1 7 , 5

f .  f a b r l c . 159 11 0 , 3 - - - - 4 , 5 9 5 , 5 6 8 9 , 5

Ces établissements ont pour points communs une certaine faiblesse 
de la fonction gestion (4,5 à 6 1) et de la catégorie ingénieurs et 
cadres (1 à 3,5 %) qui les apparente aux établissements du premier 
groupe, et au contraire, une importance des recherche-études (7,5 à 12 %) 
et dessinateurs (2,5 à 9,5 %) qui les différencie de tous les autres 
établissements de ce type.

En retranche, ils présentent suffisamment de différences entre 
eux pour que cela justifie une étude séparée de chacun d'eux.

L'établissement 117 Tl est celui qui présente,en dehors de la fonction 
recherche-études et des dessinateurs, la structure d'emplois la plus 
proche de celle des établissements du premier groupe : fonction technique 
(94 %) et de fabrication (79 %) importantes, et fort pourcentage d'ouvriers 
(76 %). En outre, comme dans l'établissement 161 Tl, la préparation du 
travail est absente de même que les techniciens.
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On est en présence, comme pour l'établissement 108 Tl, d'une 
unité de très petite taille (33 personnes). Elle fabrique des moules 
métalliques pour l'industrie des matières plastiques, du verre... (215-8) 
en unité - petite - moyenne série (1 -2) et appartient à une entreprise 
hors mécanique (P3), qui a pour activité la transformation des matières 
plastiques. Le tableau des fonctions n'a pu être rempli, si bien que l'on 
ne peut connaître exactement les fonctions assumées par cette unité, et 
celles qui sont absentes ou sous traitées. Cependant, la lecture de 
l'organigramme fait ressortir qu'il ne shgit que d'un atelier et non 
d'un établissement, étant donné qu'il n'y a pas de directeur d'établis­
sement mais un chef de fabrication qui supervise les ouvriers et trois 
dessinateurs. Le nombre de niveaux hiérarchiques est très peu élevé 
(2 niveaux), le taux d'encadrement moyen (0 ,22) de type non cadre (16,6 %).

Le tait qu'il s'agisse d'une unité de très petite taille pou­
vait laisser penser que, comme pour l'établissement 108 Tl et la plupart 
des établissements de moins de 40 salariés des autres sous-secteurs, on 
assisterait à un développement de la gestion (éventuellement du commercial) 
et de la catégorie ingénieurs et cadres. Or, dans le cas présent, il n'en 
est rien et cela s'explique clairement par le fait qu'on est en présence, 
non d'un établissement de production, mais d'un atelier qui n'assume 
vraisemblablement ni fonction de gestion^ni fonction commerciale.

Par ailleurs, on a remarqué un développement de la fonction 
recherche-études et de la catégorie des dessinateurs. Il s'agit, en fait, 
de trois dessinateurs qui représentent donc un pourcentage très élevé 
par rapport à un effectif de 33 personnes. On aurait pu penser que 
l'appartenance à une entreprise hors mécanique pouvait justifier l'exis­
tence de recherche-études plus importantes que dans les établissements 
d'entreprises de la mécanique comme on l'avait supposé lors de l'étude 
du sous-secteur 213 (machines-outils). En fait, cela ne semble pas 
être le cas, étant donné que les deux autres établissements de ce type 
appartenant à des entreprises hors mécanique (161 Tl et 102 T) n'ont 
pas de fonctions de recherche-études>ni de dessinateurs. Par ailleurs, 
il n'a pas été possible de connaître pour ces trois dessinateurs s'ils 
effectuaient aussi de la préparation de travail.

L'établissement 091 T2 se distingue du précédent par le poids 
de sa fonction commerciale (11 %) et de la préparation du travail (4 %), 
par la faible importance de la fabrication (45,5%), par la présence de 
technico-commerciaux (2 %), de techniciens (4,5 %) et la faible proportion 
d'ouvriers (59 %).

Il s'agit d'un établissement de taille moyenne (179 salariés) 
fabriquant des broyeurs, des élétrateurs, des transporteurs (214-7) à 
l'unité (1). On constate au niveau de sa configuration externe, l'absence 
ou la prise en charge partielle de nombreuses fonctions de gestion, mais 
cependant une certaine autonomie quant aux ventes et aux études (présentes), 
qui explique l'importance de ces fonctions et celle des dessinateurs, de
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même que l'existence des technico-commerciaux dans les structures d'emplois. 
Il semble donc bien y aVoir un rapport entre la configuration externe et 
les structures d'emplois. La configuration interne de cet établissement 
présente la particularité de n'aVoir pas de direction d'établissement : 
tous les seryices sont directement rattachés à des directions situées au 
siège. Le taux d'encadrement est faible (0,10) de type non cadre (11,8 %).

L'établissement 159 Tl, comme le précédent, comporte une fonction 
de préparation du.traVail (7,5 %) et un certain nombre de techniciens 
(5,5 %). Il s'en distingue par la faiblesse du commercial (1 %) et l'ab­
sence de technico-commerciaux, par la plus grande importance de la 
fabrication (58,5 %),et surtout des ouVriers (77 %) en majorité non 
qualifiés (56,5 % d'O N Q contre 21 % d'O Q), ainsi que par une moins 
grande importance de la recherche (7,5 %) et surtout des dessinateurs 
(2,5 %).

C'est un établissement de très grande taille (2 086 salariés), 
le plus grand des établissements de production, appartenant à une entre­
prise de la mécanique, fabriquant des tracteurs et des appareils de 
récolte et de battage (214-1 et 4). Certaines fonctions de gestion (ad­
ministrative, comptable) sont partiellement assumées de même que les 
ventes,ce qui explique leur faible poids, par contre l'autonomie de cet 
établissement se manifeste au niveau des recherche-études et des méthodes 
qui sont présentes, ce qui explique l'importance de ces deux fonctions 
et celle des techniciens dans les structures d'emplois. Par contre, les 
dessinateurs sont en nombre relativement faible bien que les recherche - 
études soient étoffées. Cela vient du fait que cette fonction est lar­
gement assumée par des ingénieurs et cadres, des techniciens et des ou- 
Vriers et proportionnellement un nombre réduit de dessinateurs. La confi­
guration interne de cet établissement n'a pu être saisie.
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En conclusion

L'étude des établissements de ce type permet donc de retenir 
un certain nombre de caractéristiques économiques ou organisationnelles 
susceptibles de constituer autant de critères explicatifs des structures 
d 'emplois.

A la suite des obserVations effectuées ci-dessus, il semble 
par conséquent qu'il faille affiner le critère du type d'établissement... 
Décomposé jusqu'ici en quatre items : siège, siège-établissement, établis­
sement de production, siège-agence, il ne rend pas compte de certaines 
différences de structures. Il semblerait en effet utile de distinguer 
de la notion d'établissement de production celle de magasin (159 T3) 
qui fait une place très importante aux fonctions de gestion et commercial® 
et à la catégorie des ingénieurs et cadres^et celle d'atelier (117 Tl) 
qui, en retranche, comporte une fabrication étoffée et beaucoup d'ouvriers.

Par ailleurs, la taille semble également introduire des dif­
férences de structures. Ainsi, en dessous de 40 salariés (108 Tl) on 
remarque comme on l'a déjà fait pour les établissements de production 
des sous-secteurs 211 et 2 1 2, que les structures d'emplois accusent un 
renforcement de la fonction gestion, de la fonction commerciale et de la 
catégorie des ingénieurs et cadres mais, toutefois dans des proportions 
moindres que dans le cas d'un magasin.

Au delà de 40 salariés, il paraît se dégager deux grands types 
d'établissements de production en fonction de la notion d'autonomie re­
pérée à partir de la configuration externe des établissements. La notion 
d'autonomie semble pouvoir s'apprécier essentiellement par rapport à la 
fonction recherche-études. En effet, celle-ci est absente des établis­
sements du premier groupe (161 T, 102 T, 087 T2, 103 T2) qui sont pré­
cisément ceux où les structures d'emplois indiquent l'absence de cette 
fonction et de la catégorie des dessinateurs et elle est présente dans 
les deux cas (091 T2 et 159 Tl) où l'on retrouve la fonction recherche- 
études et la catégorie dessinateurs au niVeau des structures d'emplois.

Parmi les établissements "non autonomes" (premier groupe), 
l'appartenance au sous-secteur 220 qui a pour conséquence vraisemblable 
la prise en charge partielle des méthodes (liaison que l'on mettra en 
évidence de façon plus nette à la fin de l'étude des entreprises du 
type 5 ), semble créer effectivement un clivage entre les établissements 
où les méthodes sont présentes et le pourcentage de techniciens élevé 
(102 T - 087 T2 et 103 T2) et ceux où elles sont partiellement assumées 
et les techniciens absents (161 Tl).
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Parmi les établissements "autonomes'! 159 Tl et 091 T2 du 3e 
groupe), deux facteurs semblent intervenir : la taille, un établissement 
de plus de 2 000 salariés (159 Tl) ayant une fonction fabrication plus 
étoffée et plus d'ouvriers qu'un établissement de 200 salariés (091 T2), 
et la prise en charge des ventes entraînant, si elle est totale, un 
fort pourcentage de commercial (091 T2) et, si elle est partielle, un 
faible pourcentage (159 Tl). Ces deux dernières conclusions doivent 
cependant être faites avec prudence , car elles ne portent que sur deux 
cas.

On se heurte enfin à une limite : l'impossibilité d'expliquer
l'importance prise par les recherche-études et les dessinateurs dans
l'établissement 117 Tl. Celle-ci peut être due au fait qu'il s'agit d'un 
atelier,(ce qui semblerait assez curieux) ou bien à sa très faible 
taille, o.u bien à son appartenance à une entreprise hors mécanique, ou 
encore à ces trois facteurs combinés.

En outre, il est possible de faire quelques remarques complé­
mentaires :

- Il y a tant de cas particuliers (ateliers, rattachement
de tous les services ou de certains d'entre eux au siège, magasins de
pièces détachées) qu'il est difficile de dire quel est le type d'orga­
nisation dominant : on est en présence de deux organisations centralisées 
(non bipolarité 1 ), une décentralisée à simple relais (non bipolarité 2) 
et une semi-centralisée (bipolarité 3). Par contre, dans l'ensemble, les 
fonctions de gestion et de ventes sont pratiquement toujours absentes,
le taux d'encadrement est faible et de type non cadre, le nombre de ni­
veaux hiérarchiques faible et le nombre de services dépendant directe­
ment de la direction faible quand l'établissement est petit et élevé 
quand il est grand.

- Le produit (214-3) auquel semble être lié le type de produc­
tion moyenne-grande série (2-3 ; cf présentation du sous-secteur 214) 
paraît entraîner un accroissement du nombre des ouvriers non qualifiés 
par rapport aux ouvriers qualifiés (établissements 087 T2 et 102 T). On 
remarque cependant, en contradiction avec cette hypothèse, un pourcentage 
élevé d'ouvriers non qualifiés dans l'entreprise 159 Tl, qui fabrique 
des tracteurs (214- 1) à l'unité.

- Il serait intéressant de vérifier dans l'étude des types 
suivants, s'il existe un rapport entre l'appartenance au sous-secteur 
220 et l'absence ou la prise en charge partielle de la préparation du 
travail et de la catégorie techniciens.

Enfin, il n'a pas été possible de vérifier l'hypothèse d'un 
rapport entre la prise en charge de fonctions pour d'autres établisse­
ments et les structures d'emplois, qui avait été émise lors de l'étude 
des établissements de production des sous-secteurs 211 et 712. En effet, 
dans le cas présent, aucun établissement de production (le magasin 
de pièces de rechange 159 T3 n'étant pas considéré comme tel) n'as­
sume de fonctions pour d'autres établissements.



Tableau n° 37

Type 2 Etablissements de production CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION Sous-secteur : 214-215-217-220

N*

d 'e n ­

quête

V a r ia b l e s  économiques C o n fig u ra tio n  externe en termes de fo n ctio n s C o n fig o ra tio n  in te rn e  en termes de fonctio ns H ié r a r c h ie  e t  e ocadrement

T a i l l e
Type

d ' e n t .

Pro­

d u i t

Type
de

p ro d .

Absence 

de fo n ctio n s

P ris e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r is e  en charge 
pour d 'a u t r e s  

établissements

P r is e  en charge 
par la

D i r e c t i o n

Place
des

Achats

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  te c h .  au 
sein des s e r v .  

techniques

Nbre de 
s e r v .  dép. 
d i r e c t ,  de 
La d i r e c t .

Nbre de 
niveaux

i l é r a r c h .

laux

d'encad.

R des 
cadres

respon.

131 11 53 P1 220 - E n t r e p r i s e  de 1 ocation de main 'oeuvre (pas de ï e rvic e  de produc ion propre)

161 R1 54 GE 220 1 In e x p l o i t a b l e

161 11 65 GE 220 1 Informatique 
Rech. ER-EC 
C o n t .  E

Adm. P e rs .  
Com. Autres 
Méth. E n t r e t ,  
SGX

-

Âdm.
Compta. F i n .  
Personnel

S e r v .  Achats 
d i r e c t ,  rattaché 
à l a  d i r e c t io n

Non b i p o l a r i t é  1
C e n t r a lis a t i o n 6 2 0 , 1 5 1 6 , 7

103 12 54 P1 215-3 1 -2 Adm. P a i e ,  I n f .  
Com. (s a o f 
achats) Etodes 
O u t i l l a g e

Compta- F i n .  
P e r s .  Corn-au­
t r e s . r e c h „  ER 
SGX

SGX S e r v .  Achats 
d i r e c t ,  rattaché 
au siège

Cas par t i c u l i e r
: " c o i f f e "  
o n ,prép a- 
n .  Les 
ité^achatî  
dent d i -

0 , 1 3 2 6 ,7Le d ire c t e u r de 
qoe le s  se rvice  
r a t i o n ,  méthode 
a utre s se rvice s 
e t  montage exté 
rectement du s i

l ' é t a b .  n 
> f a b r i c a t  
i ,  e n t r e t l  

comptabi, 
l e u r  dépei 
ige

08? T2 54 P1 21 4-3 2-3 P a i e , I n f .  
Com. Achats

Adm. Compta.
P e r s .

Com. Autre s 
RechoER E C . E t u -
rla«

- -
Serv . Achats 
i x r e c t .  rattaché 
î la  d i r e c t i o n

B i p o l a r i t é  3 
se m i -c e n t ra li s a ­
tion

5 4 0 , 1 4 1 7 , 4

102 1 67 P3 214-3 2-3 Âdm. Com. (s a u f  
Achats)

Compta. F i n .  
P e r s .  I n f .
Rech. ER -  E t u -  
d e s . E n t r e t i e n ,  
SGX.

- - 1
Ion b i p o l a r i t é  1 
C e n tra lis a tio n 7 4 0 , 1 1 2 1 , 7

159 T3 65 GE 214-4 l Rech. ER EC 
Eto d e s ,  Méthode: 
L c t ,  O u t i l l a g e  
F .  Mag.

Âdm. C o m p ta .Fin .  
Com. Ventes Au- 
t r e s . E n t r e t i e n

I n f .
SAV

Maqasin de pièc s de rechange e f fe ctuant égale- 
le c i v i l ,  assu- 
ir a ti o n  e t  In f o r -

? 1 ? 1ment do montage 
ra nt un se rvice  
matique pour 1 '

d ' e n g i n s  de gën 
après v e n t e ,  rép 
n tr e p r i s e



Type 2 (suite) Etablissements de production CARACTERISTIQUES D 'ORGANISATION Sous-secteur : 214-215-217-220

V a r i a b l e s  économiques C o n f i g u r a t i o n  e x t e r n e  en termes de f o n c t i o n s C o n f l g o r a t i o n  i n t e r n e  en termes de f o n c t i o n s H ié r a r c h i e  e t  e ncadrement

N°

d ' e n ­

quête
T a i l l e

Type

d ' e n t .

P r o ­

d u i t

Type
de

p r o d .

Absence 

de f o n c t i o n s

P r i s e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r i s e  en charge 
pour d ' a u t r e s  

é ta b lis s e m e n ts

P r i s e  en charge 
par l a

D i r e c t i o n

P la c e
des

A c h a ts

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  ao 
s e i n  des s e r v .  

t ec hn iqu es

Nbre de 
s e r v .  dé p.  
d i r e c t ,  de 
l a  d i r e c t .

Nbre de 
nive au x

l i é r a r c h .

Taux

d ' e n c a d .

t  des 
cadres

r e s p o n .

108 11 42 P1 2 1 5 -3 2 I n f .  E tude s  
O u t i l l a g e

Com. A o t r e s  
Méthodes.S GX -

Pe rso nn e l
SGX

S e r v .  Technique: Non b i p o l a r i t é 2  
(p roch e  d ' u n  

- i b l i s .  non 
s t r u c t o r é  en 
s e r v i c e s )

1

2 2 0 , 1 6 40

1 1 ? 11 42 P3 215 -8 1 - 2 Absence do t a b l iau de f o n c t i o n s - Absence de d i ­
r e c t i o n

Absence des 
A ch a ts

I l  s ' a g i t  en 
f a i t  d 'u n  sim­
p l e  a t e l i e r

2 2 0 ,22 1 6 , 6

091 T2 54 P1 2 1 4 - 7 1 Compta. F i n . Adm. P e r s . Absence de d i ­ Absence des Cas par i c u l i e r
I n f .  Ac h a ts  
O u t i l l a g e

Com. A u tr e s  
Méthodes

r e c t i o n A c h a ts I l  n ' y  a pas de 
snments :  tous 
r a t t a c h é s  à des 
au s iè ge

d i r e c t i o n  
es s e r v ic e  
d i r e c t i o n s

d ' é t a b l i s -  
s son t r 

s is e s

0 ,10 1 1 , 8

159 T1 68 GE 2 1 4 - 1
4

1 Adm.
Com. Ventes 
L c t .  C o n d i t i o n .  
SGX Mag.

Compta. F i n .
I n f .  Com. A o t r e s  
SGX

- I N E X P L  0 I  T N B L E



-  65 -

,
SECTION II

TYPE 4 : Sièges établissements de plus de 200 salariés d'entreprises 
à établissements multiples

Les sièges établissements de plus de 200 salariés d'entre­
prises à établissements multiples étudiés, ^ont au nombre de quatre.(1 ) 
Dans l'ensemble, ils se distinguent des établissements de production 
à la fois par une fonction fabrication plus faible et un nombre d'ou- 
Vriers plus restreint, et par des fonctions gestion et recherche- 
études plus étoffées, plus d'ingénieurs et cadres et de dessinateurs

Toutefois, ils présentent, entre eux certaines différences : 
trois d'entre eux se caractérisent par une fonction fabrication assez 
peu importante et un nombre d'ouvriers relativement faible (104 Rl,
156 Tl, 087 Tl) alors que l'établissement 092 Tl présente les carac­
téristiques inverses.

1 - Les sièges-établissements où le poids de la fabrication 
et des ouvriers (104 Rl, 156 Tl et 087 Tl) est faible

a - Les structures d'emplois 

TABLEAU N° 3g

F o n c t io n s G e s t i o n Comm. l e r h n .
F o n c t i o n s  te c h n iq u e s

R e c h .
E tude s

P r é p a r a i . F a b r i c a t , E n t r e t i e r C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e

q lo b a le

104 R1 
156 T1 
087 T1

■ 9 - 1 4 , 5  

6

1 
£ 82 -85 3 , 5 - 7 2 . 5 - 5 5 7 , 5 - 6 4 , t CO 2 - 4 , 3 3 , 5 - 8

La structure d'emplois par fonction de ces établissements 
se caractérise par le poids relativement peu élevé de la fonction 
fabrication (57,5 à 64,5 %). La fonction recherche-études est assez 
déVeloppée (3,5 à 7 7e) et la préparation du travail représente 2,5 à 5 %

Cependant, ces trois établissements se différencient sur deux 
points : les établissements 104 Rl et 156 Tl ont une fonction gestion 
étoffée (9 à 14 %) mais une fonction commerciale faible (3 à 6 X), alors 
que l'établissement 087 Tl présente des caractéristiques inverses : fonc­
tion gestion assez faible (6 %) mais fonction commerciale plus développée 
( 1 2  %). ■

(1) Pour les tableaux détaillés des structures d'emplois : cf. annexes tableaux n°5 à 8
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T a b le a u  n °  3 9

C a té g o r i e s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n q .
e t

cadres
E m p ! .

Te ch n.
comm.

Techn. D e s s . Encadrem. O u v r i e r s
O u v r i e r s

00 0N0

S t r u c t u r e

g lo b a le

104 R1 
156 T1
037 T1

t  7-8

5 , 5
1 1 - 1 5 , 5 | 0 - 0 , 5  

? , 5
2 , 5 - 5 , 5 2 , 5 - 5 7 - 9 6 2 - 6 7 , 5 1 35-41

2 ?

2 1 - 2 9

44

S t r u c t u r e  
de l a  
f .  t e c h n .

104 RI 
156 T1 
187 T1

j 3 - 3 , 5  

1 , 5
3 , 5 - 3 - 6 , 5 3-6 8 , 5 - 9 , 5 7 4 - 7 9 ■ 4 1 - 4 9 ,5 ' 4 , 5 - 3 3 . 5

52

S t r u c t u r e  
de la  
f .  f a b r i r t .

I04 R 1  

I56 11 
187 T 1

0 , 8- 1 , 5 0 , 4 - ? - 0 - 3 , 5 - 8 , 5 - 1 0 8 4 ,5 - 8 9 0 6 - 5 9

2 5 . 5

2 5 ,5 - 4 3

62

La structure globale de ces établissements indique un poids 
relatiVement faible d'ouvriers (62 à 67,5 %). Les techniciens repré­
sentent 2,5 à 5,5 7o, les dessinateurs 2,5 à 5 % de la population 
totale et le personnel d'encadrement 7 à 9 1

Au-delà de ces similitudes, on constate certaines différences. 
Dans les établissements 104 RI et 156 Tl pour lesquels on a releVé une 
fonction gestion importante et commerciale faible, on observe un nombre 
élevé d'ingénieurs et cadres (7 à 8 %) et faible de technico-commerciaux 
(0-0,5 7o), alors que dans l'établissement 087 Tl qui présentait au con­
traire une fonction gestion faible et un poids important du commercial, 
les ingénieurs et cadres sont moins nombreux (3,5 %) mais les technico- 
commerciaux représentent 2,5 % du personnel. Par ailleurs, alors que les 
deux premiers établissements se caractérisent par un fort pourcentage 
d'ouvriers qualifiés (35 à 41 % contre 21 à 29 % d'O N Q), l'établis-' 
sement 087 Tl emploie plus d'ouvriers non qualifiés (44 %) que d'ouvriers 
qualifiés (23 7=).

La structure de la fonction technique offre les mêmes diffé­
rences entre les deux premiers établissements et le troisième sauf pour 
les technico-commerciaux qui sont inexistants dans les trois cas. Quant 
à la structure de la fonction fabrication, en revanche, elle est la 
même pour les trois établissements> excepté pour ce qui est de la part 
respective des ouvriers qualifiés et des ouvriers non qualifiés.
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b - Les caractéristiques économiques

Ces trois établissements présentent des caractéristiques 
communes. Ils sont tous de grande taille (104 Rl = 464 salariés,
156 Tl = 880 salariés, 087 Tl = 1 034 -salariés)51'établissement 087 Tl 
étant tout de même plus important que les autres. Ils offrent tous les
trois un type de production assez similaire qui va de l'unité à la
petite-moyenne série (1-2,2). Les produits fabriqués sont assez sem­
blables pour les deux premiers établissements qui tous deux fabriquent 
du matériel pour l'industrie alimentaire et chimique (104 Rl = 215-1-2 
et 5 ; 156 Tl = 215-3), alors que l'établissement 087 Tl fabrique des 
charrues, des "cultivateurs"à dents ou,à disques (214-3). Si l'établis­
sement 087 Tl offre des stuctures particulières,cela pourrait donc pro­
venir soit de la taille qui peut agir en particulier sur le poids de
la gestion et de la catégorie ingénieurs et cadres, soit du produit
(214-3) qui peut avoir plutôt une influence sur le poids de la fonction
commerciale et des technico-commerciaux et, comme on l'a vu pour les
établissements de production, sur l'importance des ouvriers non
qualifiés.

c - Les caractéristiques organisationnelles

Il n'a pas été possible d'appréhender l'organisation du siège- 
établissement 156 Tl. Les deux autres établissements 104 Rl et 087 Tl 
présentent des caractéristiques organisationnelles proches. Toutes les 
fonctions sont pratiquement assumées, excepté une partie de la recherche 
(Recherche EC) pour l'établissement 104 Rl ; certaines fonctions sont 
assumées partiellement dans les deux établissements : les méthodes et 
l'entretien, mais dans l'ensemble, l'établissement 104 Rl comporte un 
nombre de fonctions assumées partiellement plus élevé : en particulier 
les fonctions personnel, commerciales autres (VRP - marketing, publi­
cité ...) et la recherche ER (recherche-études). La fonction recherche 
semble, par conséquent, moins largement assumée dans l'établissement 
104 Rl que dans le 87 Tl, bien que, au niveau des structures, le poids 
de la fonction recherche-études soit plus élevé dans le premier établis­
sement que dans le second. Il est vraisemblable que la fonction études 
explique cette différence. En outre, ces deux sièges-établissements 
assument des fonctions pour d'autres établissements de l'entreprise * 
dans les deux cas, il s'agit des études, mais alors que 1 'établisse­
ment 104 Rl assume pour d'autres établissements des fonctions de ges­
tion (comptabilité-finances, personnel, informatique) qui peuvent 
expliquer le développement au niveau des structures des fonctions 
gestion et des ingénieurs et cadres, l'établissement 087 Tl assume 
pour d'autres établissements les fonctions de ventes et commerciales 
autres : ce qui peut expliquer le développement de la fonction com­
merciale et des technico-commerciaux.
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Du point de Vue de l'organisation interne, on est en présence 
d'établissements construits sur un modèle décentralisé avec le double 
relais d'une direction de la production et d'une direction de la fabri­
cation (bipolarité 4).

Il s'agit d'une. organisation de type plutôt Vertical (4 ser- 
vices dépendant directement de la direction, 4 ou 5 nfveaux hiérarchi­
ques), à encadrement moyen (0,13 à 0,15) et pourcentage de cadres res­
ponsables de services ou ateliers fort (43,5 7o dans le 104 Rl) ou mo­
yen (27 T. dans le 087 Tl).

On s'aperçoit donc que les quelques différences de structures 
d'emplois constatées entre les établissements 104 Rl et 156 Tl d'une 
part, et 087 Tl d'autre part, ne semblent pas proyenir de leur confi­
guration interne pour autant qu'on puisse la connaître dans deux de ces 
trois cas ; en reVanche, elles pourraient donc proVenir de différences 
de configuration externe (prise en charge ou non de certaines fonctions 
pour d'autres établissements de l'entreprise) ou de différences de 
caractéristiques économiques : la taille ou le produit fabriqué.

2 - Le siège-établissement 092 Tl à prédominance fabrication 
et ouvriers

Tableau n° 4 0

F o n c t i o n s G e s t i o n Comm. Techn.

“  : i

F o n c t i o n s  tec hn iq u es

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e r C o n t r ô le SGX

S t r u c t u r e

g lo b a le
092 T 1 7 , 5 q 8 3 ,5  

. __

5 1 , 5 76 - 0 , 9 0 ,6

Ce siège-établissement se distingue des précédents par le 
poids de la fonction fabrication (76 %) et par l'absence de la fonction 
entretien qui est ici, Vraisemblablement, assumée par le personnel des 
ateliers et non par un service distinct. Les autres fonctions repré­
sentent à peu près le même poids que dans les établissements précédents. 
La fonction commerciale est aussi déVeloppée que dans l'établissement 
087 Tl.
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Tableau n° 41

C a t é g o r ie s
co n v e n tio n
c o l l e c t i v e :

I n g .
e t

cadres
E m p l .

Techn.
comm. l e c h n . D e s s . Encadrem. O o v r i e r s

O u v r i e r s

00 0NQ

S t r u c t o r e

g lo b a le 092 T1 5 7 , 5 - 4 4 4 7 5 , 5 6 0 ,5 15

S t r u c t u r e  
de l a
f .  techn ique

092 11 1 2 - 3 5 5 84 66 18

S t r o c t o r e  
de l a
f .  f a b r i c .

092 11 0 ,6 2 - - - 5 , 5 92 73 19

Sur le plan des catégories conventionnelles, les seules différences 
existant avec les établissements précédents concernent les ouvriers, 
beaucoup plus nombreux dans le cas présent (75,5 %) que dans les cas 
précédents, et le personnel d'encadrement, par contre plus faible 
(4 7.). Ces deux caractéristiques se retrouvent au niveau de la fonction 
technique et de la fabrication.

On notera en outre que, malgré le poids du commercial, les 
technico-commerciaux sont inexistants : en fait, la fonction commerciale 
est ici uniquement composée d'ingénieurs et cadres ainsi que d'ouvriers 
chargés, en même temps que du service après-vente, du montage extérieur 
de matériel agricole.

Il s'agit du plus petit siège-établissement du type (213 sala­
riés), le seul à fabriquer du matériel vinicole (214-7) et le seul à 
avoir une production qui tend vers la série (2-3). Par conséquent, il se 
üistingueDTes troTs autres établissements sur ces trois points. En 
revanche, il assume comme eux la quasi-totalité des fonctions (sauf 
l'informatique, probablement en raison de sa taille)5 quelques -'mes 
partiellement : la fonction personnel, commercial-autres, entretien et 
services généraux. En revanche, les fonctions que cet établissement 
assume pour d'autres établissements sont un peu différentes : il assume 
en particulier les fonctions commerciales ventes ou autres, ce qui pour­
rait expliquer le développement de la fonction commerciale au niveau 
des structures ; par contre, il n'assume aucune fonction de recherche 
ni d'études, ce qui logiquement devrait se traduire par un affaiblis­
sement de ces fonctions en termes de structures : or, il n'en est rien.
Par ailleurs, il assume des fonctions de gestion pour d'autres établis­
sements sans que cela se traduise par un accroissement de cette fonction 
ou du pourcentage des ingénieurs et cadres dans les structures d'emplois.
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Du point de vue de son organisation interne, cet établissement 
est construit sur un mode semi-centralisé (bipolarité 3) de forme ramas­
sée (4 services dépendant directement de la direction et 3 niveaux hié­
rarchiques) qui semble en relation avec une taille relativement petite ; 
l'encadrement est faible (0,10) de type cadre (55 %).

Au terme de l'examen de ce type, il semble assez difficile 
de tirer des conclusions quant aux critères qui pourraient expliquer 
les différences constatées entre les structures de ces sièges-établis­
sements. On a vu, en effet, qu'elles pourraient aussi bien être dues 
à la taille de l'établissement qu'au produit fabriqué, au type de pro­
duction ou peut-être même au type de configuration externe (prise en 
charge ou non de certaines fonctions pour d'autres établissements).

En effet, les différences de structures d'emplois de l'établis­
sement 087 Tl (affaiblissement de la gestion et des ingénieurs et cadres, 
développement du commercial, des technico-commerciaux et des ouvriers 
non qualifés) par rapport aux établissements 156 Tl et 104 Rl peuvent 
aussi bien provenir de sa grande taille ( 1000 salariés) que du produit 
qu'il fabrique (214-3), ou de la prise en charge des fonctions ventes 
et commerciales-autres pour d'autres établissements.

De même, les différences de structures d'emplois entre ce pre­
mier groupe d'établissements et l'établissement 092 Tl (prédominance de 
la fabrication et des ouvriers) peut s'expliquer par la relative petite 
taille de celui-ci (200 salariés)^ par le produit fabriqué (214- 7) ou 
le type de production (moyenne - grande série). Le développement de sa 
fonction commerciale semble correspondre, comme dans le cas de l'établis­
sement 087 Tl, à la prise en charge des fonctions ventes etcommerciales- 
autres pour d'autres établissements. En revanche, la prise en charge 
de la fonction gestion pour d'autres établissements n'entraîne pas dans ce 
cas un développement de celle-ci au niveau des structures d'emplois et 
à l'inverse, l'absence de prise en charge des recherche-études pour 
d'autres établissements n'a pas pour effet un affaiblissement de celles- 
ci au plan des structures. Par conséquent, le critère de prise en charge de 
fonctions pour d'autres établissements qui semble classant dans certains 
cas (exemple les fonctions commerciales) ne l'est pas dans d'autres.

Il est cependant intéressant de constater que les conclusions 
tirées de l'examen des établissements de production (type 2) quant à un 
rapport entre le produit t matériel de préparation et de drainage du sol, 
de semoirs et de distributeurs d'engrais (214-3), et le pourcentage impor­
tant d'ouvriers non qualifiés semble se vérifier dans le cas de l'entreprise 
087 Tl, alors même que celle-ci a un mode de production unitaire petite- 
moyenne série.

Par ailleurs, certaines caractéristiques d'organisation semblent 
être communes à ces différents sièges-établissements : l'absence d'un 
faible nombre de fonctions et la prise en charge partielle d'un nombre 
restreint d'entre elles. L'organisation semble plutôt décentralisée0 
verticale à double relais (bipolarité 4) quand l'entreprise est de grande 
taille et semi-centralisée (bipolarité 3) quand elle est de petite taille. 
L'encadrement est moyen ou faible et plutôt de type cadre.



Tableau n° 42

Type 4 : Sièges établissements de plus de 200 salariés 
d'entreprises à établissements multiples

CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION

Sous-secteur 214-215-217-220

N°

d ' e n ­

quête

V a r i a b l e s  économiques C o n f i g u r a t i o n  e x t e r n e  en termes de f o n c t i o n s C o n f i g u r a t i o n  i n t e r n e  en termes de f o n c t i o n s H i é r a r c h i e  e t  encadrement

T a i l l e
Type

d ' e n t .

P r o ­

d u i t

Type
de

p r o d .

Absence 

de f o n c t i o n s

P r i s e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r i s e  en charge 
pour d ' a u t r e s  

é t a b lis s e m e n ts

P r i s e  en charge 
par la

O i r e c t i o n

Place
des

Achats

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  au 
s e in  des s e r v .  

t ec hniques

Nbre de 
s e r v .  dép. 
d i r e c t ,  de 
l a  d i r e c t .

Nbre de 
ni ve au x

h i é r a r c h .

Taux

d ' e n c a d .

% des 
cadres

r e s p o n .

104 RI 65 P1 215 - 1

5

1-2 R e c h -  E C . O u t i l -  
l a g e , C o n d i t i o n .

Pe r s o n n e l ,
Com. A o t r e s  
R e c h -  E R . M é t h .
E n t r s t i e r

Compta. F i n .  
P e r s .  I n f .  Etudei

P e r s . S .  ïech nioue s B i p o l a r i t é  4 
D é c e n t r a l i s a ­
t i o n  à double 
r e l a i s

4 4 0 , 0 4 3 , 5

,5 ô  T1 66 GE , 5 - 3 2 N E X P L 0 I  r A B L  E

08? n 67 PI , 4 - 3 1 - 2 C o ndit io nn em e nt M é th .  E n t r e t i e n  
SGX

Com. ( S a u f  
A c h a t s )  Rec h.  ER 
E tu d e s  ( c f  087 ÏZ .

P e r s . S .  G e s tio n B i p o l a r i t é  4 
D ' c e n t r a l i s a t i o r  
à double r e l a i s

4 5 0 , 0 27

Ü9Z Tl 65 P1 , 4 - 7 2 -3 I n f . Perse C o m - A u ­
t r e s , E n t r e t i e n .  
SGX

C o m p t a -  F i n .  
P e r s .  Com. ( s a u f  
Achats!'

S .  Commerciaux B i p o l a r i t é  3 
S e m i - c e n t r a l i s a ­
t io n

f

4 3 0 ,10 55
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SECTION III

TYPE 5 - Lp3 entreprises à établissement unique de moins de 200 salariés

Les entreprises à établissement unique de petite taille (1) 
constituent la majorité des établissements étudiés des sous-secteurs 
214 - 215 - 217 - 220. Sur les 25 entreprises qui constituent ce type, 
deux présentent des structures d'emplois inexploitables : toutes deux 
appartiennent au sous-secteur 22omais, tandis que 1 1 entreprise 145 T 
compte 49 salariés, l'entreprise 135 T en emploie 194.

Les autres entreprises ont en commun un poids de la fabrica­
tion qui oscille entre 70 et 85 % et un pourcentage d'ouVriers situé 
dans la même fourchette. Ces caractéristiques les différencient des 
établissements des types précédents : les établissements de production 
présentent, en effet, un pourcentage d'ouVriers un peu plus éleVé :
73 - 87 % (la comparahon, quant au poids de la fabrication, est impos­
sible à effectuer étant donné les différences d'importance de cette 
fonction dans les établissements de production) ; quant aux sièges-éta­
blissements du type 4 en reVanche, ils ont un pourcentage d'ouVriers 
plus faible (62 - 67,5 %)et une fonction fabrication plus restreinte 
(57,5 - 64,5 %).

Au delà de ces points communs, les entreprises de ce type se 
répartissent en trois groupes principaux dont les caractéristiques 
sont assez nettement différent es;

- Un premier groupe comprend toutes les entreprises qui 
n'assument ni les recherche-études, ni la préparation du tratrail et 
n'emploient ni techniciens,ni dessinateurs (entreprises 115 Tl, 147 Tl, 
144 Tl, 142 Tl, 137 T).

- Un second groupe comprend les entreprises qui, à 1'lnver.se 
des précédentes, assument à la fois les fonctions de recherche-études 
et de préparation du traVail et emploient techniciens et dessinateurs 
(entreprises 139 T, 123 Tl, 124 T, 093 T2, 106 Tl, 111 Tl).

- Un troisième groupe intermédiaire regroupe les entreprises 
qui assument, soit les fonctions de recherche-études, soit celles de 
préparation du traVail et emploient soit des techniciens, soit des 
dessinateurs (entreprises 114 T, 116 Tl, 141 Rl, 110 Tl, 100 T, 146 Tl
140 T).

En dehors de ces trois groupes qui rassemblent la grande 
majorité des entreprises du type (18 entreprises sur 23), on note 
quelques entreprises dont les structures d'emplois sont nettement par­
ticulières :

(1) Pour les tableaux détaillés des structures d'emplois : cf. annexes tableaux n°9 à 12
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- Deux entreprises (112 Rl et 130 T) qui ont un pourcentage 
de techniciens nettement supérieur à celui constaté dans les autres 
entreprises du type.

- Deux entreprises (107 Tl et 105 Rl) qui présentent une 
fonction fabrication bien moins importante et comptent moins d'ouVriers 
que les autres entreprises du type.

- Une entreprise (113 Rl) où la fabrication et les ouvriers 
sont quasiment inexistants.

1 - Premier groupe d'entreprises (115 Tl, 144 T, 147 Tl,
142 T, 137 T) : absence des fonctions recherche-études et préparation 
du trayail et des catégories techniciens et dessinateurs

Les structures d'emplois

Tableau n° 43

F o n c t i o n s G e s t i o n Comm. Te ch n.
F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e

g l o b a l e

144 11 
1 4 7  11 
1 1 5  11 
142 I
1 3 7  T

• 1 0 - 1 5  

| 6-8

0-2
8

8 4 ,5 - 9 3 - 8 0 - 9 1 , 5 - 0 -10

Ces entreprises se caractérisent par une fonction fabrica­
tion déVeloppée (80 - 91,5 %), des fonctions entretien et contrôle 
inexistantes ; mais surtout elles se distinguent des entreprises des 
autres groupes par l'absence des fonctions recherche-études et prépara­
tion du traVail. Entre elles, on notera certaines différences : les 
entreprises 144 Tl, 147 Tl, 115 Tl présentent une gestion plus impor­
tante (10 - 15 %) que les entreprises 142 T et 137 T et l'entreprise 
142 T est la seule où la fonction commerciale soit assez bien repré­
sentée (8 7o).
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T a b le a u  n° 44

C a té q o r L e s
co nv e ntio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

ca dre s
E m p l .

Tç c h n .
C o m m .

Tçc hn . O e s s . Encadrera. O u v r i e r s
‘ Quvr

ÛQ

e rs

0N0

S t r u c t u r e

g lo b a le

144 T1 
1 4 7  I I  
1 1 5  T j  
1 k l  T 
13 7 T

► 5 - 1 0  

3 - 4

5 -8
4

- -
■ 15

m .

7 0 - 7 5

8 1 -8 5

60-70

7 3 - 7 5

5 -1 0

8 -10

S t r u c t u r e  

de l a  

f .  te c h n .

14 4 11 
1 4 7  T1 
1 1 5  T j  
1 4 1  T  
13 7  T

5 , 5
- - - - 1 1 7

j 4 , 5 - 7

7 8 - 6 3 . 5

9 2 - 9 5 , 5

7 0 , 5 - 7 8

8 1 - 0 6 , 5

5 , 5 - 1 ?

9 - 1 1

S t r u c t u r e  

de la

f .  f a b r i c .

Vil* U
1 4 7  Tl 
1 1 5  ï i  
142. T 
1 3 7  T

6 , 5  _
- - - - 2 . 5 - 1 7 . 5  

■ 6 , 5 - 7

1 1 , 5 - 8 2 1

9 3 - 9 5 ,5

7 0 . 5 - 8 1 , 5  

8 2 - 8 6 , 5

0 - 1 2

9 - 1 1

On s'aperçoit que ces entreprises ont comme point commun 
l'absence des catégories techniciens et dessinateurs ce qui 
les distingue des entreprises des autres groupes.

Pour ce qui est des autres catégories, on observa certaines 
différences entre les entreprises de ce premier groupe : les entreprises 
144 Tl, 147 Tl et 115T1 ont plus d'ingénieurs et cadres (5 - 10 %)•) 
un personnel d'encadrement plus nombreux (15 %) et moins d'ouVriers 
(70 - 75 %) alors que les entreprises 142 T et 137 T ont moins d'ingé­
nieurs et cadres ( 3 - 4  7.), moins de personnel d'encadrement (4 - 6,5 %) 
mais plus d'ouvriers (81 -85 70. Dans tous les cas, cependant, les 
ouvriers qualifiés sont nettement plus nombreux (60 - 7 5 % )  que les 
ouVriers non qualifiés (5 - 10 %). Par ailleurs, seule l'entreprise 
142 T emploie des technico-commerciaux (4 %).

Au niVeau des fonctions techniques de ces établissements, on 
constate l'absence quasi totale de toutes les catégories autres que 
le personnel d'encadrement et les ouVriers : mais pour ces catégories, 
on retrouve le même clivage que pour la répartition de la population 
globale : d'une part, les entreprises 144 Tl, 147 Tl et 115 Tl où le
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personnel d 'encadrement est éleVé (17 %) et les ouVriers moins nombreux 
(78 - 83,5 %), d'autre part les entreprises 142 T et 137 T où le person­
nel d'encadrement est plus faible (45 - 7 %) mais les ouvriers très 
nombreux (92 - 95,5 %). Dans l'un et l'autre cas, ils sont en très 
grande majorité qualifiés.

Pour la fonction fabrication, on retrouVe les mêmes caracté­
ristiques et les mêmes différences entre les deux catégories d'entreprises.

Ces cinq entreprises présentent dans l'ensemble des caracté­
ristiques économiques voisines et distinctes de celles des entreprises 
des autres groupes. En effet, elles appartiennent toutes au sous-secteur 
220 (mécanique générale), sauf l'entreprise 115 Tl qui fabrique des 
moules (215-8). Par ailleurs, ces entreprises ont en général une taille 
qui ayolsine les Yingt salariés ce qui, comme on l'a indiqué dans la 
présentation des sous-secteurs, est vraisemblablement lié au sous- 
secteur : les établissements du sous-secteur 220 et ceux qui fabriquent 
des moules sont généralement très petits. Seule, l'entreprise 137 T;du 
sous-secteur 220 est de taille assez élevée. Le type de production de ces 
entreprises est plutôt unitaire ou de petite-moyenne série, ce qui, con­
trairement à la taille et au produit, ne les différencie pas du type de 
production des entreprises des autres groupes.

Du point de vue des caractéristiques organisationnelles. on 
observe dans les deux entreprises (142 T et 137 T) pour lesquelles les 
tableaux de fonctions ont pu être exploités, l'absence de nombreuses 
fonctions : l'informatique (absente d'ailleurs des entreprises des autres 
groupes), et plus particulièrement les fonctions recherche, études, 
méthodes, lancement qui,elles, en revanche, peuvent apparaître dans les 
entreprises des autres groupes. Pour les fonctions prises en charge 
partiellement, ce sont à peu près les mêmes que celles des autres entre­
prises : certaines fonctions de gestion (administrative, comptable, 
personnel), "commerciale -autres", entretien et services généraux .

Au plan de la répartition interne des fonctions, on constate 
que ces entreprises ne sont pas structurées en services, c'est-à-dire, 
qu'il n'y a pas au moins deux personnes (1 ) assumant une fonction ou un 
groupe de fonctions mais qu'il y a souvent confusion de fonctions sur 
la même personne. Cette forme d'organisation (pour autant que l'on puisse 
parler "d'organisation") semble être spécifique de ce groupe d'établisse­
ments. Pour ce qui est des critères d'encadrement, il semble que les 
deux plus petites entreprises (20 salariés) se distinguent par un très 
fort taux d'encadrement; les deux autres entreprises, l'une un peu plus 
étoffée (26 salariés) et l'autre nettement plus grande (176 salariés) 
ont un taux d'encadrement faible - c'est-à-dire proche de celui des 
autres entreprises du type. Le pourcentage de cadres responsables de 
services ou d'ateliers est élevé comme dans l'ensemble des entreprises 
du type.

Cf. la définition du serVice en annexep, 152
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2 - Second groupe d'entreprises (139 Tl, 123 T , 124 T ,
093 T2, 106 Tl, 111 Tl) : présence des fonctions recherche-étiides 
et préparation du travail et des catégories techniciens et. dessinateurs

Les structures d'emplois

Tableau n° 45

F n n r.fi nnc G e s t io n Comm. Techn.
F o n c t i o n s  Technlqoes

K e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e 139 T1
1 2 3 1 0 - 0 ,5

4 3

j l o b a l e 093 T2 
106 T1 
1 1 1  T1 

,1 2 4  1

6 -1 0 0 - 4 ,5 8 7 ,5 -9 2

' 3 ,5 - 8 ,5

4 ,5 - 1 0

1 ,5

70 -8 0 0-1 0-8

Les fonctions gestion (6 - 10 %), commerciale (0 - 4,5 %), 
technique^(87,5 - 92 %) sont sensiblement les mêmes que dans le groupe 
d'établissements précédents. Ce qUi semble différent par contre, c'est la 
répartition de la population entre certaines fonctions techniques : en 
effet, si l'entretien (0 %), le contrôle (0 - 1 , 2 %) et les services 
généraux (0 - 8 %) sont à peti près semblables, la fonction fabrication 
est pliis restreinte (70 - 80 et, dans l'ensemble, les fonctions 
recherche-études (3,5 - 8,5 %) et préparation du travail (4,5 - 10 %) 
sont représentées. On notera toutefois une exception pour les entre­
prises 139 Tl et 123 T où les études sont inexistantes et 124 T où 
la préparation du traVail est faible. En outre, les fonctions entretien 
et contrôle, absentes des autres entreprises sont présentes dans l'en­
treprise 139 T (respectivement 4 et 3 %>).

Au niveau des catégories conVentionnelles, on constate une 
certaine similitude de ces entreprises aVec celles du groupe précédent 
quant aux ingénieurs et cadres (5 - 7 %) et aux technico-commerciaux 
( 0 - 1 % ) .  Les employés sont un peu plus nombreux (8 - 12 %). Quant aux 
ouvriers, ils représentent une porportion un peu moindre (68,5 - 74 %) 
que dans les entreprises du groupe précédent.
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T a b le a u  n °  4 6

Catégo ries
convention
c o l l e c t i v e

I n g .
et

cadres
Empl* Techn.

comm. ïe ch n. Dess. Encadrem. Ou vrie rs
Ou vriers

ÔQ ONQ

139 T 1
123 T

S tr u c t o r e  093 12 
t u f  106 T1 

1 1 1 1 1
124 1

5-7 8-12 0-1 1 , 5 - 4

1

4 ,5 - 8
2 , 5

4 -9 6 8 ,5 -7 4

4 5 .5
57

48
66

4 0 . 5
6 1 ,5

29
12

20 ,5
6

20
9

c .  ,  139 T1 S tr u c t u re  ^  ^

de la  093 T2
r  ,  6 106 Î1  f »  t e c h n *  . . .1 1 1  u

1 2 4 1

0 , 6 - 3 , 5 0 , 6 - 7 - 2 -4

1

5 - 8 ,5
2 , 5

6 -1 0
3 , 5

7 7 - 8 2 , 5

50,5
64

54
7 5 ,5

44
68

32
1 3 .5

23
6 .5

32
10

139 11 
i t r u c t o r e  123 1

le l a  ° §3 12 
106 11

f .  f a b r i c . 1 1 1  11
124 I

0-2 - -

1 , 5
- 8 ,5 - 1 2

4
5 ,5

88-93,5

57
74

62
86

57
7 7

34
1 5 .5

26,5
7 . 5

37
1 1 . 5

En réalité, la distinction entre les entreprises de ce 
groupe et celles du groupe précédent proyient de la présence de tech­
niciens (1,5 - 4 %) et de dessinateurs (4,5 - 8 %).

On notera à propos des ouvriers, une distinction entre les 
entreprises 139 T, 093 T2 et 111 Tl d'une part,et 123 T:, 106 T et 
124 T ,  d'autre part * en effet, les trois premières comptent entre 40,5 
et 48 % d'ouvriers qualifiés, contre 20 - 29 % d'ouvriers non qualifiés, 
alors que les secondes comptent 57 à 66 % d'O Q contre 6 - 12 % d'O N Q.

On remarque enfin, les particularités de l'entreprise 139 T  : 
moins d'ingénieurs et cadres (2 %) que les autres entreprises du groupe, 
et moins de dessinateurs (1 %)î et celles de l'entreprise 106 T : moins 
de dessinateurs (2,5 %).

La répartition de la population au sein de la fonction tech­
nique fait apparaître les mêmes différences par rapport aux entreprises 
du premier groupe : essentiellement présence de techniciens (2 - 4 %)
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et de dessinateurs (5-8,5%). Par ailleurs, même clivage entre les 
entreprises de ce groupe quant aux pourcentages respectifs d'ouvriers 
qualifiés et d'ouVriers non qualifiés. En outre, les entreprises 139 T 
et 106 Tl se distinguent légèrement des autres par le faible nombre de 
dessinateurs (respectiVement 1 et 2,5 %).

La répartition de la population au sein de la fonction fabri­
cation est sensiblement la même que dans les entreprises du premier 
groupe : seul diffère, pour les entreprises 139 T, 093 12 et 111 Tl, le 
pourcentage d'ouvriers qualifiés, bien inférieur à celui rencontré dans 
les établissements du premier groupe.

Du point de vue de leurs caractéristiques économiques, on 
remarque que ces entreprises sont dans l'ensemble de plus grande taille 
que celles du groupe précédent. Les deux plus petites (093 T2 et 124 T) 
ont44 et 65 salariés, deux autres (123 T et 111 Tl) ont 100 et 128 
salariés, les deux dernières enfin (139 T et 106 Tl) comptent les plus 
gros effectifs : 172 et 180 salariés. Or, on a pu noter que ce sont pré­
cisément celles-ci qui offrent une certaine spécificité par rapport aux 
autres entreprises du groupe, en particulier, une importance moindre 
des dessinateurs. Les produits fabriqués par les entreprises de ce groupe 
sont très divers : tracteurs (214 - 1 = 093 T2) ; presses à injecter
des matières plastiques (215-1 = 106 Tl); machines pour les industries
de l'alimentation et machines de conditionnement, appareils distribu­
teurs (215-3-6 = 111 Tl); matériel pour l'industrie textile j211 = 123 T 
et 124 T) et une entreprise de mécanique générale (220 = 139 T). On 
remarque donc la présence d'une seule entreprise de mécanique générale, 
et encore est-elle de grande taille, alors .que ces mêmes entreprises 
étaient prédominantes dans le groupe précédent et plutôt de petite taille. 
Quant au type de production, il est essentiellement unitaire - petite - 
moyenne série, comme dans toutes les entreprises du type.

Les caractéristiques organisationnelles de ces établissements 
font apparaître certaines similitudes entre les entreprises de ce groupe, 
en même temps que des différences par rapport aux entreprises des autres 
groupes. En effet, contrairement aux entreprises précédentes, on observe 
la présence de presque toutes les fonctions (sauf l'informatique) et 
plus particulièrement la présence des fonctions recherche (sauf dans 
l'entreprise 111 Tl), études, méthodes et lancement. Seule l'entreprise 
123 T constitue une exception : on y constate l'absence d'un nombre 
élevé de fonctions, mais cependant la présence des études, des méthodes 
et du lancement. Les fonctions assumées partiellement sont en revanche 
les mêmes que dans les autres entreprises du type : ce sont essentiel­
lement des fonctions comptable, personnel, "commerciales-autres", méthodes, 
entretien et services généraux. On observe, en outre, que l'entreprise 
139 T qui appartient au sous-secteur 220,prend en charge des fonctions 
pour d'autres entreprises (qui sont des filiales) : ce sont des fonctions 
de gestion (sauf informatique), ventes, commerciales-autres, recherche et 
études. Ceci peut expliquer que cette entreprise,, bien qu 1 appartenant au
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sous-secteur 220, ce qui la prédisposait a être du premier, ou même, 
comme on le verra, du troisième groupe, comporte tout de même 
des fonctions recherche-études et préparation du travail, et des techni­
ciens et dessinateurs. Du point de vue de la répartition interne des 
fonctions, on est en présence essentiellement d'entreprises organisées 
sur un mode centralisé (non bipolarité 1 : tous les services dépendent 
de la direction générale), ou même^dans deux cas (139 T et 124 T), semi- 
centralisé (bipolarité 3: certains services, en général recherche-études, 
dépendent de la direction générale, et les autres d'une direction tech­
nique), mais on ne trouve plus d'entreprises non structurées en services.
Dans l'ensemble, les entreprises de ce groupe ont les mêmes caractéris­
tiques de hiérarchie et d'encadrement que les autres entreprises du type : 
une organisation plutôt ramassée (entre 2 et 5 services dépendant direc­
tement de la direction, 2 à 3 niveaux hiérarchiques) à encadrement faible 
ou moyen (0,09 à 0,19) et pourcentage moyen ou fort de cadres responsables 
de services ou ateliers (25 à 60 %).

3 - Troisième groupe d'entreprises (114 T, 116 Tl, 141 Rl, 110 Tl, 
100 T, 146 T , 140 T) : présence des fonctions recherche-études ou prépa­
ration du travail et des catégories techniciens ou dessinateurs.

Le troisième groupe est composé d'entreprises pour lesquelles on 
observe la présence de recherche-études ou de préparation du travail, en 
même temps que de dessinateurs ou de techniciens : les recherche-études 
sont le plus souvent liées à la présence de dessinateurs et la préparation 
du travail à celle de techniciens, bien que l'on puisse constater dans 
l'un et l'autre cas, une exception (entreprises 141 Rl et 100 T). La faible 
taille de ces entreprises et par là-même le faible nombre des personnes 
affectées aux fonctions de recherche-études et de préparation du travail 
a pour conséquence une certaine confusion de ces fonctions. Or, le tableau 
de recueil de l'information, conçu sur la base de fonctions séparées, 
a conduit les enquêteurs à imputer arbitrairement le personnel à l'une, ou 
l'autre fonction, en général en raison de leur catégorie professionnelle 
(dessinateurs en recherche-études et techniciens de préparation du travail) 
alors qu'ils assument vraisemblablement l'une jet l'autre fonction. De 
la sorte, on aboutit à des situations apparemment contrastées qui sont 
probablement la représentation déformée de réalités proches. C'est pourquoi 
ce groupe d'établissements est traité à part.
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Les structures d'emplois

Tableau n° 47

F o n c t io n s G e s t io n Comm. Tech n.
F o n c t i o n s  tec hn iqu es

R e c h e r .
études

P r é p a r â t * F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

1 1 6  11 2 , 5 8 5 se 72 8 8
S t r u c t u r e  1 1 4  ï 4 , 5 -

141 R' - 5 , 5
110 Tl 6 , 5 - 1 1 7 0 - 4 , 5 8 6 , 5 - 9 5 , 5 5 , 5 1 7 4 - 8 9 0 - 1 0 - 3 0 - 5 , 5

glo b a le
140 1 - 1 , 5
146 T - 3
100T 3 , 5 10 8 1 68

Le poids des fonctions gestion (6,5 - 11 %), commerciale 
(0 - 4,5 %), techniquæ (86,5 - 95,5 %), entretien (0 - 1 %), contrôle 
(0 — 3 %) et services généraux (0 - 5,5 %) n'est pas différent de celui 
de ces mêmes fonctions dans les autres groupes.

En fait, ce groupe d'entreprises se distingue des autres par 
le poids de la fabrication (74 - 89 %) qui se situe en intermédiaire 
par rapport aux deux groupes précédents : moins élevé que dans le pre­
mier groupe et plus que dans le second. Il s'en distingue surtout par 
la présence soit de recherche-études (4,5 - 8 7a)t soit de préparation 
du traVail (1 - 5,5 %) qui reflète Vraisemblablement, comme on l'a vu, 
une certaine confusion des fonctions. Toutefois, il peut se faire que 
l'on obserVe un peu de préparation du travail dans des entreprises 
plutôt axées sur les recherche-études (entreprise 110 Tl et 100 T). Ces 
entreprises ont été tout de même comprises dans ce groupe étaDt donné 
que la fonction préparation du travail n'y est que très faiblement représen 
tée et que, comme on le verra, elles font appel de la même façon que les 
autres entreprises du groupe, soit àdes techniciens, soit à des dessina­
teurs.» mais non à ces deux catégories à la fois.

Par rapport à ce groupe d'entreprises, deux d'entre elles 
semblent présenter des structures particulières : l'entreprise 116 Tl 
pour laquelle on observe des fonctions gestion (2,5 %) et fabrication 
(72 %) plus faibles, mais en revanche une plus grande importance du 
commercial (8 %), du contrôle (8 %) et des services généraux (8 %) ;
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et l'entreprise 100 T qui présente presque les mêmes caractéristiques : 
affaiblissement des fonctions gestion (3,5 %) et fabrication (68 %), 
mais importance du commercial (8 %). On notera également l'importance 
du commercial (7 %) dans l'entreprise 110 Tl.

Tableau n° 48

C a t é g o r i e s
c o n v e n tio n
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

ca dres
Employés

Techn.
comm.

ï e c h n . D e s s . Enca drem. O u v r i e r s

O u v r i e r s

00 ONQ

S t r u c t o r e

g l o b a l e

1 1 6  11 
1 1 4  T 
14 1 R1 
1 1 0  T1 
140 T 
146 T 
100 T

1 0 , 5

1 , 5 - 5 , 5  

1

4 , 5 - 1 1

1 , 5

0-3

►

A

• 3 - 5

' 4 , 5 - 9

I-
3-8 72 -8 2

46
7 7 . 5

4 8 , 5
5 9 .5  
67 
74

2<i

2 5 .5

2 4 . 5
16

9 , 5
6

58

S t r u c t u r e  

de l a

f .  t ec hn iq u e

1 1 6  T1 
1 1 4  I  
14 1 R1 
1 1 0  T1 
140 T 
146 ï  
100 I

6

, 0 -3
6 , 5

5
-

1 2 , 5 - 5

■ 5 , 5 - 6 , 5  

* „„

2 , 5 - 8 , 5
| 8 0 - 8 9 ,5

U s

5 1 . 5
8 9 , 5

56
70
74
79

2 7 . 5

2 8 , 5

28
1 8 . 5
1 0 . 5  

7
67

S t r u c t u r e  

de l a

f .  f a b r i c a t i o n

1 1 6  11 
1 1 4  T 
1 4 1 R1 
1 1 0  11 
140 T 
1 4 6  T 
100 T

7

, 0 - 2 - - - -

11

' 2 - 7
r

1 1 - 9 8 , 5

50
9 4 ,5

6 4 . 5
76
6 0 ,5
84

2 3 . 5

32

32
2 0 .
1 1 . 5

7 . 5
75

Sur le plan des catégories conVentionnelles, ces entreprises 
ne se distinguent pas fondamentalement des précédentes,ni par le poids 
des ingénieurs et cadres (4,5 - 5,5 %), ni par celui des employés (4,5 - 
11 %), des technico-commerciaux ( 0 - 3  7») ou du personnel d'encadrement 
( 3 - 8  % ) .

En retranche, la distinction s'opère en partie sur les ouvriers 
(72 - 82 7o) : quant au nombre, puisqu'ils sont plus nombreux que dans 
les entreprises du second groupe et quant à la qualification car ils 
sont en majorité un peu moins qualifiés que dans les entreprises du 
premier groupe (46 à 75,6 7» d'O Q contre 0 à 25,5 % d'O N Q). Cepen­
dant jCette distinction est surtout sensible au niveau des techniciens
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et des dessinateurs • Ainsi, on remarque qu'une catégorie est présente à 
l'exclusion de l'autre : dans les entreprises 116 Tl, 114 T, 141 RI et 
110 Tl, pour lesquelles on avait remarqué la présence de recherche-études 
plutôt que de préparation du travail (excepté 1'entreprise’141 RI), les 
techniciens sont absents, alors que les dessinateurs représentent 4,5 
à 9 % du personnel ; dans les entreprises 140 T, 146 T et 100 T en 
revanche où les recherche-études étaient plutôt absentes et la prépara­
tion du travail présente (excepté l'entreprise 100 T), on observe que 
les dessinateurs sont absents mais que les techniciens représentent 
3 à 5 % des effectifs. ..

Par rapport à ce groupe d'entreprises, on remarque la particu­
larité de l'entreprise 116 Tl qui compte plus d'ingénieurs et cadres 
(10,5 %) que les autres entreprises, et l'entreprise 100 T qui comporte 
beaucoup moins d'ingénieurs et cadres (1 %) et un pourcentage très
élevé d'ouvriers non qualifiés (58 % d'O N Q contre 24 % d'O Q).

L'analyse de la fonction technique fait ressortir des caracté­
ristiques quasi semblables : c'est-à-dire une spécificité par rapport 
aux autres groupes tenant essentiellement au poids des ouvriers (80 -
89,5 %) plus nombreux que dans les entreprises du second groupe, à 
leur qualification qui est inférieure à celle des ouvriers du premier, 
mais surtout à la présence soit de techniciens (2,5 - 5 %), soit de 
dessinateurs (5,5-6,5 %).

Comme précédemment, on remarque en outre la particularité de 
l'entreprise 116 Tl qui compte plus de cadres (6 %) et celle de l'entre­
prise 100 T qui comporte plus d'ouvriers (95 %), mais moins qualifiés
(27,5 % d'O Q contre 67 % d'O N Q).

Pour la fabrication, les différences avec les entreprises 
des autres groupes s'estompent : le nombre d'ouvriers est à peu près 
le même (91 - 98 %), leur qualification demeurant cependant inférieure
à celle des ouvriers du premier groupe. L'absence des dessinateurs et
des techniciens en fabrication est par ailleurs constante dans presque 
toutes les entreprises du type.

On retrouve au niveau fabrication la même spécificité de 
l'entreprise 116 Tl : importance des ingénieurs et cadres (7 %) du per­
sonnel d'encadrement ( 1 1 %), faible poids relatif de la fabrication 
(82 %) , et de l'entreprise 100 T : importance des ouvriers non qualifiés
(75 % d'O N Q contre 23,5 % d'O Q).

Somme toute, on est en présence d'un groupe d'entreprises 
qui présente quelques caractéristiques spécifiques ( essentiellement 
présence de dessinateurs cm de techniciens, poids de la fabrication et 
des ouvriers à peu près intermédiaire entre les deux premiers groupes ) 
mais qui, par ailleurs, est assez hétérogène : entreprise 116 Tl, 114 T,
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141 RI et 110 T où seuls les dessinateurs sont présents, entreprises 
140 T, 146 T, 100 T où seuls les techniciens sont présents ; entreprise 
116 Tl, où les fonctions commerciales et contrôle ont un poids plus 
élevé, de même que les ingénieurs et cadres, alors que la gestion et 
la fabrication sont plus restreintes ; entreprise 100 T enfin où la 
fonction commerciale est plus étoffée, la gestion et la fabrication plus 
réduites, les ingénieurs et cadres en plus faible nombre et surtout la 
proportion d'ouvriers non qualifiés très supérieure à celle des ouvriers 
qualifiés.

Sur le plan de leurs caractéristiques économiques,ces entre­
prises semblent se situer à mi-chemin entre les entreprises du premier
et celles du second groupe. En effet, leur taille comprise entre 25 et
95 salariés est, dans l'ensemble, supérieure à celle des entreprises du 
premier groupe et inférieure à celles du second. Elles appartiennent pour 
partie au sous-secteur 220 (141 RI, 146 T, 140 T) auquel appartient la 
majorité des entreprises du premier groupe, et pour partie aux sous-
secteurs 214 et 215 (214-5, 215 2-3, 215-8) dont relèvent la plupart des
entreprises du second groupe. Le type de production qui oscille entre 
1 'unité et la petite-moyenne série ne constitue en aucune manière une 
caractéristique particulière à ces établissements . Par ailleurs, ni le 
produit fabriqué(ou sous-secteur), ni la taille, ni le type de produc­
tion ne semblent justifier les distinctions faites entre les entreprises 
114 T, 116 T, 141 RI, 110 Tl et les entreprises 100 T, 146 Tl, 140 T 
quant à la présence de dessinateurs dans le premier cas, et de techni­
ciens dans le second, pas plus qu'elles ne semblent expliquer les écarts 
de structures contatés pour les entreprises 116 Tl et 100 T.

Les caractéristiques organisationnelles des cinq entreprises 
dont l'organisation a pu être connue, paraissent également se situer à 
mi-distance de celles des deux premiers groupes. Une certaine confusion 
règne au niVeau de la recherche et des études qui sont soit présentes, 
soit absentes, c'est-à-dire, ni toujours absentes comme dans le premier 
groupe, ni toujours présentes comme dans le second. Les fonctions métho­
des et lancement quant à elles sont constamment présentes comme dans le 
second groupe , à 1'inVerse du premier. Les fonctions prises en charge 
partiellement sont^comme précédemment,le personnel, les fonctions"commer- 
ciales-autres", méthodes, entretien et services généraux.

Du point de vue de la répartition interne des fonctions, 
on se trouve en présence d'entreprises essentiellement construites soit 
sur un mode centralisé (tous les services dépendant directement de la 
direction) comme la plupart des entreprises du second groupe, soit non 
structurées en services comme celles du premier . Une seule entreprise 
(140 D  est organisée sur un mode semi-centralisé (bipolarité 3) mais en 
fait très proche d'une véritable centralisation. Au point de vue hiérar­
chie et encadrement en revanche, rien ne distingue ces entreprises des



- 85 -

précédentes : peu de services dépendant directement de la direction 
(2 à 4), peu de niveaux hiérarchiques (2 à 3), un encadrement faible 
ou moyen (0,07 à 0,18) et un pourcentage moyen ou fort de cadres res­
ponsables de services ou ateliers (33 à 67 7,) sauf potrr l'entreprise 
100 T où il est faible (17 %).

Par conséquent, certaines caractéristiques organisationnelles 
semblent bien rendre compte d'une certaine spécificité des structures 
de ce groupe. En revanche, en raison essentiellement de l'impossibilité 
d'exploiter les informations sur l'organisation des entreprises 114 T 
et 116 T.1, il semble très difficile d'expliquer par tel ou tel critère 
pourquoi certaines entreprises emploient des techniciens et d'autres des 
dessinateurs, et pourquoi les entreprises 116 Tl et 100 T présentent des 
structures d'emplois particulières.

4 - Les entreprises 112 Rl et 130 T : importance du pourcen­
tage de techniciens, principalement en fabrication

Ces deux entreprises, bien que présentant certaines simili­
tudes avec les entreprises du second groupe : présence à la fois de des­
sinateurs et de techniciens, s'en écartent sur plusieurs points, en 
particulier sur le nombre de techniciens, bien supérieur dans le cas pré­
sent à celui rencontré dans les entreprises du second groupe. Ceci 
justifie un examen particulier de ces deux entreprises.

Les structures d'emplois

Tableau n° 49

---------  ---------  1 1 ■ -  -----
F o n c t i o n s  Techniques

F o n c t io n s G e s t io n Comm. ï e c h n .
R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e 1 1 2  Rl 5 2 9 3 , 5 8 , 5 7 8 , 5 2 5
g lo b a le 130 ï 4 , 5 “ 9 5 , 5 5 , 5 * 88 - - 2

Ces deux entreprises ressemblent à la plupart des entreprises 
du type par le poids de la gestion (5 %) et du commercial (0-2 7,), par 
l'absence de l'entretien (0-2 %) et du contrôle. Elles se rapproche­
raient des entreprises du 3e groupe par le poids de la fabrication 
(78,5-88 %) et par la présence soit de recherches-études (5,5 7„)t soit 
de la préparation du travail (8,5 %).
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Tableau n° 50

C a t é g o r i e s
convention

I n g .
e t Employés

Techn.
comm. Techn. D e s s . Encadrem. O u v r i e r s O u v r i e r s

c o l l e c t i v e ca dres 00 0N0

S t r u c t u r e 112 R1 8 ,5 2 - 10 5 4 , 5 70 60 10

g l o b a l e 130 T 7 , 5 5 ,5 - 13 5 ,5 5 64 ; 61 3 ,5

S t r u c t u r e 112 R1 3 , 5 11 5 ,5 5 ,5 75 6 4 ,5 11
de l a
f .  techn iq u e

130 T 6 3 , 5 - 1 3 , 5 6 4 , 5 67 6 3,5 3*5

s1

S t r u c t u r e 112 R1 2 •  . 1 0 ,5 m 6 ,5 82 7 4 ,5 6 ,5
de la
f .  f a b r i c a t i o n

130 1 6 1 ... 15 - 5 73 69 4

Sur le plan des catégories conventionnelles, ces deux entreprises 
sont assez proches des entreprises du deuxième groupe : poids quasi 
semblable des ingénieurs et cadres (7,5-8,5%), de l'encadrement 
(4,5-5 %), des ouvriers (64-70 %), qui sont dans l'ensemble plutôt
qualifiés (6ô % d'QQ contre 3,5 à lô % d'ôNQ), l'absence des technicô- 
commerciaux, et la présence simultanée de techniciens et dessinateurs.

Elles s'en distinguent essentiellement par le poids des 
techniciens beaucoup plus important par rapport à la population 
totale 1 0 , 5 à 15 %> et par rapport à la population de la fonction 
technique (11-13,5 7.) que dans les entreprises du second groupe, mais 
surtout par leur poids dans la fonction fabrication qui représente
1 0 , 5  à 15 % alors qu ' il était pratiquement nul dans les entreprises 
du second groupe.

Du point de vue des yariables économiques, ces entreprises 
ont un nombre de salariés (60 et 92 salariés) proche des entreprises 
des groupes 2 et 3, et les produits qu'elles fabriquent : 2L5,-8 
(moules) et 220 (ateliers de mécanique générale) sont semblables à
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première vue à ceux fabriqués par les entreprises des groupes 1 et 3 , à 
moins qu'une connaissance plus approfondie du produit et de sa "techni­
cité", qui n'a pu être menée ici, ne fournisse une explication plausible 
à la présence inhabituelle de techniciens en fabrication.

Les caractéristiques organisationnelles sont inconnues pour 
l'entreprise 112 R l . Pour l'entreprise 130 Tl on observre l'absence 
des fonctions informatique (comme dans toutes les entreprises du 
type), Ventes et commerciales autres, recherche, méthodes et contrôle ; 
la comptabilité, le personnel, l'entretien et les services généraux 
étant comme toujours partiellement àSSUtoéêt La répartition interne 
des fonctions n'a pu être définie. Au point de Vue hiérarchie et en­
cadrement, on est en présence d'un taux d'encadrement moyen (0,13) de 
type cadre(63,6 7») comme dans la plupart des entreprises du type.

Au terme de cet examen, on ne Voit donc aucun critère qui 
permette d'expliquer la présence de nombreux techniciens en fabrica­
tion. Il se pourrait toutefois que le produit, à condition que l'on 
en approfondisse la connaissance, puisse fournir un élément de ré­
ponse.

5 - Les entreprises 107 Tl et 105 Rl : faible poids de la 
fabrication et des ouyriers

Les structures d'emplois

Tableau n° 51

F o n c t io n s G e s t io n Comm. Techn.
F o n c t i o n s  Techniques

R e c h e r .
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e 10 7 11 7 3 2 , 5 61 - 2 47 - 1 2 , 5 -

glo b a le 105 R ' 14 5 , 5 8 0 ,5 14 2 64 - - 0 , 5

Ces entreprises se distinguent essentiellement des autres 
entreprises par le faible poids de la fabrication (47-64 %). La fonc­
tion recherche-études est très déVeloppée dans l'entreprise 105 Rl 
alors qu'elle est inexistante dans l'entreprise 107 Tl.
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La fonction commerciale est très différente dans l'un et 
l'autre cas : dans l'entreprise 105 RI elle représente une proportion 
proche de celle qu'elle représente dans les autres entreprises (5,5 %).
En retranche dans l'entreprise 107 Tl elle est anormalement importante.
Un examen approfondi du dossier permet d'expliquer cette anomalie. 
L'entreprise 107 Tl en effet comprend un certain nombre d'agences en 
proV ince dont le personnel a été comptabilisé dans la fonction com­
merciale de cette entreprise alors qu'il en a été exclu pour les 
autres entreprises. Il n'a pas été possible a posteriori de redresser 
la structure d'emplois de cette entreprise par Ventilation des effec­
tifs de la fonction commerciale entre effectifs de l'entreprise et 
effectifs des agences si bien que la structure de celle-ci est impos­
sible à comparer aVec celle des autres entreprises. L'on ne traitera 
donc, au niveau des catégories conVentionnelles, que l'entreprise 105 Rl.

Tableau n° 52

Catégo ries
convention
c o l l e c t i v e

I n g .
e t

cadres
Empl.

ïechn.
comm.

Techn. Dess. Encadrem O u v r i e r

Ouvriers

OQ ONQ

S tr u c tu re

globale 105 R1 9 1 7 , 5 4 - 1 1 , 5 6 ,5 5 1 ,5 39 1 2 ,5

S tr u c t o re  
de la
f .  technique

105 RT 6 9 - - 14 7 64 4 8 ,5 1 5 ,5

S tr u c t u re  
de la
f .  fa b r i c a t i o n

105 Ri 3 ,5 7 , 5 - - - 8 ,5 80,5 61 1 9 ,5

La différence de cette entreprise avec les autres entre­
prises du type réside essentiellement dans le faible poids des ou- 
Vriers (51,5 7o), en majorité qualifiés et dans l'importance des des­
sinateurs (11,5 %) et des employés (17,5 7»), les autres catégories 
étant à peu près semblables à ce qu'elles représentent dans les autres 
entreprises.
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Les mêmes constatations sont valables au niVeau de la fonc-^ 
tion technique : moins d'ouvriers (64 %) que dans les autres entre­
prises mais plus d'employés (9 %) et de dessinateurs (14 %). Pour 
la fabrication on constate également moins d'ouvriers (80,5 7») plus 
d'ingénieurs et cadres (3,5 %) et d ' e m p l o y é s  (7,5 %).

Du point de vue de ses caractéristiques économiques,cette 
entreprise est la plus grande de celles de ce type (184 salariés) bien 
qu'elle se rapproche de l'entreprise 139 T du groupe 2 qui en compte 
180. Pour le produit fabriqué, (machines pour l'industrie de l'ali­
mentation et pour les industries chimiques : 215-3-4) elle se rap­
proche également des entreprises 110 Tl (215-2-3) du groupe 3 et 
111 Tl (215-6-3) du groupe 2, mais ici, la production des machines 
pour les industries de l'alimentation est combinée avec celle de 
machines pour les industries chimiques alors qu'elle était combinée 
aVec d'autres productions dans les autres entreprises. Par conséquent^ 
la part de chaque production n'étant pas possible à déterminer dans 
chaque entreprise, la comparaison deV ient impossible. Du point de vue 
de son type de production (unitaire), cette entreprise n'est pas dif­
férente de la plupart des autres.

Les caractéristiques organisationnelles de cette entreprise 
ne sont pas toutes connues : ainsi la répartition interne des fonc­
tions et les critères de hiérarchie et d'encadrement. Par contre, au 
niyeau de sa configuration externe, on s'aperçoit que cette entre­
prise ressemble aux entreprises du second groupe où toutes les fonc­
tions sont présentes. Il ne manque que l'informatique, absente de 
toutes les entreprises du type, l'outillage et les magasins de pièces 
entrant dans la fabrication. Les fonctions partiellement assumées sont 
pratiquement les mêmes que dans les autres entreprises (administrative, 
comptabilité, personnel, commerciales*autres, entretien, services gé­
néraux). Il semble donc que seule la taille,encore que des réserves 
puissent être formulées, puisse être explicative çte la structure parti­
culière de cette entreprise.

6 - L'entreprise 113 Rl : quasi-absence de la fabrication et 
des ouvriers

Les structures d'emplois

Tableau n° 53

fo n ctio n s Gestion Comm. ïechn.
Fon ctio ns Techniques

Recher.
études

P r é p a r â t . F a b r i c a t . E n t r e t i e n Contrôle SGX

Structure

globale
113 R1 2 7 , 5 35,5 37 1 2 , 5 3 7 - 4 11
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Cette entreprise présente des caractéristiques structu­
relles qui la.distingue de toutes les autres entreprises : impor­
tance de la gestion (27,5 %), du commercial (35,5 7.), des recherche- 
études (12,5 %), des serVices généraux (11 °L) et faible poids de 
la fabrication (7 %).

Tableau n° 54

î

C a t é g o r i e s
c o n v e n tio n
c o i l e c t i v e

I n g l
e t

cadres
Empli.

Tech n.
comm.

Techn. D e s s . Encadrem.. O u v r i e r s
O o v r i e r s

OQ ONQ

S t r u c t u r e

g l o b a l e 113 R1 33 4 2 ,5 - 8 9 ,5 4 3 - 3

S t r u c t u r e  
de t a
f .  t ec hn iq u e

’ 113 R1 15 1 8 , 5 - 22 26 11 7 , 5 - 7 , 5

La spécificité de cette entreprise par rapport aux autres 
est également remarquable au niveau de la répartition de la popula­
tion selon les catégories de la convention collective : importance 
des ingénieurs et cadres (33 7») et des employés (42,5 %), inexis­
tence des ouvriers(3 %),

On remarquera l'absence de technico-commerciaux. En réalité^ 
la fonction commerciale est assumée par des ingénieurs et cadres et 
surtout des employés. Les dessinateurs sont assez nombreux (9,5 %).

La structure de la fonction technique qui ne constitue, il 
faut bien le noter, que 37 7o de la population fait apparaître des 
tendances un peu différentes : importance un peu moindre des ingénieurs 
et cadres (15 %) et des employés (18,5 7o) mais très nette des techni­
ciens (22 7o) et des dessinateurs (26 %), les ouvriers étant toujours 
très faiblement représentés.

L'examen de la structure de la fabrication qui représente 
seulement 7 70 de la population, est sans intérêt.
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Cette entreprise compte 73 salariés, ce qui est dans la 
moyenne des entreprises du type, et appartient au sous-secteur 215.
En fait,en regardant le dossier de plus près, on s'aperçoit qu'il 
ne s'agit pas en réalité d'une entreprise qui fabrique elle-même 
un produit mais qui le sous-traite à l'extérieur. Elle n'assume 
que la conception de ce produit, sa commercialisation, son expédi­
tion et effectue un peu de montage. Ces activités se traduisent au 
niveau de la configuration externe de cette entreprise par l'absence 
de nombreuses fonctions, en particulier les méthodes, la fabrication, 
l'outillage, les magasins de produits entrant dans la fabrication, 
l'entretien, le contrôle des produits entrants et sortants.

Pour ce qui est de la répartition interne des fonctions, 
il n'a pas été possible de la définir étant donné que les modèles 
d'organisation, construits à partir de l'articulation des fonctions 
techniques, ne peuvent être appliqués dans les cas où ces fonctions 
sont absentes.
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En conclusion

Au terme de l'analyse des structures d'emplois et des ca­
ractéristiques économiques et organisationnelles des entreprises 
à établissement unique de moins de 200 salariés^on peut tirer les 
conclusions suiVantes.

Pour ce qui est des caractéristiques d'organisation de ces 
entreprises, on a pu observer un partage à peu près égal entre entre­
prises non structurées en services et entreprises centralisées (non 
bipolarité 1). Pour ces dernières, l'organisation est plutôt ramassée 
(peu de services dépendant directement de la direction générale et 
peu de niVeaux hiérarchiques). Dans l'ensemble enfin,le taux d'enca­
drement est faible ou moyen mais le pourcentage de cadres responsa­
bles de services ou ateliers est élevé. Pour ce qui est de la confi­
guration externe de ces entreprises, on a mis en lumière certaines 
différences' liées essentiellement à la taille et au produit mais 
dans l'ensemble, on peut dire que l'informatique est toujours absente, 
et les fonctions assumées partiellement sont pratiquement toujours 
les mêmes (personnel, commerciale autres, entretien, services géné­
raux et, assez fréquemment fonctions administrative, comptable et 
méthodes).

Pour ce qui est des critères susceptibles de rendre compte, 
à l'intérieur du type, des différences entre les structures d'emplois, 
on a réussi à dégager une série de facteurs vraisemblablement liés 
les uns aux autres : la taille, le produit, la configuration externe 
des entreprises et leur configuration interne.

Ainsi, dans des entreprises généralement de très petite 
taille (20 salariés) qui constituent le plus souvent des ateliers de 
mécanique générale (sous-secteur 220), où de nombreuses fonctions sont 
absentes (surtout recherches-études, méthodes, lancement) et qui ne 
sont pas structurées en services, on trouve en général une fonction 
fabrication importante mais ni études, ni préparation du travail, ni 
techniciens, ni dessinateurs (groupe 1 ).

A l'inverse, dans les entreprises qui, la plupart du temps, 
dépassent les 100 salariés, ne constituent pas des ateliers de méca­
nique générale, assument pratiquemment toutes les fonctions (en par­
ticulier recherches-études, méthodes et lancement) et sont structu­
rées sur un mode centralisé (non bipolarité 1 ) ou même semi-centra- 
lisé (bipolarité 3), les structures d'emplois sont inverses des pré­
cédentes : une fabrication plus faible et la présence de recherche- 
études, préparation du travail, techniciens et dessinateurs (groupe 2).
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Pour !es entreprises situées entre 25 et 100 salariés, les 
caractéristiques structureHes économiques et organisationneHes se 
situent à mi-chemin des entreprises des groupes précédents et sont 
moins clairement définies. Ii semble toutefois que ces entreprises 
qui participent à la fois du sous-sec.teur 220 et des autres sous- 
secteurs, sont soit non structurées en services, soit centralisées.
Elles assumant dans certains cas les études et dans d'autres cas ne 
les assument pas. Ces caractéristiques paraissent entraîner une fonc­
tion fabrication d'un poids moyen et la présence soit de recherche- 
études, soit de préparation du travail, soit de techniciens, soit de 
dessinateurs. Somme toute, il s'agit d'une zone assez floue où l'on 
n'a pas réussi à déterminer les critères permettant d'expliquer dans 
certaines entreprises la présence de dessinateurs à l'exclusion de 
techniciens et dans d'autres celles de techniciens à l'exclusion de 
dessinateurs.

On remarquera que pour ces 3 groupes d'entreprises situées 
entre 20 et 180 salariés le poids des ouvriers est sensiblement le 
mÊme (69-85 %), le poids de la fabrication étant un peu plus sujet 
à fluctuation mais cependant à l'intérieur d'une fourchette (68-91,5 %).

Par contre, au delà de 180 salariés (184 salariés), dans une 
entreprise où l'on constate du reste que dans leur quasi-totalité les 
fonctions sont présentes, les ouvriers ne représentent que 51 % et la 
fabrication 64 °L des effectifs.

Enfin^la connaissance du type d'établissement sous-traitant 
(dans le sens de donneur d'ordres) que l'on peut saisir à tra­
vers sa configuration externe (absence de la fabrication, des méthodes 
du contrôle en particulier) qui met en évidence des activités d'études, 
de commercialisation et d'expédition de produits, est indispensable 
à prendre en compte pour comprendre une quasi-inexistence des ouvriers 
alors que les ingénieurs et cadres, les employés, les dessinateurs 
sont en nombre élevé.

Au delà de ces résultats positifs, il convient de mention­
ner les limites rencontrées. On a déjà souligné la zone de floue qui 
se situe au niveau du 3e groupe et provient de l'impossibilité d'ex­
pliquer dans ces entreprises la présence de techniciens plutôt que 
de dessinateurs ou vice versa. On a mis en lumière une probable con­
fusion des fonctions au sein de ces entreprises mais l'on ne sait 
pas ce qui motive le choix des entreprises pour une catégorie plutôt 
que pour l'autre.

De même,l'on n'a pu réussir à déterminer dans les entreprises 
du groupe 1 pourquoi la proportion des ouvriers dans certaines entre­
prises était supérieure à leur poids dans les autres entreprises.
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Il n'a pas été possible non plus d'expliquer la spécifi­
cité des structures d'emplois de l'établissement 139 T par rapport 
au groupe 2,ni celle des entreprises 116 Tl et 100 T par rapport 
au groupe 3.

Les différences de qualification des ouvriers relevés 
dans les groupes 2 et 3 ne semblent pas daVantage explicables à.l'aide 
des critères utilisés dans cette étude. Il semble en particulier 
qu'il faille affiner la connaissance du produit et celle du type 
de production.

Enfin, la présence dans deux entreprises, de techniciens 
de fabrication alors que ceux-ci sont pratiquement toujours inexis­
tants, n'a pas trouvé d'explication satisfaisante. Là encore^une 
connaissance plus approfondie du produit pourrait peut-être appor­
ter la solution.



Type 5 : Entreprises à établissement
unique de moins de 200 salariés

Tableau n° 55 

CARACTERISTIQUES D 1 ORGANISATION Sous-secteur 214-215-217-220

N°

d 'e n ­

quête

V a r ia b le s  écoonminues C o n fig u ra tio n  externe en termes de fo n ctio n s C o n fig u ra tio n  in te rn e  en termes de fo n ctio n s Hiéra rchie e t  e icadrement

T a i l l e
Type

d ' e n t .

f

Pro­

d u i t

Type
de

p ro d.

Absence 

de fo n ctio n s

P ris e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r is e  en charge 
pour d 'a u t r e s  
établissements

P r is e  en charge 
par la

D ir e c t io n

Place
des

Achats

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  au 
sein des s e r v .  

techniques

Nbre de 
s e rv.  dép. 
d i r e c t -  de 
La d i r e c t .

Nbre de 
niveaux

i é r a r c h .

laux

d'e nca d.

Ü des 
cadres

respon.

144 T 42 P2 220 1 -2 Absence du tabl sau des fo n ctio n : E n t r e p r i s e  non s t ru cturée  en sei vices - 0 ,2 5 50

14? 11 42 P2 220 1 -2 Absence do tabl ;au des fo n ctio n : E n t r e p r i s e  non stru c tu r é e  en ser vices - - 0 ,25 25

115 Tl 42 P2 215-8 1 I n e x p l o i t a b l e  : e n tre p r is e  en p] eine mutation qui " é c l a t e "  en 3 si c i é t é s .

142 T 42 P2 220 1 I n f .  Rech. 
Etu de s.M é th .  
L c t . C o n d i t i o n .

Adm. Compta.Fin' 
P e r s .  Com, Au .  
E n t .  SGX

-
Adm. P e rs .  
Com. Ventes 
Achats

E n t r e p r i s e  non s 
service

tucturée en 
s

0,08 50

137 T 54 P2 220 ' 1 Com. Autres 
Rech. Etudes 
Méth. L c t . O u t i l  
l a g e . c o n d i t i o n .  
C o n t -  E . C o n t . S  
SGX Mag.

Adm. C o m p t a / i n .  
P e r s .  I n f .
E n t .  SGX

-
Adm. Compta J i n  

P e rs .
S .  gestion Organigramme 

trè s incomplet 4 2 0,09 26 ,7

139 Tl 54 P2 220 1 -2 I n f .  SGX Mag. Adm. P e rs .  
lom. Au tres 
I n t .  SGX

Gestion (sa u f 
I n f ) , C o m .  Ventes 
e t  A u t re s .R e c h .  
E t u d e s .s o n t  as­
sumés pour deux 
f i l i a l e s  dont 
l ' e n t r e p r i s e  145

P e rs .
Com. Au tres

S .  commerciaux 
e t  techniques

B i p o l a r i t é  3 
s e m i -c e n t r a li ­
sa tion

4 2 ? ?

123 H 54 P2 217 1 Adm. Pale I n f .  
R e c h -  E C f O u t i l -  
lage .Co n d.
F .  Mag. E n t .
SGX Mag.

C o m p t a - F i n .  
P e r s .  C o n f A u -  
t r e s . R e c h .- E R , ,  
Méth. E n t .

-
P e rs .
Com. Autres

Su Achats d i ­
rectement r a t ­
taché à 1a d i ­
re ction

Non b i p o l a r i t é '  
C e n t r a l i s a ­

tion
5 3 0 , 1 4 25



Type 5 (suite 2)Entreprises à établissement
unique de moins de 200 salariés

CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION Sous-secteur 214-215-217-220

V a r i a b l e s  économiques C o n f i g u r a t i o n  e x t e r n e  en termes de f o n c t i o n s C o n f i g u r a t i o n  i n t e r n e  en termes de f o n c t i o n s H i é r a r c h i e  e t  e ncadrement

N*

d ' e n ­

quête
T a i l l e

Type

d ' e n t .

P ro ­

d u i t

Type
de

p r o d .

Absence 

de f o n c t i o n s

P r i s e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r i s e  en charge 
pour d ' a u t r e s  

é t a b lis s e m e n t s

P r i s e  en charge 
p a r  l a

D i r e c t i o n

Pla ce
des

Ac h a ts

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  au 
s e i n  des s e r v .  

tec hn iq u es

Nbre de 
s e r v .  dé p.  
d i r e c t ,  de 
l a  d i r e c t .

Nbre de 
nive au x

l i é r a r c h .

Taux

d ' e n c a d .

ï  des 
cadres

r e s p o n .

093 T2 4Z P2 2 1 4 - ’ 2 I n f .  Com. ( s a o f  
Com. A u t r e s )

C o m p t a - F i n .  
P e r s .  Com. A u t .  
R ê c h .  E R .  M é t h .  
E n t .  SGX

-
Adm. P e r s .  
Rec h .  Méthodes

Absence des 
Ac hats

Non b i p o l a r i t é ' !
C e n t r a l i s a ­

t i o n

1

3 3 0 , 1 9 4 2 , H

106 11 54 P2 2 1 5 - 1 1 - 2 I n f .  C o m - V e n t e :  
O u t i l l a g e

Adm. P e r s .  . 
Com. A u t r e s  
M é t h .  E n t .  SGX

Adm. P e r s .
SGX

S e r .  Achats 
d ir e c te m e n t  
r a t t a c h é  à l a  
d i r e c t i o n

Le d i r e c t e u r  
gé n é ra l d i r i g e  
p l o t ô t  l a  p a r t i e  

tec hn ique non 
b i p o l a r i t é  1 

c e n t r a l i s a t i o n

8 2 0 , 0 9 60

1 1 1  T1 54 P2 21546
3

1 I n f .  Rech— E R » E(  
F .  Mag. C o nt S .  
SGX

P e r s .  Com. A u tr e  
t n t .

► " P e r s .  Co m- Au­
t r e s

S e r v .  Ach ats 
d i r e c t ,  r a t t a ­
ché à l a  d i r e c

Non b i p o l a r i t é  1 
C e n t r a l i s a t i o n ? ? 0 , 0 9 5 4 , 5

12 4 T 53 P2 217 1 - 2 Adm. I n f . lompta.  F i n .  
’ e r s .  Méthodes 
I n t r e t i e n .S G X

-
P e r s .  Com. Au­
t r e s

A ch a ts  e f f e c ­
tués par l e  d i ­
r e c t e u r  te c h n i ­
que a t  l e  ch ef 
de f a b r i c a t i o n

B i p o l a r i t é  3 
s e m i - c e n t r a l i ­
s a t i o n

3 3 0 , 1 8 40



Type 5 (suite 3) Entreprises à établissement Sous-secteurs 214-215-217-220
unique de moins de 200 salariés

CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION

V a r ia b l e s  économiques C o n fig u ra tio n  externe en termes de fo n c tio n s C o n fig u ra tio n  in te rn e  en termes de fo n ctio n s Hiéra rch ie  e t  e icadrement

N°

d'en ­

quête
T a i l l e

îype

d'e nte

Pro­

d u i t

îype
de

p r o d .

Absence 

de fo n ctio n s

P r is e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r is e  en charge 
pour d 'a u t r e s  
établissements

P r is e  en charge 
par la

D i r e c t i o n

Place
des

Achats

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  au 
se in des s e r v .  

techniques

Nbre de 
s e r v .  dép. 
d i r e c t ,  de 
la d i r e c t .

Nbre de 
niveaux

i é r a r c h .

Taux

d'e nca d.

R des 
cadres

respon.

1 1 6  11 42 P2 215-2 1 -2 I ( E X P L O I T A 8 L E
l

1 1 4 Tl 42 P2 215-8 1 -2 Absence du tab eau des fonction i E n t r e p r i s e  nor stru c tu r é e  en se ‘ vices

141 R1 42 P2 220 2 Adm. I n f .  
O u t i l l a g e

Compta- f i n .  
P e r s .  Com-.Au- 
treScMéth. E n t .  
SGX.

P e rs .  Com-Ven­
t e s .A u t r e s  
Rech. Cont Se

S .  Techniques Non b i p o L  1 
C e n t r a l is a ­

tion
3 I 3 0,09 66,6

110 T1 53 P2 215-2 
= 3

1 -2 I n f .  R e c h -  ER
û u t i l l a g e .C o n -
ditionnement

Adm. P e rs .  
Com. Au tres 
Méth E n t  SGX

Compta—F i n .  
P e r s .  Paie

S .  Gestion Non b i p o L  1 
C e n t r a l is a ­

tion
6 3 0 , 1 4 33,3

140 T 53 P2 220 2 I n f .  Rech — E R » 
E t u d e s . F -  Mag. 
C o n d i t io n .
Cont E +  S.
SGX Mag.

Adm. Compta-gir 
P e rs .
C o m -A u tr e s  
R e c h - E C . M é t h .  
E n t .  SGX.

P e rs .
Com. Au tres

S .  Gestian et 
commercial

B i p o l a r i t é  3 
Se i u - c e n t r a l i -  
sa tion

3 3 0 , 1 4 44,4

146 T 53 P2 Z20 1-2 Adm. I n f .  
Com. Au tres 
Rech. Etudes

C om pta.  F i n .  
P e r s .  Méth. 
E n t .  SGX

P e r s .  Paie 
Com. Ventes 
Méthodes

En t r e p r i s e  non 
en services

;tructurée
- - 0 ,1 8 40

100 T 53 P2 214-5 2 I n f .  Rech.
F - M a g .  Cont E+S

P e rs .  C o m -A u -  
tr e s .M é t h .  E n t .  
SGX

Adm. P e r s .  Méth S e r .  Achats d i ­
rectement r a t ­
taché à la  d i ­
rection

Non b i p o l a r i t é  1 
C e n t r a l is a t i o n 4 2 0 ,0 7 1 6 ,7

112 R1 53 P2 215-8 1 I n e x p l o i t a b l e

130 11 53 P2 220 1 -2 I n f .  Com. (s a u f 
Achats) Rech. 
Méth. C o n d i t i o n .  
Cont E + S

Compta.. F i n .  
P e r s .  E n t .  SGX

P e rs . In explo tab le 7 2 0 , 1 3 63,6



Type 5 (suite 4 ) Entreprises à établissement
unique de moins de 200 salariés

CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION
Sous-secteurs 214-215-217-220

N*

d ' e n ­

quête

V a r i a b l e s  économiques C o n f i g u r a t i o n  e x t e r n e  en termes de f o n c t i o n s C o n f i g u r a t i o n  i n t e r n e  en termes de f o n c t i o n s Hiéra r c h i e  e t  encadrement

l a i l l e
Type

d ' e n t .

P r o ­

d u i t

Type
de

p r o d .

Absence 

de f o n c t i o n s

P r i s e  
en charge 

p a r t i e l l e

P r i s e  en charge 
pour d ' a u t r e s  

é t a b lis s e m e n ts

P r i s e  en charge 
p a r  la

D i r e c t i o n

P la ce
des

A c h a ts

R é p a r t i t i o n  des 
f o n c t .  t e c h .  au 
s e i n  des s e r v .  

t ec hn iq u es

Nbre de 
s e r v .  dép.  
d i r e c t ,  de 
l a  d i r e c t .

Nbre de 
n ive au x

h i é r a r c h .

la ux

d ' e n c a d .

% des 
cadres

r e s p o n .

107 T1 54 P2 2 1 5 - 3 1 - 2 I n f .  Cont S P e r s .
Com. A u t r e s  
M é t h .  E n t .

S e r v .  Ach ats 

d i r e c .  r a t t a c h é  
à l a  d i r e c t i o n

Non b i p o l a r i t é  i 
O é c e n t r a l i s a t i o r  
à s im p le  r e l a i s

I

4 3 0 , 2 1 2 8 , 6

105 R1 54 P2 2 1 5 - 3
4

1 I n f .  O u t i l l a g e  
F -  Mag.

Adm. Compt.  F i n  
P e r s .  Com. A u t .  
E n t .  SGX

Com. A u t r e s I N E X P L 0 I  T ( B L E

1 1 3  R1 53 ?2 21 5 ? I n f .  M é t h .  F a b .  
O u t i l .  F - M a g .  
E n t .  Co nt E +  S

P e r s .  Com. Au­
t r e s  SGX

P e r s . S e r v .  Ac h a ts  
d i r e c t ,  r a t t a ­
ché à l a  d i r e c .

Pas de f a b r i c .  
e l l e  e s t  s o u s - 
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SECTION IV

TYPE 6 - Les entreprises à établissement unique de plus de 200 sa­
lariés

Les entreprises de ce type sont bien moins nombreiises qtie 
celles du type précédent, qui étaient de plus petite taille. Elles 
sont au nombre de six,situées pour la grande majorité entre 200 et 
500 salariés (1).

Dans l'ensemble, les structures d'emplois de ces entrepri­
ses se caractérisent par un poids de la fabrication et des ouvriers 
plus faible que dans les établissements de production (type 2) et 
les entreprises à établissement unique de moins de 200 salariés 
(type 5) mais plus élevé que dans les sièges établissements de plus 
de 200 salariés (type 4). La fonction gestion et les ingénieurs et 
cadres y sont moins bien représentés que dans les établissements des 
types 4 et 5,111318 mieux que dans les établissements de production. En 
outre,ils se distinguent de ces derniers par un poids plus important 
des recherche-études et des dessinateurs qui les apparente aux éta­
blissements du type 4 et même à certains établissements du type 5.

Si l'on observe de près les structures d'emplois des en­
treprises du type 6, on s'aperçoit que celles-ci se différencient 
quant au poids respectif des fonctions, mais que cela ne semble 
pas aVoir d'incidence au niveau du poids des catégories convention­
nelles. C'est pourquoi ces six entreprises seront traitées ensemble.

Les structures d'emplois

TABLEAU N°56

G e s t i o n Comm. Te ch n.
F techn iq u es

Rec h.
E t u d e s

P r é p a r â t . F a b r l c a t . E n t r e t i e n C o n t r ô l e SGX

S t r u c t u r e

g lo b a le

134 î  
120 11 12 
.097 T1 
095 R1 
095 H  

1 1 8  11 TZ

4 , 5 - 1 0 ! »  
i
[ 1 0 , 5 - 1 5 , 5

1 6 , 5

7 9 - 9 0 3 , 5 - 5

7 , 5

2 , 5 - 5 , 5

7 , 5

!  6 5 , 5 - 7 4  

55-60 

48

ir\KN 
OO 

1 
1

tr\ 
c—

1 - 3

4 , 5

2

4 , 5 - 1 1

Le tableau ci-dessus met en évidence des différences en­
tre certains établissements quant au poids de certaines fonctions.
Ainsi les entreprises 134 T et 120 Tl T2 se distinguent des autres
par une fonction commerciale faible (3 - 5 %) mais une fonction fa­
brication plus importante (65,5 - 74 7»).

Le^ entreprises 097 Tl, 095 Rl, 095 Tl et 118 Tl T2 ont en
reVanche une fonction commerciale beaucoup plus développée (10,5 - 
16,5 %) et une fonction fabrication plus faible (48 - 60 7o). Par con­
tre, elles ont environ le même poids de recherche-études (3,5 - 5 %), 
de préparation du travail (2,5 - 5,5 %), d'entretien (1,5 - 3,5 %) et 
de contrôle (1 - 3 %) que les entreprises précédentes. Seule l'entre­
prise 118 Tl T2 a un profil un peu particulier : plus de recherche- 
études (7,5 7»), de préparation du travail (7,5 7»), d'entretien (7 °L) 
et de contrôle (4,5 °L).

(1) Pour les tableaux détaillés des structures d'emplois : cf annexe tableaux n° 13 à 16
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Tableau n° 57

Catégories
convention
c o l l e c t i v e

In g .
et

cadres
Employés Technico-

com.
Techn. Dess. Encadrem. Ouvriers

Ouvriers

OQ ONQ

S tru ctu re
globale

134 T 
120 T1 T2 
097 T1 
095 R1 
095 U  
118 Tl T2

3-5
9

8-16 0-4 2 - 5 , 5 1 , 5 - 3 6 - 1 1 6 1 - 7 7

62
32

44,5
1 3 ,
35

55

6 ,5
Q

»
48

3 7 ,5
10

S tru ctu re  
de la
f .  technique

134 T 
120 T1 T2 
097 T1 
095 R1 
095 11 
118 T1 12

1 , 5 - 3 0 , 6 - 5 , 5 - 2 - 6 , 5 2 - 6 , 5 5 ,5 - 1 0 , 5 7 6 ,5 - 8 7

7 A 5
3 5 ,

54,5
17
42

64

7 . 5
50

26.5
60
45

13

S tr u c tu re  
de la
f .  f a b r i c a t io n

134 T 
120 Ï1  T2 
097 T1 
095 R1 
095 Tl 
118 T1 12

0 , 5 - 1 0-1 -

5

- 4 , 5 - 1 1 87-94

79
37

65
19
43

L e _____

9
57

25
6 7 ,5

51
11

Pour ce qui est de la répartition de la population entre les 
catégories convention collective, on (trouve, contrairement â ce qui 
a pu être constaté au niveau des fonctions, une relative homogénéité- 
excepté quant à la qualification des ouvriers-.

En effet, les ingénieurs et cadres représentent 3 à 5 % de la 
population totale, les technico-commerciaux 0 1 4  7., les techniciens 
2 à 5,5 %, les dessinateurs 1,5 à 3 %, le personnel d'encadrement 
6 à 1 1  7 . ,  les ouvriers 61 à 77 %. On remarque donc que la différence qui 
existait entre les entreprises 134 T et 120 Tl T2 d'une part, et 097 Tl, 
095 Ri, 095 Tl et 118 Tl T2 d'autre part, quant au poids de la fonction 
commerciale,n'apparaît pas au niveau des technico-commerciaux. Cela 
s'explique vraisemblablement par la composition de cette fonction : 
elle comprend proportionnellement peu de tec'nnico-commerciaux dans les 
entreprises où son poids est important mais elle comporte en retranche 
des techniciens, et des employés. De même, à l'affaiblissement relatif du 
poids de la fabrication dans l'entreprise 118 Tl T2 ne correspond pas un 
affaiblissement des ouvriers, en raison vraisemblablement de l'importance 
des fonctions telles que l'entretien et le contrôle qui font appel éga­
lement à cette catégorie de personnel.
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On note cependant une différence de qualification des ouvriers : 
en effet, les entreprises 120 Tl T2, 095 Rl et 095 Tl emploient plus 
d'ouvriers non qualifiés (35,5 à 48 %) que d'ouvriers qualifiés (13,5 - 
35) alors que dans les entreprises 134 T et 118 Tl T2 on observe le con­
traire (55 à 62 7o d'O Q contre 6,5 à 10 % d'O N Q). L'entreprise 097 Tl 
se situe à mi-chemin, elle emploie plus d'ouvriers qualifiés (44,5 %) 
que d'ouvriers non qualifiés (23 %) mais ceux-ci sont cependant plus 
nombreux que dans les deux entreprises précédentes.

Les caractéristiques économiques ; Cinq de ces six entreprises 
ont une taille comprise entre 200 et 500 salariés. Seule l'entreprise 
118 Tl T2 est nettement plus grande et comprend 1 768 salariés. Cette 
différence de taille pourrait expliquer l'affaiblissement de la fabrication 
et le développement des fonctions recherche-études, préparation du tra­
vail, entretien et contrôle.

Ces entreprises appartiennent pratiquement toutes aux sous- 
secteurs 214 et 217 : les entreprises qui présentent les structures les 
plus proches les unes des autres appartiennent toutes au secteur 214 : 
l'entreprise 097 Tl fabrique du matétiel agricole de récolte (214 - 4), 
l'entreprise 095 Rl du matériel de préparation et drainage du sol, semoirs... 
(214 - 3)et l'entreprise 095 Tl, du matériel agricole "divers" (214 - 7).
Les entreprises 120 Tl T2 et 118 Tl T2 appartiennent au secteur 217 
(matériel pour l'industrie textile). Seule l'entreprise 134 T relève du 
sous-secteur 220. On aurait pu penser que l'appartenance à ce sous-secteur, 
dans lequel bien soutient les entreprises sont sous-traitantes et de ce 
fait n'ont pas à prospecter le marché à la recherche de clients, explique­
rait le faible poids du commercial. Or, l'entreprise 120 Tl T2 qui pré­
sente le même affaiblissement du commercial, appartient au sous-secteur
217. On notera toutefois la présence de technico-commerciaux dans 
le 120 Tl T2 alors qu'ils sont inexistants dans le 134 T.

Le type de production de ces entreprises est variable . Dans 
les deux entreprises releVant du sous-secteur 217, il tend yers la série 
(118 Tl T2) ou bien il est mixte : unité, petite-moyenne, grande série 
(120 Tl T2). Il est inconnu pour l'entreprise 095 Tl ; il est unitaire 
petite-moyenne série pour l'entreprise 134 T du sous-secteur 220 et 097 Tl 
du 214, et petite-moyenne série pour l'entreprise 095 Rl de ce même 
sous-secteur. On remarquera à cette occasion qu'il ne semble pas y avoir de 
rapport entre le type de production et la "qualification" des ouvriers : 
en effet, sur les deux entreprises dont la production tend vers la série, 
une seule emploie en majorité des ouvriers non qualifiés (120 Tl T2), en 
revanche, parmi les entreprises dont la production s'effectue en plus 
petite série, deux ont un pourcentage important d'ouvriers qualifiés 
(134 T et 097 Tl),mais une présente une forte proportion d'ouvriers non 
qualifiés (095 Rl).
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Les caractéristiques d'organisation - L'organisation de l'en­
treprise 134 T n'a pu être saisie. Pour les‘autres entreprises, leur 
configuration externe est à peu près la même : présence de presque toutes 
les fonctions (parfois absence de l'informatique) et prise en charge par­
tielle de quelques fonctions (administrative, comptable, personnel, com­
merciale autres, entretien, services généraux) qui sont cependant moins 
nombreuses dans les plus grandes entreprises (120 Tl T2 et 118 Tl T2).

Pour ce qui est de la configuration interne de ces entreprises, 
on se trouve en présence soit d'organisations semi-centralisées (bipola­
rité 3 : entreprises 097 Tl, 095 Tl et 118 Tl T2), soit d'organisations 
décentralisées avec le double relais d'une direction de la production 
et d'une direction de la fabrication (bipolarité 4 : entreprises 095 Rl et 
120 Tl T2), sans ce que cela ait un rapport avec la différence du poids 
de la fonction commercial^, ni avec la spécificité de l'entreprise 
118 Tl T2.

Les caractéristiques de hiérarchie et d'encadrement de ces en­
treprises sont très proches : le nombre de services dépendant directement 
de la direction est généralement assez faible ( 3 - 4  services) sauf pour 
l'entreprise 095 Tl (6 services) et pour l'entreprise 118 Tl T2 (7 ser­
vices), le nombre de niveaux hiérarchiques plutôt faible 3-4 sauf pour 
l'entreprise 095 Rl (5 niveaux), ce qui donne dans l'ensemble des orga­
nisations de type "ramassé". Le taux d'encadrement est faible et moyen 
(0,08 à 0,17) de même que le pourcentage de cadres responsables de ser­
vices ou ateliers (17,5 à 40 %).

En conclusion

On est en présence dans l'ensemble, d'un groupe d'entreprises 
assez homogène.

Du point de vue de l'organisation de ces entreprises.elles as­
sument pratiquement toutes la totalité des fonctions, un peu plus par­
tiellement si elles sont plus petites. Leur mode d'organisation est 
soit semi-centralisé, soit décentralisé à double relais, de type "ra­
massé" avec un taux d'encadrement faible ou moyen et un pourcentage de 
cadres également faible ou moyen.

Du point de vue des structures d'emplois, la ressemblance est 
réelle quant à la répartition de la population par catégories convention­
nelles, aussi bien au niveau de l'établissement, que de la fonction tech­
nique et de la fabrication. Par contre, on a pu noter certains écarts 
quant au poids des fonctions commerciale et de la fabrication entre, 
d'une part, les entreprises 134 T et 120 Tl T2 et d'autre part, les en­
treprises 097 Tl, 095 Rl et 095 Tl qu'il n'a été possible d'expliquer
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ni par le type de production, ni par une quelconque variable d'organisa­
tion. ËjL revanche, l'appartenance au sous-secteur 214 des entreprises 
097 Tl, 095 Rl et 095 Tl semble entraîner un développement- du commercial 
et un léger affaiblissement de la fabrication. Quant à l'entreprise 
118 Tl T2, sa spécificité (affaiblissement de la fabrication, dévelop­
pement des fonctions commerciale , recherche-études, préparation du 
travail, entretien et contrôle) peut s'expliquer par sa plus grande 
taille. On peut d'étonner, toutefois, que cette spécificité n'apparaisse 
pas dans la structure d'emplois par catégories conventionnelles. Cela 
provient en réalité d'une distribution de la population entre les fonc­
tions et au sein de chaoune d'elles différente de celle que l'on observe 
dans les autres entreprises : ainsi l'affaiblissement de la fabrication 
ne se traduit pas au niveau des catégories conventionnelles par un af­
faiblissement des ouvriers en raison de l'importance des fonctions con­
trôle et entretien qui emploient également des ouvriers ; de même,le 
gonflement des recherche-études et la préparation du travail n'a pas 
pour réplique un développement des catégories dessinateurs et des 
techniciens en raison de la prise en charge de ces fonctions en partie 
par des ingénieurs, des employés et des ouvriers.



Type 6 : Entreprises à établissement unique
Tableau n° 58

de plus de 200 salariés CARACTERISTIQUES D'ORGANISATION Sous-secteurs 2L4-215-2L7-220

Variables économiques Configuration externe en termes de fonctions Configuration interne en termes de fonctions Hiérarchie et encadrement

N *

d’en­

quête
faille

Type

d'ente

Pro­

duit

Type
de

prod.

Absence 

de fonctions

Prise 
en charge 
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Prise en charge 
pour d'autres 
établissements
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par la i
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des

Achats
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sein des serv. 
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serv. dép. 
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la direct.
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niveaux

liérarch.
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d'encad.
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cadres
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134 I 65 P2 220 1 - 2 1 N E X P L O I T / B L  E
I

1 20 T1 
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66 P2 21 7 1 - 2 - 3 I n f . P e rso nn e l
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C o m . A u tr e s  
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Rech— E R . O u t i l -  
la ge

Adm. P e r s .  E n t .  
SGX

P e r s .  C o m - Â o -  
t r e s . S .  îe c h n iq o e s

B i p o l a r i t é  3
S e m i - c e n t r a l i s a
t i o n

• 4 3 0 , 1 7 2 1 , 9

095 R1 65 P2 2 1 4 - 3 2 Adm. Compta. F i n ,  
P e r s .  Com. a u t r e :  
E n t r e t i e n  SGX

Adm. P e r s . S .  îe ch niq oe s B i p o l a r i t é  4 
d é c e n t r a l i s a t i o r  
à do ub le  r e l a i s

3 5 0 , 1 7 4 0 , 4

095 11 65 P2 2 1 4 - 7 1 O u t i l .  C o n t  E+S 
S G X .  Mag.

Adm. C o m p t a . F î n ,

P o r s .  I n f .
Corn». A o t r e s .  Méth 
Entretien*SGX

P e r s . S .  G e s t i o n B i p o l a r i t é  3
S e m i - c e n t a l i s a -
t i o n

*
6 4 0 , 1 0 3 5 ,1

188111
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r a t t a c h é  d i r e c ­
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r e c t i o n
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m i - c e n t r a l i s a ­
t i o n

7 ? 1 ?
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Le schéma d'analyse initialement prévti (1) et destiné à 
vérifier l'existence d'un rapport entre modes d'organisation et 
structures d'emplois, prévoyait, rappelons-le, deux étapes : en 
effet, il s'agissait en premier lieu, d'établir qu'à des types 
différents d'organisation correspondaient bien des structures 
d'emplois différentes, de façon à mettre en évidence la perti­
nence des critères externes (variables économiques) ayant per­
mis la construction de la typologie de base, mais il s'avérait 
également nécessaire de vérifier, qu'au sein de chaque type, 
les écarts de structures d'emplois qui pouvaient se manifester 
par rapport à la majorité des établissements de chaque type, 
correspondaient bien à des écarts de caractéristiques externes 
ou internes d'organisation qui seraient donc autant de critères 
à prendre en compte, pour une approche plus fine et plus fiable 
des structures d'emplois.

Il est donc nécessaire, en fin d'analyse, d'examiner 
comment s'est déroulé ce schéma : c'est-à-dire voir dans quelle 
mesure il a été possible de démontrer une relation entre modes 
d'organisation et structures d'emplois et en cas de réponse po­
sitive : établir la liste des critères à retenir et proposer 
une typologie.

On verra par ailleurs dans quelle mesure certaines 
hypothèses, déjà émises lors de l'étude des sous-secteurs 206 - 
208 - 213 et 211 - 212 ont pu être confirmées ou infirmées au 
cours de l'examen des établissements des sous-secteurs 214 -
215 - 217 et 220.

1. La relation entre types d'organisation et struc­
tures d'emplois

La vérification du schéma d'analyse, précédemment ex­
posé, permet de penser qu'il existe effectivement un rapport en­
tre types d'organisation et structures d'emplois, puisqu'on a 
réussi à mettre en évidence qu'à chacun des types de base corres­
pond dans l'ensemble une structure d'emplois spécifique et, qu'à 
l'intérieur de chaque type, les écarts de structures constatés 
se justifient fréquemment par certaines différences de 
caractéristiques externes ou internes d'organisation. Il convient, 
toutefois, de nuancer ces conclusions et, en particulier, de se 
demander s'il ne faudrait pas chercher d'autres critères d'orga­
nisation que ceux retenus pour cette étude, étant donné que ceux- 
ci ne permettent pas toujours d'expliquer tous les écarts de struc­
tures au sein de certains types.

(1 ) cf. introduction de ce document
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1ère étape : A des types différents correspondent dans 
l'ensemble des structures d'emplois différentes

En effet, on s'aperçoit qti'au sein de chacun des types, 
une majorité. d 'établissements répondant à une série de critères 
externes similaires, présentent certains points communs quant à 
leurs structures d'emplois et leurs modes d'organisation en même 
temps que des différences par rapport- aux établissements des au­
tres types.

n Ainsi, sur 4 types regroupant là totalité des établis­
sements des sous-secteurs 214 - 215 - 217 - 220, on a pu déterminer 
2 types extrêmes dont les caractéristiques sont très marquées : les 
types 2 et 4,et 2 types intermédiaires : les types 5 et 6.

a- Les types extrêmes

Les établissements de production (type 2) se caractérisent 
plus par l'importance des ouvriers (73-87 %) qui représentent une 
proportion plus élevée que dans aucun autre type, que par le poids 
de la fabrication qui, en général élevé, est tout de même assez va­
riable (65-91 ,) et proche de celui qu'il représente dans les en­
treprises du type 5 (70-91 %). Les fonctions gestion (3-9 %), com­
merciale (0-2 %), recherche-études (0-1 %) sont peu développées, 
de même que les catégories ingénieurs et cadres (2-5,5 7») et des­
sinateurs (0-2 7o). Le faible poids de ces fonctions et catégories 
semble être en relation avec une certaine "dépendance" de la ma­
jorité de ces établissements vis-à-vis de leurs sièges ou d'autres 
établissements de l'entreprise, qui se traduit par l'absence de 
nombreuses fonctions (en particulier les recherche et études). Sur 
le plan interne,on observe une certaine centralisation des activi­
tés, une organisation plutôt horizontale à encadrement faible ou 
moyen de type non cadre.

A l'inverse des établissements de production, 
les 4 sièges-établissements de plus de 200 salariés d'entreprises à 
établissements multiples (type 4) se caractérisent par la fonction 
fabrication la plus faible (57-64 %) et un nombre d'ouvriers (62-67,5 %) 
inférieur à celui de tous les autres types. En revanche,le poids de 
la gestion (6-14,5 %) est un peu supérieur à celui des entreprises 
des autres types bien que proche tout de même de celui des entre­
prises à établissement unique de moins de 200 salariés (type 5).
Pour les autres fonctions et catégories,les différences avec les 
entreprises à établissement unique (type 5 et 6) sont peu marquées, 
excepté toutefois avec certaines entreprises du type 5 où les fonc­
tions recherche, études et préparation du travail sont absentes.
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L'affaiblissement du pourcentage de la fabrication et du pourcentage 
des ouvriers semble correspondre essentiellement, au niveau organisa- 
tionnel, à la présence de presque toutes les fonctions assumées en to­
talité et à la prise en charge de certaines fonctions (surtout de ges­
tion) pour d'autres établissements de l'entreprise. Ce type de siège- 
établissement de grande taille s'organise généralement sur un mode 
semi-centralisé ou décentralisé à double relais, ce qui lui confère une 
configuration Verticale ; le taux d'encadrement est en général moyen de 
type cadre.

b- Les types intermédiaires

Les entreprises à établissement unique (type 5 et 6) se 
distinguent globalement d'une part des établissements de production 
par un pourcentage d'ouvriers moindre (61-85 % au lieu de 73-87 %), 
d'autre part des sièges établissements de plus de 200 salariés 
d'entreprises à établissements multiples par un pourcentage d'ou­
vriers plus important (61-85 aL au lieu de 62-67,5 %) et une fonc­
tion fabrication plus étoffée (70-91 ”L au lieu de 57-64 7»).

Les entreprises à établissement unique de moins de 200 
salariés (type 5) qui rassemblent de loin le plus grand nombre 
d'entreprises, différent de celles de plus de 200 salariés es­
sentiellement par un poids supérieur de la fabrication (70-91 °L) 
et des ouvriers (68,5-85 7») et également par un pourcentage plus 
élevé de la gestion (6-15 %) et des ingénieurs et cadres (5-10 7»), 
la première de ces caractéristiques étant probalement liée au pro­
duit (la présence de nombreuses entreprises du sous-secteur 220 
entraîne vraisemblablement un renforcement de la fabrication et 
des ouvriers (1 ) , la seconde caractéristique étant vraisembla­
blement en relation avec la taille (en effet,on a déjà pu consta­
ter qu'en dessous d'un certain seuil, le poids de la gestion et 
des ingénieurs et cadres s'alourdissait par rapport aux autres 
fonctions et catégories). Quant aux autres fonctions : commerciale, 
recherche-études, préparation du travail, leur poids est variable, de 
même que celui des techniciens et dessinateurs. Du point de 
vue organisationnel,ce type d'entreprise se distingue assez nette­
ment des autres types par la présence d' entreprises non structurées 
en services ou centralisées, une organisation ramassée à encadrement 
faible ou moyen de type cadre. La configuration externe de ces entre­
prises (présence ou absence de fonctions) est variable.

cf. présentation du sous-secteur 220 dans le chapitre I
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Les entreprises à établissement unique de plus de 200 
salariés (type 6) présentent les caractéristiques inverses des 
précédentes : une fonction fabrication moins élevée (55-74 %) et 
moins d'ouvriers (61-77 7.) (ce sont des entreprises des sous- 
secteurs 214 et 217), ainsi qu'un poids moindre de la gestion 
et des ingénieurs et cadres (ce sont des entreprises de taille 
plus élevée). Par ailleurs la fonction commerciale est variable, 
les fonctions recherche-études et préparation du travail, les 
catégories techniciens et dessinateurs sont proches de celles 
des sièges établissements du type 4 et même de celles de cer­
taines entreprises du type 5. Par rapport à ces dernières,1 ’orga­
nisation des entreprises du type 6 se distingue par la présence 
de presque toutes les fonctions, une répartition interne des 
fonctions techniques fondée sur une semi-centralisation ou une 
décentralisation à double relais, toutes caractéristiques qui les 
rapprocheraient des sièges-établissements du type 4. Elles s'en 
distinguent cependant par la non-prise en charge de fonctions pour 
d'autres établissements (par définition), par une organisation de 
type "ramassé", par un taux d'encadrement qui peut être moyen ou 
faible et un pourcentage de cadres également moyen ou faible.

A l'issue de ce premier examen, il semble donc que 
variables combinées : type d'entreprise, type d'établissement et 
taille d'établissement opèrent un premier clivage entre les éta­
blissements puisque l'on a pu repérer une certaine spécifité de 
chacun des types à la fois quant aux structures d'emplois et à 
l'organisation des entreprises qui les composent.

2ème étape : au sein de chaque type, les écarts de struc­
tures correspondent la plupart du temps à des écarts de variables 
externes ou internes d'organisation

a- Le principe

Dans la plupart des types en effet, on observe une cer­
taine diversité des structures d'emplois qui peut être mise en re­
lation avec certaines différences entre les caractéristiques éco­
nomiques ou organisationnelles des établissements.

Les établissements de production (type 2)

Par rapport au type défini plus haut, on relève certaines 
différences entre ces établissements, à la fois quant à leurs struc­
tures d'emplois et leurs modes d'organisation.

En effet, dans deux cas, on peut observer un développement 
des fonctions gestion, commerciale et de la catégorie ingénieurs et 
cadres : dans le premier cas, ce développement est très prononcé
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(gestion : 21 °L, commercial : 30 °L et ingénieurs et cadres : 11 %) 
et correspond en réalité non à un établissement de production mais 
à un magasin de pièces de rechange qui se caractérise d'une part 
par l'absence de nombreuses fonctions (recherche, études, méthodes, 
lancement en particulier) et d'autre part par la prise'en charge 
de l'informatique et du service après ventes pour d'autres établis­
sements ; dans le second cas, ce développement bien que sensible 
est moins important (gestion : 14 %, commercial : 11,5 % et ingé­
nieurs et cadres; 8,5 7o) et semble être en relation avec la faible 
taille de l'établissement (moins de 40 salariés), phénomène déjà 
constaté assez fréquemment dans les autres sous-secteurs. A l'in­
verse, on remarque un développement très grand de la fabrication 
et du nombre des ouvriers quand il s'agit d'un atelier.

La notion d'autonomie (1) (présence de toutes ou presque 
toutes les fonctions) et son corollaire ,1a dépendance (absence 
d'un grand nombre de fonctions) semble être ici également un fac­
teur de différenciation des établissements de production. Ainsi 
les établissements "autonomes", très peu nombreux, qui se carac­
térisent essentiellement par la présence des fonctions de recherche 
et d'études, présentent des structures d'emplois où la fabrication 
(45,5-58,5 T.) et les ouvriers (59-77 %) sont relativement faibles 
alors que les recherche-études (7,5-11,5 7') et les dessinateurs 
(2,5-9,5 7») sont plus importants et peuvent même représenter des 
pourcentages assez élevés. A l'inverse, les établissements "non 
autonomes" qui sont la grande majorité des établissements de pro­
duction de ces sous-secteurs et dont la "dépendance" semble se 
mesurer par l'absence des fonctions recherche et études, se ca­
ractérisent bien évidemment au niveau des structures d'emplois 
par l'absence ou la quasi-absence de ces deux fonctions et de la 
catégorie dessinateurs. A l'intérieur de ce groupe d'établissements 
"non autonomes", les établissements qui n'assument que partielle­
ment les méthodes et sont généralement des établissements du 
sous-secteur 220 présentent des structures d'emplois caractérisées 
par le faible poids de la préparation du travail (0-3 7.) et des 
techniciens (0-1 70) alors que ceux-ci sont beaucoup plus largement 
représentés dans les établissements de production relevant des au­
tres sous-secteurs (le clivage en fonction de l'appartenance au 
sous-secteur 220 se vérifiera pour les entreprises à établissement 
unique de moins de 200 salariés).

( D  La notion d'autonomie est prise uniquement par référence à la présence de fonction» 
et non à la manière dont celles-ci sont assumées par l'établissement (c'est-à- 
dire initiative, conception, décision ou au contraire, simple exécution des déci­
sions du siège)
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Les entreprises à établissement unique de moins de 200 
salariés (type 5)

Pour ces entreprises, il semble que le sous-secteur, lié 
à la taille, à la configuration externe (fonctions absentes) et 
interne permette d'expliquer les différences de structures d'em­
plois constatées entre trois groupes d'entreprises : les entreprises 
qui présentent une fabrication importante (80-91,5 7») et un nombre 
élevé d'ouvriers (70-85 %) mais ni études, ni préparation du travail, 
ni techniciens, ni dessinateurs sont en général des ateliers de mé­
canique générale (sous-secteur 220), de très petite taille où de 
nombreuses fonctions sont absentes (surtout recherche-études, mé­
thodes, lancement) et qui ne sont pas structurées en services.

Par contre, les entreprises où l'on constate une fonction 
fabrication moins étoffée (70-80 70) et moins d'ouvriers (68,5-74 A) 
mais la présence simultanée des fonctions recherche-études et prépa­
ration du traVail ainsi que celle de techniciens et de dessinateurs, 
relèVent en général des autres sous-secteurs (214-215-217).

La plupart d'entre elles dépassent les 100 salariés, assument 
presque toutes les fonctions (en particulier recherche, études, méthodes 
et lancement) et sont structurées sur un mode centralisé ou même semi- 
centralisé. On a pu dégager un troisième groupe d'entreprises relevant 
soit du sous-secteur 220, soit des autres sous-secteurs, de taille in­
termédiaire (25 à 100 salariés), de configuration externe Variable (pré­
sence ou absence des études) organisées sur un mode centralisé ou au con­
traire non structurées en services, qui présentent au niveau des struc­
tures un poids intermédiare de la fabrication (74-89 7„) et des ouvriers 
(72-82 %) ainsi que l'apparition soit des études, soit de la préparation 
du travail, soit de dessinateurs, soit de techniciens sans que l'on sache 
ce qui motive la présence d'une fonction ou une catégorie plutôt que de 
l 'autre.

Par ailleurs la taille (plus de 180 salariés) semble cor­
respondre pour une entreprise, à un affaiblissement de la fabrication 
(64 7.) et des ouvriers (51,5 7») par rapport à ce qui paraît être gé­
néralement leur poids dans les entreprises de ce type.

Enfinjla configuration externe d'une des entreprises (ab­
sence de la fabrication , des méthodes, du contrôle en particulier) 
qui met en évidence qu'il s'agit d'un autre type d'établissement 
(donneur d'ordres) semble rendre compte de la quasi-inexistence 
des ouvriers et du développement inhabituel des ingénieurs et ca­
dres, employés et dessinateurs.
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Les entreprises à établissement unique de plus de 200 
salariés (type 6)

Les différences de structures d'emplois constatées sem­
blent essentiellement provenir du sous-secteur et de la taille.

En effet,dans les entreprises appartenant au sous-secteur 214, 
on constate un développement notable de la fonction commerciale 
(10,5-15 %) et un léger affaiblissement de la fabrication (55-60 %).

Par ailleurs, l'entreprise qui compte plus de 1 700 salariés 
se distingue des autres entreprises du type par un poids beaucoup plus 
faible de la fabrication et un développpement du commercial (16,5 %), 
des recherches-études (7,5 %) et de la préparation du travail (7,5 %) 
sans que cela entraîne du reste une spécifité de sa structure d'em­
plois par catégorie conventionnelle .

b- Les limites

Si à la plupart des écarts de structures d'emplois,on 
a pu effectivement faire correspondre certains écarts d'organisa­
tion (variables économiques ou caractéristiques internes), on ob­
serve cependant certaines limites tenant à l'impossibilité dans 
certains cas d'imputer telle particularité de structure à tel cri­
tère plutôt qu'à tel autre ou à leur combinaison, et dans d'autres 
cas à l'incapacité de trouver, parmi les critères retenus, un cri­
tère qui soit explicatif des certaines particularités de structure .

1er cas : Impossibilité d'imputer telle particularité de 
structure à tel critère plutôt qu'à tel autre.

- Dans le type 2, les structures d'emplois de l'entreprise 
117 Tl se distinguent assez nettement de celles des autres entreprises 
non seulement par le développement de la fabrication et des ouvriers 
(explicable par le fait qu'il s'agit d'un atelier), mais aussi par 
l'augmentation des études et des dessinateurs qui peut être due à 
plusieurs facteurs : sa faible taille (moins de 40 salariés) ou
son appartenance à une entreprise hors mécanique (P3).

De même parmi les établissements de production "aütonomes'i 
les différences constatées entre les établissements 091 T2 et 159 Tl 
concernant le poids du commercial, des dessinateurs et des ouvriers 
peuvent aussi bien provenir de la prise en charge partielle ou totale 
des ventes que de la différence de taille.

- Dans le type 4 ,les structures d'emplois du siège établis­
sement 092 T présentent un renforcement de la fabrication et des ou­
vriers par rapport aux autres sièges-établissements du type,qui peut
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provenir soit de sa faible taille relative (200 salariés)^soit du 
produit fabriqué (214-7),soit du type de production mis en oeuvre 
(moyenne-grande série).

De même les différences de structures d'emplois de l'éta­
blissement 087 Tl par rapport aux établissements 104 RI et 156 Tl 
(affaiblissement de la gestion et des ingénieurs et cadres .et dé- 
Veloppement du commercial) peuvent proVenir de sa plus grande taille 
(plus de 1 000 salariés), du produit fabriqué (214-3) ou encore de sa 
configuration externe qui se distingue de celle des établissements 
104 RI et 156 Tl par la prise en charge de la fonction commerciale 
pour d'autres établissements,

2ème cas : Impossibilité de trouver parmi les critères re­
tenus, un critère explicatif de certaines particularités de structure.

On a vu comment, au sein du type 5, il semblait impossible 
d'expliquer pourquoi parmi les entreprises de 25 à 100 salariés, cer­
taines employaient plutôt des dessinateurs et les autres plutôt des 
techniciens.

De la même manière il n'a pas été possible d'expliquer la 
spécificité de certaines entreprises par rapport à leur groupe de 
référence : (entreprises 116 Tl et 100 T). Il n'a pas été non plus 
possible d'expliquer la présence d'un pourcentage assez élevé de 
techniciens de fabrication dans certaines entreprises (112 Rl-130 T). 
On a simplement pu se poser la question d'une relation avec le 
produit fabriqué, à condition toutefois d'en affiner la connaissance.

2. Les critères à retenir et la typologie proposée

a- Variables économiques

On a vu comment le type d'entreprise, le type d'établis­
sement et la taille combinés opèrent un premier clivage entre les 
entreprises puisque la première partie de cette démonstration a 
consisté à mettre en évidence qu'à chacun des types d'organisation 
élaboré par combinaison de ces critères correspondait une structure 
d'emplois spécifique.
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L'examen détaillé de chacun des types a conduit en second 
lieu à affiner certains critères.

Ainsi les types d'établissement , tels qu'ils sont intro­
duits dans cette étude, ne sont pas suffisants pour rendre compte 
de toutes les particularités de structures. Il faudrait y ajouter 
3 autres types : l'atelier, le magasin de pièces de rechange, dis­
tincts des établissements de production, et l'entreprise sous trai­
tante (donneur d'ordres), distincte des entreprises à établissement 
unique et repérable par l'absence de nombreuses fonctions en parti­
culier de la fabrication^des méthodes et du contrôle.

La taille (fréquemment liée à d'autres facteurs : sous- 
secteur, configuration externe ou interne) semble intervenir dans 
de nombreux cas :

- les établissements de très petite taille (20 à 40 sa­
lariés), qu'ils soient établissements de production ou entreprises 
à établissement unique (dans ce cas on constate un rapport avec le 
sous-secteur 220, l'absence de nombreuses fonctions et une non- 
structuration en services), présentent par rapport aux autres éta­
blissements de leur type, des écarts de structures qui, malgré cer­
taines différences ont pour point commun une absence des fonctions 
recherche-études et préparation du travail ainsi que des catégories 
techniciens et dessinateurs.

De 25 à 100 salariés, on assiste, dans les entreprises à 
établissement unique, à l'apparition soit des recherche-études, soit 
de la préparation du travail, soit de techniciens, soit de dessina­
teurs; cette alternance dénotant une certaine confusion des fonctions 
dans l'entreprise.

Dans les entreprises à établissement unique de 100 à 180 
salariés (qui du reste appartiennent à d'autres sous-secteurs qu'au 

sous-secteur 220, assument presque toutes les fonctions et sont 
généralement organisées sur un modèle centralisé ou semi-centralise), 
on constate par rapport aux entreprises plus petites un affaiblisse­
ment du pourcentage de la fabrication et des ouvriers, mais l'appari­
tion cumulée des recherches-études et de la préparation du travail, de 
techniciens et de dessinateurs.
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Autour de 200 salariés, le rôle de la taille semble également 
se vérifeir puisque l'on observe des différences de structures d'emplois 
entre d'une part les entreprises du type 5 (moins de 200 salariés) et 
celles du type 6 (plus de 200 salariés), les premières présentant une 
fonction fabrication plus développée et plus d'ouvriers que les secon­
des. Par ailleurs, un des sièges-établissements du type 4, qui compte en­
viron 200 salariés, présente des différences de structures par rapport 
à ceux de plus grande taille (développement de la fonction fabrication 
et du nombre des ouvriers), mais l'on n'a pu déterminer si cela était 
dû uniquement à la taille ou bien au produit, ou au type de production.

Enfin, entre 1 700 et 2 000 salariés les structures d'emplois 
des établissements offrent également des caractéristiques spécifiques : 
affaiblissement du pourcentage de la fabrication et des ouvriers, aug­
mentation du poids des recherche-études et de la préparation du tra­
vail. Cependant,si la taille seule semble pouvoir expliquer ce phé­
nomène pour les entreprises du type 6, il est fort possible qu'en 
ce qui concerne un. des établissements de production}son caractère 
"autonome" en soit pour partie explicatif (en effet un autre établis­
sement "autonome" mais de plus petite taille présente des caractéris­
tiques semblables).

En résumé, si aux alentours de 20 à 40 salariés la gestion 
et les ingénieurs et cadres, de même que la fabrication et les ouvriers 
représentent un pourcentage important du personnel de l'entreprise, 
alors que les autres fonctions et catégories sont quasi-inexistantes, à 
mesure que la taille croît, on assiste à un affaiblissement relatif du 
poids de la gestion et de la fabrication, des ingénieurs et cadres et 
des ouvriers, et parallèlement à l'apparition et au développement pro­
gressif des recherche-études, de la préparation du travail, des techni­
ciens et des dessinateurs.

Le sous-secteur paraît relativement lié à la taille. En effet, 
les établissements de sous-secteur 220 qui sont souvent les plus petits 
et les moins ..structurés, se distinguent des établissements des autres 
sous-secteurs par une augmentation du poids de la fabrication, une ab­
sence des recherche-études et de la préparation du travail, des techni­
ciens et des dessinateurs.

En outre, l'appartenance au sous-secteur 214 semblerait en­
traîner, tout au moins dans le cas des entreprises à établissement uni­
que de plus de 200 salariés (type 6), un accroissement de la fonction 
commerciale et un léger tassement de la fabrication.

Le type de production semble avoir peu d'incidence si ce n'est 
éventuellement sur un siège établissement (augmentation de la fabrication 
et des ouvriers) a moins que ce phénomène ne soit dû à la taille ou au 
produit.

b- Variables organisationnelles

La notion d '"autonomie" (repérable par la présence et la 
prise en charge totale de fonctions, essentiellement recherche et 
études) semble effectivement déterminer un clivage entre les établis­
sements de production. La plupart d'entre eux sont "dépendants". Les
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deux établissements qui sont autonomes,présentent une fonction fa­
brication moindre, moins d'ouvriers, mais plus de recherche-études, 
de préparation du travail, de techniciens et de dessinateurs.

Le critère de prise en charge de fonctions pour d'autres 
établissements, valable dans le cas des établissements de production 
des sous-secteurs 211-212, n'a pu être -vraiment vérifié étant donné 
qu'aucun des établissements de production des présents sous-secteurs 
n'assume de fonctions pour d'autres établissements (sauf le magasin 
de pièces de rechange, déjà particulier en lui-même).

Enfin,on a vu comment les critères de configuration externe 
et interne (absence de nombreuses fonctions, non structuration en 
services) étaient très liés semble-t-il au sous-secteur 220 et à la 
taille des entreprises à établissement unique.

3. Vérification de certaines hypothèses émises lors de 
l'étude du sous-secteur 213

. Le rapport qui peut exister entre la taille de l'éta­
blissement et le nombre des services dépendant directement de la 
direction:

Il semble se vérifier que plus la taille augmente, plus 
le nombre de services dépendant directement de la direction augmente 
et plus elle décroît,plus ce nombre diminue. Cependant ce principe 
souffre quelques exceptions dans les entreprises à établissement 
unique de petite taille (type 5).

. Le rapport entre la notion d'autonomie et celle d'ap­
partenance à une entreprise dans ou hors mécanique:

L'examen du sous-secteur 213 laissait penser que les éta­
blissements d'entreprises hors mécanique avaient une autonomie plus 
grande que les autres. Cette hypothèse, déjà infirmée au niveau des 
sous-secteurs précédents, ne se vérifie pas dans les présents sous- 
secteurs étant donné que les deux seuls établissements de production 
autonomes appartiennent tous deux à des entreprises du secteur de la 
mécanique.

. Le rapport entre la place des achats et le type de produc­
tion:

Il semble que la relation constatée au cours de l'étude du 
sous-secteur 213 entre un type de production unitaire et de petite 
série et le rattachement des achats à des services techniques ne se 
trouve pas vérifiée dans le cas présent.
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T A B L E A U  R E C A P I T U L A T I F  D E S  C R I T E R E S  A  P R E N D R E  E N  C O M P T E  

P O U R  L ' A P P R O C H E  D E S  S T R U C T U R E S  D ' E M P L O I S

S o u s - s e c t e u r s  2 1 4  -  2 1 5  -  2 1 7  -  2 2 0

Types V a r i a b l e s  économiques V a r i a b l e s  o r g a n i s a t i o n n e l l e s
N°

d 'e n q o ê t e
O b s e r v a t i o n s

Magasin de piè ce s  de 
^ re ch an ge

P r i s e  en charge de f o n c t .  
poor d ' a o t r e s  é t a b l i s s . 159 T3

/  A t e l i e r
j  Jjf>  oo t ' a i l l e  Q  40 s a l a r .

1 1 7  T1

/  f  4 l o  s a l a r i é s r 108 T1

2
E t a b l i s s e m e n t s  

de C  
p r o d u c t i o n .

P r i s e  en charge 
p a r t i e l l e  des 

A méthodes 
-  Non autonomie /  s s - s e c t e u r  220

P r i s e  en charge d ' a o c o n e '  
f o n c t i o n  pour d ' a u t r e s  
é t a b lis s e m e n ts

161 R1 
161 T1

\ . _ ................. . Q

2 » ( d ü s .  n b r .  f o n d é  "  . ,
.  P r i s e  en charge
\  t o t a l e  des méth.

*  s s - s e c t .  214 -  215^

102 T 
087 T2
103 n

i r i s e  en charge
m ,  a • / ^ t o t a l e  des ven tes 
3 - A u t o n o m i e  /  . . . .  in n  .,  ,  , /  oo t a i l l e  =  200 s a l .  

( p r è s .  nbses-ç

091 T2

f o n c t .  en p a r t i e .  P r i s e  en charge 
R e c h e r c h e s -é tu d e s )  p a r t i e l l e  des ve n te s  

^  oo t a i i i e  =  2000 s .
159 T1

200 s a l a r i é s  oo 
2 1 4 - 3 H 5

S i è g e s - é t a b l i s -  / » "  ^  p r o d '  1 ' 2 \  
de +  de 200 s a i n  Nn. 
d ' e n t r e p r i s e s  à \  
é t a b l i s ,  m u l t i p l e s

-  P r i s e  en charge de l a  f o n c t i o n  g e s t i o n  
f  ou t a i l l e  400 -4 8 0 0  s a l a r i é s  ou pro d u i

pour d ' a o t r e s  é t a b l i s ,  
t  2 15 - 1 - 2- 3 -5

104 R1 
156 T1

4

-  P r i s e  en charge de l a  f o n c t i o n  commerciale po or d ' a u t r e s  é t a b l .  
ou t a i l l e  >  1000  s a l a r i é s  
ou p r o d o i t  2 1 4 - 3

087 11

\ 20Û s a l a r i é s  
ou 2 1 4 - 7
ou type  p r o d .  2 -3

092 T

118
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Le rapport entre type de production de série et pourcen­
tage éleVé d'ouvriers non qualifiés :

Ce rapport ne semble pas se Vérifier. En effet dans la 
grande majorité des établissements des sous-secteurs 214-215-217- 
220 > les ouvriers sont qualifiés. Les établissements où les ou­
vriers, dans leur majorité.ne sont pas qualifiés^ ne sont pas tou­
jours ceux dont le type de production tend Vers la série. On re­
marque en retranche que les établissements où le pourcentage 
d'ouvriers non qualifiés est supérieur à celui des ouvriers qua­
lifiés relèvent dans la quasi-totalité des cas du sous-secteur 
214 (6 établissements/17). En outre,trois d'entre eux fabriquent 
du matériel de préparation et drainage des sols (214-3). Par 
conséquent il semble que le sous-secteur et le produit, plus que 
le type de production, aient une incidence sur le pourcentage des 
ouvriers non qualifiés.

. Le rapport entre le pourcentage de personnel d'enca­
drement et celui d'ouvriers non qualifiés, déjà largement infirmé 
dans les sous-secteurs précédents, ne se vérifie pas. Quant aux varia­
tions de pourcentage du personnel d'encadrement déjà fortes dans les 
sous-secteurs 211-212, elles sont très importantes dans les présents 
sous-secteurs.
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Sous-secteurs 214-215-217-220

ANNEXES



TYPE 2 : E ta b lissem en ts  de p rodu ction
TABLEAU N ° l

S tru ctu res d 'e m p lo is  par fonction S o u s -s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

E T A B L I S S E M E N T - - ^
FONCTIONS

G E S Ï I 0 N COMMERCIAL TECHNIQUE TOTAL
FONCTIONS TECHNIQUES

Recherche
E tu d e s

P r é p a r a t i o n  
du t r a v a i l

F a b r i c a t i o n E n t r e t i e n C o n t r ô l e S e r v i c e s
générauxT A I L L E P r o d u i t Type de 

p r o d u c t i o n

42 2 1 5 -8 1 - 2 1 1 7  T1 6 , 1 - 9 3 ,9 100 i 1 2 , 1 - 7 8 , 8 - - 3

42 2 1 5 - 3 2 108 T1 1 4 , 3 1 1 , 4 7 4 , 3 100 - - 7 1 , 4 - - 2 , 9

53 220 ? 131 T1 9 , 3 - 9 0 , 7 100 - - 9 0 , 7 - - -

54 2 1 5 -3 1 - 2 ' 103 T2 6 ,8 2 , 3 9 0 ,9 100 - A 5 65 ,2 4 , 5 - 1 6 , 7

54 2 1 4 - 3 2 - 3 08? T2 5 , 9 2 , 1 9 2 , 1 100 1 , 1 6 , 9 6 6 ,0 9 , 0 1 , 1 8 , 0

54 2 1 4 - 7 1 091 T2 5 , 0 1 1 , 2 83 ,9 100 1 1 , 2 3 , 9 4 5 , 3 ‘ 6 , 7 1 , 7 1 5 , 1

54 220 1 161 R1 3 , 0 - 9 7 , 0 100 1 , 2 - 9 1 , 1 - - o  ;

65 2 1 4 - 4 2 159 T? 2 0 , 7 2 9 ,8 4 9 ,4 100 - - 1 , 5 - - 3 4 , 9

65 220 1 161  T1 6 ,0 0 , 9 9 3 , 1  . 100 - 3 , 2 8 2 , 5 1 , 4 0 , 5 5 , 5

67 2 1 4 - 3 2 - 3 102 T 6 , 1 0 ,8 9 3 , 1 100 - 7 , 7 7 0 , 2 4 , 5  ' 4 , 9 5 , 9

68 2 1 4 . 1 - 4 1 159 11 4 , 5 1 9 4 ,5 100 7 , 3 7 , 4 5 8 ,4 1 7 , 0 4 , 4 -



TYPE 2 : E ta b lissem en ts  de p rodu ction

S tru ctu res  d ’e m p lo is  p ar  c a té g o r ie
convention c o l le c t iv e  S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

TABLEAU N° 2

ETABLISSEMENTS'—
CATEGORIES

INGENIEURS
CADRES

EMPLOYES
TECHNICO-
COMMERCIAUX

TECHNICIENS DESSINATEURS ENCADREMENÏ OUVRIERS TOTAL
GUVRIERS

T a i l l e P r o d u it
l y r e c e " - - ,  

[■'oduction
QQ ONQ

42 215-8 1-2 11? T1 3 6 , 1 - - 9 ,1 6 ,1 7 5 , 7 100 7 5 , 7 -

42 215-3 2 108 T1 8 ,6 1 7 , 1 2 ,9 - - 8,6 62,8 100 5 1 À 1 1 , 4

53 220 ? 131 H 5,6 3 , 7 - - - 1 6 , 7 7 4 , 1 100 7 4 , 1 -

54 215-3 1-2 103 12 3 9,8 - 6 ,1 - 8 ,3 7 2 , 7 100 6 4,4 8,3

54 214-3 2-3 087 T2 2 , 1 8 ,0 - 3,2 2 , 1 1 0 , 1 7 4 ,5 100 2 6 ,1 48,4

54 2 1 4 - 7 1 091 T2 1 , 1 1 6 , 2 1 , 7 4 ,5 9 ,5 8 ,4 5 8 ,7 100 35,8 22,9

54 220 1 161 R1 2 , 4 4 ,1 - - 1 , 2 5,3 8 7 ,0 100 7 2 ,8 1 4 ,2

1 65 2 14-4 2 159 13 1 0 ,8 33,3 - 1 3 , 7 0 ,3 7 , 8 3 4,1 100 1 8 ,8 1 5 ,3

65 220 1 1 6 1  11 2 , 8 5 ,5 . 0 ,9 0 ,9 1 2 , 9 7 7 , 0 100 6 2 ,7 1 4 , 3

67 214-3 2-3 102 T 2 ,6 6 ,1 4 ,0 1,1 8 ,3 7 7 , 9 100 44,2 3 3 ,7

68 2 1 4 - 1 - 4 1 159 11 3 ,4 7 , 0 - 5 ,5 2 , 3 4 , 7 7 7 , 2 100 20,8 56,4



TYPE 2 : E ta b lissem en ts  de production

Fonction Technique S tructu res d 'e m p lo is  par c a tég o r ie  S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0
convention c o l le c t iv e

TABLEAU N ° 3



TYPE 2 : E ta b lissem en ts  de p rodu ction
TABLEAU N° 4

Fonction F ab rica tio n S tru c tu re s  d ' em p lo is  p a r  c a tég o rie  
convention co llec tiv e S o u s -se c te u rs  214-215-217-220

E T A B L I S S E M E N T ^ ^ .
CATEGORIE'.

IN G EN IE URS
CADRES

EMPLOYES Te c h n i c o -
c o m m e r c i a u x

1 t C H N IC IE N S DESSINATEURS ERCAÛREMEN1 OUVRIERS TOTAL
CUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
l y r e  œ V ,  

[■. o d u c t io n
0Q 0NQ

42 2 1 5 - 8 1 - 2 1 1 7  Tl - - - - - 7 , 6 9 2 ,2 100 9 2 ,2 -

42 2 1 5 - 3 2 108 11 - - - - - 1 2 , 0 8 8 ,0 100 7 2 , 0 1 6 , 0

53 220 ? 131 H • _ „ - - 1 8 , 4 8 1 , 6 100  ! 8 1 , 6 -

54 2 1 5 - 3 1 - 2 103 T2 1 , 2 - - 1 , 2 - 1 0 , 5 8 7 , 2 100 8 3 , 7 3 , 5

54 2 1 4 - 3 2 - 3 087 12 0 , 8 0 ,8 - - - 6 , 5 9 2 ,0 100 3 1 , 5 6 0 ,5

54 2 1 4 - 7 1 091 T2 • 2 , 5 _ . - 8 , 6 8 8 , 9 100 7 1 , 6 1 7 , 3

54 220 1 - 2 161 RI 1 , 9 - - - - 5 , 2 9 2 ,9 100 7 8 , 0 1 4 , 9

65 2 1 4 - 4 2 159 13 3,7 9 , 3 - 1 , 9 - 9 , 3 7 5 , 9 100 7 2 , 2 3 , 7

65 220 1 161 11 0 , 6 0 , 6 . - - 1 1 , 7 8 7 , 2 100 7 0 , 4 1 6 , 8

67 2 1 4 - 3 2 - 3 102 T 0 , 7 0 , 6 - 0 , 9 - 5 , 3 9 2 , 5 100 4 8 , 6 4 3 , 9

68 2 1 4 - 1 - 4 1 159 T1 0 , 3 - - - 4 , 3 9 5 ,4 100 5 , 9 8 9 , 5



TYPE 4 : S ièges é ta b lis se m e n ts  de p lUs de 200 s a la r ié s
d 'e n t r e p r i s e s  à é ta b lis se m e n ts  m u ltip les

TABLEAU N°5 

S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  fonction

S o u s -s e c te u rs  214-215-217-220

E l A B L I S S E f O l 4 > >>
FONCTIONS

G ES TIO N COMMERCIAL TECHNIQUE TOTAL
FONCTIONS TECHNIQUES

Recherche
E t u d e s

P r é p a r a t i o n  
du t r a v a i l

F a b r i c a t i o n E n t r e t i e n C o n t r ô l e S e r v i c e s
générauxT A I L L E P r o d u i t Type d e ' " ' * '  

p r o d u c t i o n

65 2 1 4 - 7 2 - 3 092 11 7 , 5 9 , 0 8 3 ,5 100 4 , 7 1 , 4 7 5 , 9 - 0 , 9 0 , 6

65 2 1 5 - 1 - 2 - 5 1 - 2 104 R1 9 , 1 5 , 8 8 5 ,0 100 7 , 1 2 , 6 5 7 , 4 8 , 2 1 , 9

O
O«*•

r-

66 2 1 5 - 3 2 156 11 1 4 , 5 3 , 1 8 2 , 4 100 3 , 8 4 , 1 6 4 , 3 2 , 3 4 , 3 3 , 6

67 2 1 4 - 5 1 - 2 087 11 6 , 0 1 1 , 7 8 2 , 2 100 3 1 4 , 9 5 8 ,5 4 , 6 3 , 4 7 , 4



TYPE 4 : S ièges é ta b lis se m e n ts  de p lu s de 200 s a la r ié s
d 'e n t r e p r i s e s  à é ta b lis s e m e n ts  m u ltip les

TABLEAU N ° 6
S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  c a tég o rie  

convention co llec tiv e

S o u s -s e c te u rs  214-215-217-220

E Î A B L I S S E M £ N 1 ^ ’\ ^ ^
CATEGORIES

IN G EN IE U R S
CADRES

EM PLOIES
TECHN ICO-

COMMERCIAUX TECHN ICIENS DESSINATEURS E N C A O R E F O l OUVRIERS T0 1AL
GUVRIERS

la  i l  l e P r o d u i t
l y r e

r é d u c t i o n
00 ONQ

65 2 1 4 - 7 2 - 5 092 11 4 , 7 7 , 5 - 3 , 8 4 , 2 4 , 2 7 5 , 5 100 6 0 , 4 1 5 , 1

65 2 1 5 - 1 - 2 - 5 1 - 2 104 R1 8 , 2 1 1 , 7 0 , 6 2 , 4 5 8 , 7 6 3 , 5 100 3 4 , 7 2 8 , 8

66 2 1 5 - 3 2 156 11 7 , 1 1 5 , 5 e. 5 , 4 2 , 6 7 , 2 6 2 , 1 100 4 1 , 1 2 1 , 0

67 2 1 4 - 3 1 - 2 08? 11 3 , 6 1 1 , 0 2 , 3 4 , 3 2 , 5 9 , 0 6 7 , 3  ' 100 2 3 , 3 4 4 , 0



TYPE 4 : S iè g es  é ta b lis se m e n ts  de p lu s de 200 s a la r ié s
d 'e n tr e p r is e s  à é ta b lis s e m e n ts  m u ltip les

TABLEAU N ° 7
S tru ctu res  d ' em p lo is  par  c a tég o r ie  

Fonction Technique convention  c o l le c t iv e

S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

E T A Ê L I S S E M u à ^ - f ^
CAT EGORIE ,

ING EN IE URS
CADRES

EMPLOYES
T ECHN ICO-

COMMERCIAUX TEC HN ICIENS DESSINATEURS ENCADREMENÏ OUVRIERS TOTAL OUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
Tyre de— . 

ç . o d ü c t i o n OQ 0N0

65 2 1 4 - 7 2 -3 092 11 1 , 1 1 , 7 - 2 , 8 5 , 1 5 , 1 3 4 , 2 100 6 6 , 1 1 8 , 1

65 2 1 5 - 1 - 2 - 5 1 - 2 104 R1 3 , 0 5 , 1 - 2 , 8 5 ,8 8 , 9 7 4 , 3 100 4 0 , 7 3 3 ,6

66 2 1 5 - 3 2 156 T1 3 , 3 4 , 4 - 6 ,6 3 , 0 , 8 , 6 7 4 , 0 100 4 9 ,4 2 4 ,6

67 2 1 4 - 3 1 * 2 08? T1 1 , 4 2 , 7 - 4 , 9 2 , 8 9 , 5 7 8 , 9 100 2 6 , 9 5 2 ,0



TYPE 4 : S ièges é ta b lis se m e n ts  de p lu s de 200 s a la r ié s
d ' e ijtrep ris fes  à é ta b lis se m e n ts  m u ltip les

TABLEAU N° 8

Fonction F ab rica tio n  S tru c tu re s  d ' em p lo is  p a r  c a tég o rie
convention co llec tiv e

S o u s -se c te u rs  214-215-217-220

' >È m i s s ™
CATEGORIE!

IN G EN IE U R S
CADRES

EMPLOYES
TEC HN ICO-

COMMERCIAUX TEC HN ICIENS DESSINATEURS ENCADREMEN! OUVRIERS T 0 Ï A L
OUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
T y r o « T - t ,  

! . o d u c t i o n
00 ONQ

65 2 1 4 - 7 2 - 3 092 11 0 , 6 1 , 8 - - ■ - 5 , 6 9 1 , 9 100 7 2 , 7 1 9 , 2

65 2 1 5 - 1 - 2 - 5 1 - 2 104 R1 0 , 8 0 , 4 - - - 1 0 , 2 8 8 , 7 100 4 5 , 7 4 3 , 0

66 2 1 5 - 3 2 156 T1 1 , 6 1 , 0 - 3 , 4 0 , 2 9 , 5 8 4 , 4 100 5 8 ,8 2 5 ,6

67 2 1 4 - 3 1 - 2 087 T1 0 , 8 2 , 0 - 1 , 2 ■ - 8 , 3 8 7 , 7 100 2 5 , 6 6 2 , 1



de m oin s de 200 s a la r i é s  _ , mrAIT xloTABLEAU N q
TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t unique -

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par  fonction  S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0



TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t uniqiie
de m oin s de 200 s a la r ié s

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par fonction

S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

TABLEAU N ° 9 ( s u i t e  1)

E l A B L I S S E K E N f r ^ ^
FONCTIONS

G ES TIO N COMMERCIAL TECHNIQUE TOTAL
FONCTIONS TECHNIQUES

Recherche
E t u d e s

P r é p a r a t i o n  
du t r a v a i l

F a b r i c a t i o n E n t r e t i e n C o n t r ô l e S e r v i c e s
générauxT A I L L E P r o d u i t Type de ,

p r o d u c ti o n

53 220 1 - 2 146  T 6 , 5 - 9 3 ,5 100 - 3 , 2 8 8 , 7 - 1 , 6 -

53 2 1 7 1 - 2 124 ï 9 , 2 - 90 ,8 100 - 6 , 2 1 , 5 8 0 ,0 - - 3 , 1

53 215 1 1 1 3  R1 2 7 , 4 3 5 ,6 3 7 , 0 100 1 2 , 4 2 , 7 6 ,8 - 4 , 1 1 1 , 0

53 220 2 140 T 8 , 2 1 , 4 9 0 , 4 100 - 1 , 4 8 3 ,6 * 2 , 7 2 , 7

53 2 1 4 - 5 1 100 I 3 , 4 1 0 , 2 8 6 , 4 100 8 , 0 1 , 1 6 8 ,2 1 , 1 - 8 , 0

53 220 1 - 2 130 T 4 , 5 - 9 5 ,6 100 j 5 , 4 - 8 8 , 0 - - 2 , 2

53 2 1 5 - 2 - 3 1 - 2 1 1 0  T*j 7 , 9 6 ,8 9 5 , 4  j 100 5 , 6 1 , 1 7 4 , 2 - - 4 , 5

54 2 1 7 1 123 T 8 , 0 3 , 0 8 9 , 0 100 - 1 0 , 0 7 7 , 0 - - 2 , 0



TYPE 5 : E n tre p r is e s  à é ta b lis s e m e n t unique
de m oins de 200 s a la r ié s

S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  fonction S o u s -s e c te u rs  214-215-217-220

TABLEAU N°9 ( s u i te  2)



TYPE 5 : E n tre p r is e s  à é ta b lis se m e n t uniqvie
de m oins de 200 s a la r ié s

TABLEAU N° 10
S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  c a tég o rie  

convention co llec tiv e S o u s -s e c te u rs  214-215-217-220



TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t  unique de
m oin s de 200 s a la r ié s

S tructu res  d 'e m p lo is  par catég o r ie
convention c o l le c t iv e  S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

TABLEAU N° 10 (suite 1)

E T A B L I S S E M £ K Î 4 - ^ ^
CATEGORIE

IN G EN IE U R S
CADRES

EMPLOIES
T ECHN ICO-

COMMERCIAUX TE CHNICIENS DES SINAÏE URS ENCADREMENT OUVRIERS TOTAL
CUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
Tyro d N .  

f o d u c t io n
00 0N0

53 220 1 - 2 146 T 4 , 8 1 , 6 - 4 , 8 - 8 , 1 8 0 , 7 100 7 4 , 2 6 , 5

53 2 1 7 1 - 2 124 ï 6 ,2 7 , 7 - 1 , 5 4 , 6 9 , 2 7 0 , 8 100 6 1 ,6 9 ,2

53 215 ? 1 1 3  R1 3 2 ,9 4 2 , 5 - 8 ,2 9 , 6 4 , 1 2 , 7 100 - 2 , 7

53 220 2 140 T 5 , 5 8 ,2 - 2 , 7 - 6 ,8 7 6 , 7 100 6 7 , 1 9 , 6

53 2 1 4 - 5 2 100 T 1 , 1 7 , 9 - 3 , 4 - 5 , 7 8 1 , 9 100 2 3 , 9 5 8 ,0

53 Z20 1 - 2 130 T 7 , 6 5 , 4 - 1 3 , 0 5 , 4 4 , 3 6 4 ,2 100 6 0 ,9 3 , 5

53 2 1 5 - 2 - 3 1 - 2 1 1 0  11 4 , 5 4 , 5 1 , 1 - 9 , 0 5 , 6 7 5 , 3 100 5 9 ,6 1 5 , 7

54 2 1 7 1 123 I 5 , 0 8 , 0 1 , 0 5 , 0 6 , 0 8 , 0 6 9 ,0 100 • 5 7 , 0 1 2 , 0



TYPE 5 : E n tre p r ise s  à é ta b lis se m e n t unique
de m oin s de 200 s a la r ié s

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par  ca tég o r ie  
convention  c o l le c t iv e

TABLEAU N a 10 (siiite 2)

S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0



TYPE 5 : E n tre p r is e s  à é ta b lis se m e n t unique
de m oins de 200 s a la r ié s

TABLEAU N T l
S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  c a té g o rie  S o u s -s e c te u rs  214-215-217-220

Fonction Technique convention co llec tiy e



TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t unique
de m oin s de 200 s a la r ié s

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par c a tég o r ie  
convention  c o l le c t iv e

TABLEAU N a 11 (suite l)

Fonction technique S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

E  TA E LI SS EM EK lS — —
C A l E G O R i D

IN G EN IE U R S
CABRES

EM PLOIES
TEC HN ICO-

COMMERCIAUX TE CHNICIENS DESSINATEURS ENCADREMENT OUVRIERS TOTAL
CUVRI ERS

T a i l l e P r o d u i t
l y r e d N .  

f - o d u c t i o n
0Q 0NQ

53 220 1 - 2 146 T 1 , 7 - - 5 , 2 - 6 ,9 8 6 ,2 100 7 9 , 3 6 , 9

53 2 1 7 1 - 2 124 T 3 , 4 1 , 7 - 1 , 7 5 , 1 1 0 ,2 7 8 , 0 100 6 7 , 8 1 0 ,2

53 215 ? 1 1 3  R1 1 4 , 8 1 8 , 5 - 2 2 , 2 2 5 ,9 1 1 , 1 7 , 4 100 - 7 , 4

53 220 2 140 T 3 , 0 3 , 0 - 5 , 0 - 6 , 1 8 4 ,8 100 7 4 , 2 1 0 , 6

53 2 1 4 - 5 Z 100 T - - - 2 , 6 - 2 , 6 9 4 , 7 100 2 7 , 6 6 7 , 1

53 220 14 2 ( 130 T 5 , 7 3 , 4 « 1 3 , 6 5 , 7 4 , 5 6 7 , 0 100 6 5 ,6 3 , 4  |

53 2 1 5 - 2 - 3 1 - 2 11 0 T1 2 , 6 - - - 5 , 3 M 8 8 , 1 100 6 9 , 7 1 8 , 4

54 2 1 7 1 123 T 1 , 1 2 , 3 - 3 , 4 6 , 7 9 , 0 7 7 , 5 100 6 4 ,0 1 3 , 5



TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t unique
de m o in s de 200 s a la r ié s

S tructu res  d 'e m p lo is  par  ca tég o r ie  
convention c o l le c t iv e

TABLEAU N° 11 (suite 2)

Fonction techniqtie S o u s - s e c t e Ur s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0



TYPE 5 : E n tre p r is e s  à é ta b lis se m e n t unique
de m oins de 200 s a la r ié s

T A B L E A U  N ° 1 2

Fonction F ab rica tio n  S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  c a tég o rie  S o u s -se c te u rs  214-215-217-220
convention co llec tiv e

CATEGORIES
E  ÎA B L IS S  E I O Î S S . IN G EN IE U R S

CADRES
EM PLOIES

TEC HN ICO-
COMMERCIAUX

T ECHN ICIE NS DESSINATEURS ENCADREMENÏ OUVRIERS TOTAL
OUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
Tyre

[ , ' o d o c t i o n
0Q GNQ

42 2 1 5 - 8 1 1 1 5  11 - - - - - 1 7 , 6 8 2 , 4 100 8 2 , 4 -

42 220 1 - 2 144 T - - - - - 1 7 , 6 8 2 , 4 100 7 0 , 6 1 1 , 8

42 220 1 - 2 1 4 7  T1 6 ,3 - - - - 1 2 , 5 8 1 , 3 100 8 1 , 3 -

42 2 1 5 - 8 1 - 2 1 1 4  T - - ■ - - - 5 , 6 9 4 , 4 100 9 4 , 4 -

42 220 1 142 T - _ _ _ 4 , 5 9 5 ,5 100 8 6 , 4 9 , 1

42 220 • 2 141 R1 3 1 9 6 , 4 100 6 4 ,3 3 2 , 1

42 2 1 5 - 2 1 - 2 1 1 6  T1 7 , 1 - - - - 1 0 , 7 8 2 , 1 100 5 0 ,0 3 2 , 1

42 2 1 4 - 1 2 093 T2 - - - - 1 1 , 8 \  8 8 ,2 100 6 1 ,8 2 6 ,4

42 220 1 - 2 145 ï
%  ,

i n e x p l o i t a b l e '

53 2 1 5 - 8 1 1 1 2  R1 2 , 1 _ 1 0 , 6 6 , 4 8 0 ,9 100 7 4 , 5 6 , 4



TYPE 5 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t UniqUe
de m o in s de 200 s a la r ié s

TABLEAU N° 12 (suite 1)

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par  c a tég o r ie
convention  c o l le c t iv e  0 1 4 0 1 ^ 01-7000Fonction fabrication S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7  220

E T A E L I S S E O ^ ^ ^
C A Î E G G R i L

IN G EN IE U R S
CADRES

EMPLOIES
TECHNICO-

COMMERCIAUX
TEC HN ICIENS DESSINATEURS ENCA0REMEN1 OUVRIERS Ï0 T A L

OUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
l y r e  d e " - * .  

F t o d u c t i o n V v 00 ONQ

53 220 1 - 2 146 T 1 , 8 - - - - 7 , 3 9 1 , 0 100 8 3 , 7 7 , 3

53 2 1 7 1 - 2 124 T 1 , 9 - - - - 9 , 6 8 8 , 4 100 7 6 , 9 1 1 , 5

53 2 1 5 7 1 1 3  R1 4 0 , 0 - - 4 0 , 0 - 2 0 ,0 - 100 - -

53 220 2 ; 140 T 1 , 6 » _ 6 , 6 9 1 , 8 * 1 0 0 8 0 ,3 1 1 , 5

53 2 1 4 - 5 2 100 T - - - - - 1 , 7 9 8 ,3 100 2 3 , 3 7 5 , 0

53 220 . 1 - 2  . 130 1 6 ,2 V - 1 4 , 8 - 4 , 9 7 2 , 8 100 6 9 , 1 3 , 7

53 2 1 5 - 2 - 3 1 - 2 1 10  h) 1 , 5 _ - _ 3 , 0 9 5 ,5 100 7 5 , 8 1 9 , 7

54 2 1 7 1 123 T - - » - 1 0 , 4 8 9 , 6 100 7 4 , 0 1 5 , 6

141



TYPE 5 : E n tre p r is e s  à é ta b lis se m e n t unique
de m oins de 200 s a la r ié s

T A B L E À U  N °  1 2  ( s u i t e  2 )

S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  c a tég o rie  
convention co llec tiv e

Fonction fabrication

S o u s -se c te u rs  214-215-217-220



TYPE 6 : E n tre p r is e s  à é ta b lis se m e n t unique
de p lus de 200 s a la r ié s

TABLEAU N° 1,3

S tru c tu re s  d 'e m p lo is  p a r  fonction

Sous s e c te u rs  214-215-217-220



TYPE 6 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t unique
de p lu s de 200 s a la r ié s

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par ca tég o r ie  
convention  c o l le c t iv e

TABLEAU N °14

S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

CATEGORIES
TE C HNIC O-

COMMERCIAUXE  t a b l i s s e m e n T 4 - ^ _ IN G EN IE U R S
CADRES

EMPLOYES ÎE CH NC IE NS DES SI NA TEUR S ENCADREMENT OUVRIERS TOTAL
CUVR1ERS

T a i l l e P r o d u i t
Ty re  de —. 

p - o d u c t i o n " I N .
0Q 0N0

65 2 1 4 - 4 1 -2 097 11 3 , 7 8 , 9 4 , 2 3 , 7 1 , 4 1 0 , 7 6 7 , 3 100 4 4 , 4 2 2 , 9

65 2 1 4 - 3 2 095 R1 9 , 0 1 5 , 7 - 3 , 2 2 , 9 8 ,1 6 1 ,1 100 1 3 , 4 4 7 , 7

65 220 1 -2 134 î 4 , 7 1 1 , 9 - 5 , 5 3 , 1 6 ,1 6 8 ,6 100 6 2 ,0 6 ,6

65 2 1 4 - 7 ? 095 11 2 , 9 8 , 7 2 , 4 5 , 1 2 , 2 6 , 7 7 2 , 0 100 3 4 , 7 3 7 , 3

66 2 1 7 1 - 2 - 3 120 11 12 2 , 7 7 , 8 2 , 5 1 , 7 2 , 1 6 ,1 7 7 , 1 100 3 2 , 0 4 5 , 1

67 Z 1 7 2 - 3 11 8  11 12 4 , 4 1 5 , 5 1 , 5 1 , 9 5 , 1 6 ,1 6 5 ,6 100 5 5 ,5 1 0 , 1



TYPE 6 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t uniqiie
de p lu s de 200 s a la r ié s

TABLEAU N° 15
Striictures d 'e m p lo is  par ca tég o r ie  

convention c o l le c t iv e
Fonction Technique

S o u s - s e c te u r s  2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 -2 2 0

E T A E L I S S E M È Î n 4 f ^ ^
CATEGORIE,

IN G EN IE U R S
CAOfttS

EMPLOYES
TECHN ICO-

COMMERCIAUX TECHN ICIENS DESSINATEURS ENCADREMENT OUVRIERS TOTAL
CUVRIERS

T a i l l e P r o d u i t
l y r o  d è " - ^  

1 r o d u c t l o n Y s .
00 0N0

65 2 1 4 - 4 1 - 2 097 T1 1 , 8 1 , 2 - 4 , 7 1 , 8 9 , 9 8 0 , 7 100 5 4 ,4 2 6 ,3

65 2 1 4 - 3 2 095 R1 1 , 8 3 , 7 - 4 , 0 3 , 3 1 0 , 3 7 6 , 9 100 1 6 , 8 6 0 ,1

65 220 1 - 2 134 T 3 , 2 2 , 2 _ 6 , 4 3 , 5 5 , 7 7 8 , 9 100  ! 7 1 , 3 7 , 6

65 2 1 4 - ? ? 095 11 1 , 5 0 , 6 C L 2 , 6 5 , 5 8 7 , 0 100 4 1 , 9 4 5 , 1

66 2 1 7 1 - 2 - 3 120 11 T2 1 , 5 3 , 4 - L 9 2 , 3 5 , 5 8 5 ,4 100 3 5 , 4 50 ,0

67 2 1 7 2 - 3 1 1 8  11 T2 2 , 7 5 , 3 - 2 , 3 6 , 4 6 ,8 7 6 , 5 100 6 3 , 7 1 2 , 8



TYPE 6 : E n trep r ise s  à é ta b lis se m e n t unique
de p lu s de 200 s a la r ié s

S tru ctu res  d 'e m p lo is  par  ca tég o r ie  
convention  c o l le c t iv e

TABLEAU N ° 16

Fonction fabrication S o u s - s e c te u r s  214-215-217-220



TYPOLOGIE DES ETABLISSEMENTS DES SOUS-SECTEURS 214 - 215 - 217 - 220

TABLEAU N° 17 - 1Z|8 -

Variables organisationnelles
Type Variables économiques

Configuration externe Configuration
interne Hiérarchie et encadrement

N°
enquë

Atelier P3 ou 
•ê taille < 4 0  sal. 7 7 Org. ramassée à cncadl fort de type non cadre 1171
/ Mag. de pièces f de rechange

5

Absence dos fonctions Rech. Méth. Lct 
Prise cil charge partielle des fonctions Gestion - Ventes

Prise en charge de fonctions pour d’autres établists 
Inf. SAV

? ? 159 '

2 Ets. de y  produc-\ tion \

/  < 4 0  sal.
- s s a t r * 0, " * *- Peu de fonct. assumées partiellement Pas de prise en charge de fonctions 

pour d autres éta­blissements

Décentralisation à simple relais Org. ramasse à cncadî moyen et % moyen de cadres 108

Non autonomie Prise en charge 
Absence et prise en partielle des Meth. charge partielle de f  ss. secteur 220 Centralisation ou semi-centralisation Org. horizontale à encadt. moyen de type non cadre

161
161'

\  /  
40 à /

(Gest. Ventes. Rech^ Prise en charge Et.) totale des Mcth.ss. sect. 214 - 215
102'087'103"

j
2 000 Sal' \ ^ Autonomie Prise en charge Présence c.t prise en totale des ventes 

charge totale de *  ou taille : 200
Les services sont rattachés à des di­rections du siège

Encad! faible du type non cadre 091

|
fonctions (Rech. ^  Prise en charge Etudes) partielle des ventes 

ou taille : 2 000 ? 9 159'

Sièges éts. 
de plus de 200 sa!, d ’ent. à éts multiples

>  200 sal. ou 214-3. 215 ou 
T’typc prod. 1-2

Prise en charge de la gestion pour autres 
.é tab lts  ou taille 400 *  800 sal. ou Présence de presque/ 215 - 1 - 2 - 3 - 5 Décentralisation à double relais Org. verticale à encadt moyen 

% de cadres moyen ou élevé

104156’

4 /

\

iP risc  en charge du commercial pour Prise en charge par- d ’autres étabïts ou taille >  1 000 sal. ticlle de peu de ou 21 4 -3fnnrtinns
087

e 200 sal. ou 214-7 ou type prod. 2-3
Prise en charge de fonctions (gestion ventes) pour d’autres établts Semi-centralisation Org. ramassée à de type cadre cncadî faible 092

Ent. donneur 4 4 ’ordres
Absence nbreuses fonctions(l'ab. Mcth. 
Cont.) - 9 113

Enteprises

|  20 sal.j ss. secteur 220 Absence nbreuses fonctlR cclL  Et. Mcth 
Lct) ^
Prise en charge partielle nbreuses fonct. (Gftstion)

Pas de prise en 
charge de fonc­
tion pour d ’au­
tres établisse­
ments

Ent. non structu­
rées en services Encadl faible ou fort % de cadres moyen ou fort 144

147115142137

5

à établis- j sement J 
unique da 
moins de 1 
200 sal. )

5*25 à 100 sal.
Absence nbreuses fonct. (Rech. Etudes sont soit présentes, soit absentes)
Prise en charge partielle nbreuses fonct. (Gestion, Com. Aut. Méth. Ent.SGx)

Ent. non structu­
rées en services ou centralisation

Org. ramassée à encadl faible 
ou moyen

% de cadres 
fort

116 Tl 114 T 141 RI 
110 Tl
140 T 146 T 100 T

I  ss. sect. 100 à „  220 1 8 0 /
Présence de presque toutes les fonctions Sauf Inf. Prise en charge Gestion et ventes pour filiales

Centralisation ou 
Semi-centralisation

% de cadres moyen ou fort
139

Si*’ \ ss- sect 214,215,217
Prise en charge partielle de nbreuses fonct. (gestion,Com. autres, Mcth.Ent. SGx)

Pas de prise en charge de fonctions pour d ’autres établis­

123 093 106 111124
180 à 200 sal. Présence et prise en charge totale do presque toutes les fonctions ? ? 105
60 - 90 sal, ss. sect. 220 - 215-8

Absence de nombreuses fonctions 
Prise en charge partielle de nbreuses fonct.

sements ? Encadt moyen (le type cadre 112
130

ss. sect 
Entreprises* 200 220-217 Présence de presque toutes les fonctions Prise en charge partielle de quelques fonctions (gestion, Com. Autres, Ent. SGx)

Pas de prise en 
charge de fonc­tions pour d’au­tres établisse-s 
monts

Semi-centralisation 
ou décentralisation à double relais

Org. ramassée à encadt faible 
ou moyen et % de cadres 
faible ou moyen

134 T 120 TU
1 6 unique de plus de 200 sal.

/  500 s ss. sect  ̂ sal. 214
097 T 
095 RI 095 Tl

\ l  700 sal. 118T11
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CARACTERISTIQUES DES STRUCTURES D’EMPLOIS DES ETABLISSEMENTS 
DES SOUS-SECTEURS 2 1 4 -2 1 5 -2 1 7 - 2 2 0

!

Structures par fonctions Structures par catégories conventionnelles Structure de la fonction technique Structure de la fonction fabrication

,—"i->r Com. Techn. Fab. Reeh.t Prep. IC Techn. Dess. Encdt. O uvriers OQONQ IC Techn. Dess. Encadt Ouv. IC Techn. Encadt

6 - 94 79 12 - 3 - 9 6 76 OQ 3,5 - 10 6,5 80,5 - - 7,5

21 30 49 14,5 - - 11 14 0,3 8 34 O Q :ONQ 2 1 - 12 69 4 2 9

14 11,5 74 71,5 8,5 8,5 63 OQ - 11,5 84,5 - - 12

»
;

>

.

!
1

1

1-|

3 -9 0 - 2 91 - 97
82,5-91

0 - 1
0 - 3

2 -5 ,5
0 - 1

0 - 2 5 -17 7 3 -8 7
OQ

0 - 2
0 -1

0 - 2 5,5-18,5 80-89,5 0 - 2 0 -1 5 -18 ,5
65-70 4,5-8 3 -5 ,5 ONQ 3,5-6,5

5 11 84 45,5 11 4 1 4,5 9,5 8,5 58,5 OQ 0,7 4,5 11,5 8 70 - - 8,5

4,5 1 94,5 58,5 7,5 7,5 3,5 5,5 2,5 4,5 77 ONQ 2,5 6 2,5 5 81,5 0,3 - 4,5

}-14,5 3 -6
82-85 57.564.5 3,5-7 2 ,5 -5

7 - 8
2 ,5 -5 2,5-5,5 7 - 9 62-67,5

OQ 3 -3 ,5
3 -6 ,5 3 -6 8,5-9,5 74-79 0,8-1,5 0-3,5 8,5-10'

6 12 3,5 ONQ 1.5

7,5 9 83,5 76 5 1,5 5 4 4 4 75,5 OQ 1 3 5 5 84 0,6 - 5,5

27,5 35,5 37 7 12,5 3 33 8 9,5 4 3 ONQ 15 22 26 11 7,5 - - -

1

ï
L

10-15
0 - 2 84,5-93 80-91,5 - -

5 - 10
- -

15 70-75
OQ - - -

17 78-833
- -

12.5
17.5

4,5-76 -8 3 - 4 4 -6 ,5 81 -8 5 4,5 -7 92-95,5

6,5-11 0-4,5 86.595.5 7 4 -8 9
4,5-5,5 -

1,5-5,5
- 4,5-9

3 - 8 7 2 -8 2 OQ 0 - 3
- 5,5-6,5

2,5 -8,5 80-89,5 0 - 2 - 2 -7
- 1 -3 3 -5 - 2 ,5 -5 -

6-10 0 -4 ,5 17,5-92 7 0 -8 0
-

4,5-10 5 - 7 1,5-4
1

4 - 9 68,5-74 OQ ) ,6-3,5 2 - 4
1

6 -1 0 77-82,5 0 - 2 - 4 -1 2
3,5-8,5 2,5-8 2,5-8,5

l|

1

i
1,

'f

14 5 ,5 80,5 ' 64 14 2 9 - 11,5 6,5 51,5 OQ 6 - 14 7 64 3,5 - 8,5
54,5 1 ,5 93.595.5

78,5
88 5,5

8 8.5
7.5

1013 5
5,5

5
4

7064 OQOQ 3.5
5.5 10.513.5 5.55.5 5.54.5 7567 2

6
10,515 6,5

5

4,5-10 3 -5 8 0 -9 0
65,5-74

3,5 - 5 2,5-5,5 3 -5 2 - 5 ,: 1,5-3 6 -1 1 61 -7 7 OQ
o u

ONQ
1,5-3 2 -6 ,5 2-6,5 5,5-10,5 76,5-87 0,5 - 1 - 4,5-1110,5-15 5 5 -6 0

4,5 16,5 79 48 7,5 7,5
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LISTE EXHAUSTIVE DES C RITERES D'ORGANISATION UTILISER  
POUR L 'E T U D E  D ES E T A B L ISSE M E N T S  

DU SO U S-SEC T E U R  213 (1)

- Critères de configuration externe

- Absence de certaines fonctions (2),
- Prise en charge partielle de certaines fonctions,
- Répartition des fonctions aii sein de l'entreprise,
- Répartition des fonctions a-vec les entreprises 

extérietares.

- Critères de configirration interne

- Etablissements ditdsés par prodtiits,

- Prise en charge de certaines fonctions par la Direction,

- Répartition des fonctions entre les sertrices directement 
dépendants de la direction,

- Répartition des fonctions techniques entre les serVices 
techniqties,

- Association de fonctions.

- A  l'isstie de l'examen de la répartition interne des fonctions 
techniqties il a été possible de déterminer 4 m o d e s  d'organisation :

. N o n  bipolarité 1 oti centralisation : rattachement de tovis les 
services techniqviesà la direction générale

. N o n  bipolarité 2 oti décentralisation à simple relais : ratta­
chement de tovis les sertdces techniqties à vine direction techniqvie

. Bipolarité 3 oti semi centralisation : rattachement de certains 
serVices (recherche, étiides, parfois méthodes) à la direction générale et 
des atitres services à ime direction techniqiie

. Bipolarité 4 oU décentralisation à dotible relais : rattachement 
de certains serVices (recherche, étiides, parfois méthodes) à une direction 
de la prodiiction et des avitres sertdces à Une direction de la fabrication.

( 1 )  C e t t e  l i s t e ,  é t a b l i e  pour l ' é t u d e  des é ta b lis s e m e n ts  du s o u s - s e c t e u r  2 1 3 ,  (document de t r a v a i l  
2 3 - 3 )  a été  u t i l i s é e ,  après quelques m o d i f i c a t i o n s ,  poor l'e xam en des é ta b lis s e m e n ts  des s o u s -  
s e c te u r s  2 1 1 - 2 1 2  ( c f .  i n t r o d u c t i o n ,  l e s  d i f f é r e n t s  c r i t è r e s  d ' o r g a n i s a t i o n  p .  6 ) , .

( 2 )  V o i r  l i s t e  des f o n c t i o n s  p .  15 5
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- C r i t è r e s  de h ié r a r c h ie  e t  e n c a d r e m e n t
-  N o m b re  d e s  s e r Vi c e s  dépendant d ir e c t e m e n t  de la  d i r e c ­

tion  : i l  y  a Un s e r y i c e  à p a r t ir  du m o m e n t  où  c e l t i i - c i  com p ren d  au. 
m o in s  deux p e r s o n n e s  ;

-  N o m b re  de n iVeaux  h ié r a r c h iq u e s  : l e  d ir e c te u r  d 'e n t r e ­
p r i s e  ou d 'é t a b l i s s e m e n t  n'a p a s  é té  com p té  c o m m e  p r e m ie r  é ch e lo n  
h ié r a r c h iq u e ,  l e  n iv ea u  1 se  s itu e  donc à l ' é c h e lo n  d ir e c t e m e n t  d ép e n ­
dant de la  d ir e c t io n .  L e s  c h e fs  d 'équ ipe  ont é té  c o m p r is  dans la  l ig n e  
h ié r a r c h iq u e .  P a r  co n tre ,  l e s  ad jo in ts  à te l  ou te l ch e f  de s e r y ic e  ou 
d 'a te l ie r  ne c o n s t i tu e n t  p a s  un éch e lo n .

La c o m b in a iso n  de c e s  c r i t è r e s  p e r m e t  d 'ob ten ir  4 
f o r m e s  d 'o r g a n is a t io n  :

. h o r iz o n ta le  s i  le  n om b re  d e s  s e m c e s  e s t  é l e Vé et le  
n om b re  de n iv eau x  h ié r a r c h iq u e s  fa ib le ,

. v e r t i c a l e  s i  l e  n om b re  de s e r v i c e s  e s t  fa ib le  et  le  
n om b re  de n iv eau x  h ié r a r c h iq i ie s  é le v é ;

. étendtie si l e  n om b re  de s e r v i c e s  e t  l e  n om b re  de 
n iv ea u x  h ié r a r c h iq u e s  sont é l e v é s ,

. r a m a s s é e  s i  l e  n om b re  de s e r v i c e s  e t  le  n om b re  de 
n iveatix  h ié r a r c h iq Ue s  sont fa ib le s .

- Taiix d 'e n c a d r e m e n t  : c ' e s t  l e  rap p ort  dU n om b re  d e s  
c a d r e s  e t  d e s  non c a d r e s  r e s p o n s a b le s  de s e r v i c e s  oU a t e l i e r s  svir 
l e  p e r s o n n e l  non r e s p o n s a b le  de s e r v i c e s  oU a t e l i e r s .  S eu ls  l e s  
c a d r e s  r e s p o n s a b le s  de s e r v i c e s  ou a t e l i e r s  ont é té  p r i s  en com p te ,  
à l ' e x c lu s i o n  d e s  c a d r e s  qui n 'ont p a s  de fo n c t io n s  d 'en ca d rem en t.  
D an s l e s  c a d r e s  non r e s p o n s a b le s  de s e r v i c e s  ou a t e l i e r s ,  ont été  
in c lu s ,  à cô té  d e s  a g e n ts  de m a î t r i s e  e t  d e s  c h e fs  de s e c t io n s  d 'e m  
p lo y é s ,  to u te s  l e s  p e r s o n n e s  qui, en  d ép it  de leu r  catégorie*  c o n v e n ­
tion  c o l l e c t iv e  ont une fo n c t io n  d 'e n c a d r e m e n t  : a in s i  c e r t a in s  techn i  
c ie n s ,  c e r t a in s  d e s s in a t e u r s ,  c e r t a in s  t e c h n ic o -c o m m e r c ia u x .

T r o is  taux ont a in s i  é té  d é f in is  :
- un fo r t  taux d 'e n c a d r e m e n t ,  en tre  0 ,2 1  et  0 ,3 1 ,
- un taux m o y e n ,  en tre  0, 11 e t  0, 2 0,
- un taux fa ib le  en tre  0, 01 et  0, 10.



-  1 5 3  -

- L e p o iirce n tag e  de c a d re s  r e s p o n s a b le s  de s e r v ic e s  oU 
a te l i e r s ,  c 'e s t  le  r a p p o r t  d e s  c a d re s  r e s p o n s a b le s  de s e r v ic e s  011 a t e ­
l i e r s  stir l 'e n s e m b le  d e s  r e s p o n s a b le s  de s e rv ic e s  ovi a te l i e r s .

T ro is  p o u rc e n ta g e s  on t a in s i é té  d é te rm in é s  :
- iin f o r t  p o iircen tag e  de c a d re s  : e n tre  41 e t 100 %,
- Un p o iirce n tag e  m oyen  e n tre  2 6 e t 40 %,
- Un fa ib le  p o iirce n tag e  e n tre  11 e t 25 %.



-  155 -

LISTE DES FONCTIONS LE TENUES PO UR  L 'E T U D E  DE LA  
CONFIGURATION E X T E R N E  E T  IN T E R N E  DES  

ETA B L ISSE M E N T S DU SO U S-S E C T E U R  213 (")

- La fonction  D ir e c t io n  (D ir e c t io n  g é n é r a le  011 D ir e c t io n  
d 'é ta b l i s s e m e n t )  ;

- L e s  fo n c t io n s  de g e s t io n  regro tip en t l e s  fo n c t io n s  :
. a d m in is tr a t iv e  (con ten tie iix , b r e v e t s  e t  m a rq tie s ,

a s s t ir a n c e s ) ,
. com p ta b le  e t  f in a n c iè r e  (co m p ta b il i té  g é n é r a le ,  a n a ­

ly t iq u e , b ilan , f i s c a l i t é ) ,
. p a ie ,
. p e r s o n n e l  (r e c r u te m e n t  du p e r s o n n e l  cad re  e t  non  

cad re ,  g e s t io n  du p e r s o n n e l  cad re  e t  non c a d r e ,  fo r m a t io n ,  r è g l e ­
m en t d e s  c o n f l i ts  e t  du con ten t ieu x  s o c ia l ,  s e r Vi c e s  m é d ic a u x  et  
sociaux) ,

. inform atiqiae (o r g a n isa t io n  e t  co n cep tion  g é n é r a le  dU 
tr a item e n t  de l 'in form ation ,'  a n a ly s e ,  p r o g ra m m a t io n ,  c r é a t io n  de  
siipports).

- L e s  fo n c t io n s  c o m m e r c ia le s  reg ro iip en t  l e s  fo n c t io n s  :
. c o m m e r c ia le  Ve n te s ,
. c o m m e r c ia le  a ch a ts ,
. c o m m e r c ia le  a i i tr e s  (m a rk et in g , pUb l ic i t é ,  r e p r é s e n ­

tation, im p o r t -e x p o r t ,  do iian es , r e la t io n s  p iib liq iies) .
- L e s  fonctions techniqties regrotipent les fonctions :

. recherche E R  (recherche étiides de prototypes) ,

. r e c h e r c h e  E C  ( e s s a i s  et  c o n tr ô le s  de p ro to ty p e s ) ,

. étiades (conception  et d e s s i n s  de p iè c e s  à fab r iq u er  
et a m é l io r a t io n  d e s  p r o c e s s i i s  de p rodiiction).

. m é th o d e s  ( im plantation , d é te r m in a t io n  d e s  p r o c e s s i i s  
et m o y e n s  de fa b r ic a t io n  et d e s  t e m p s ,  c h r o n o m é tr a g e ,  étüde de l ' o -  
ga n isa t io n  d e s  a t e l i e r s  et  d e s  p o s t e s  de tra-vail).

T T 5 C e t t e  l i s t e ,  é t a b l i e  pour l ' é t u d e  des é ta b lis s e m e n ts  du s o u s - s e c t e o r  2 1 3 ,  (document de t r a v a i l  
2 3 - 3 )  a é té  u t i l i s é e  sans m o d i f i c a t i o n  poor l 'e x a m e n  des é t a b lis s e m e n ts  des s o u s -s e c te u r s  

2 1 1  -  2 1 2
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. la n c e m e n t -o r d o n n a n c e m e n t ,  p lanning,

. fa b r ic a t io n  d e s  p ro d ü its ,

. o iatillage,

. con d it io n n em en t,

. f. m a g a s in s  (m a g a s in s  de' fa b r ica t io n ,  c ' e s t - à - d i r e  
s to c k a g e  d e s  m a t i è r e s  p r e m i è r e s  et  p i è c e s  en tran t dans la  f a b r ic a ­
tion,

. e n tr e t ie n  (d es  m a c h in e s ,  de l 'o t i t i l la g e ,  d e s  b â tim en ts ,  
m a g a s in s  de p iè c e s  d é t a c h é e s  ü t i l i s é e s  potir l ' e n tr e t ie n  d e s  m a c h in e s ,  
m a in te n a n c e  et r é g u la t io n  d e s  in s t a l la t io n s  a Uto m a tiq Ue s ,  travaiix  
neiafs) ,

. c o n tr ô le  E (co n trô le  d e s  p ro d ü its  en tra n ts ) ,

. c o n t r ô le  S (co n trô le  d e s  p ro d ü its  so r ta n ts ,  c ' e s t - à - d i r e  
v é r i f i c a t io n  de la  c o n fo r m ité  dU p rodü it aii c a h ier  d e s  c h a r g e s  et  
e s s a i s  d e s  p ro d ü its ) ,

. SGx m a g a s in s  (m a g a s in s  d e s  s e r v i c e s  génératix; c ' e s t -  
à - d ir e  d e s  p ro d ü its  d e s t in é s  à la  v en te ) ,

. s e r v i c e s  généraïox (é n e r g ie  e t  f lü id e s  ü t i l i s é s  poUr la  
prodviction, tr a n sp o r t  e t  m aniiten tion , g ard ien n a ge , m é n a g e ,  s é c u r i té ) .

L e s  fo n c t io n s  p r ix  de r e v ie n t  e t  s e r v ic e  a p r è s - v e n t e  n'ont 
p a s  é té  r e te n i ie s  car  e l l e s  n 'ont p a s  é té  r e l e v é e s  de m a n iè r e  s y s t é m a ­
tique dan s toUs l e s  é t a b l i s s e m e n t s  s i  b ien  qUe l e Ur a b s e n c e  dans  
te l  oii te l  é t a b l i s s e m e n t  petit a Us s i  b ien  s ig n i f ie r  Une r é e l l e  a b se n c e  
qU'Une lacxine de l ' in fo r m a tio n .



TA B L E A U  N°i8
T Y P O L O G I E  D E S  E T A B L I S S E M E N T S  D U  S O U S - S E C T E U R  2 1 3  ( P R I N C I P A U X  T Y P E S )

Variables
^ - ^ d ’organisation

Principaux
types

Configuration externe Configuration interne Hiérarchie et encadrement

2
Centralisation
Etablissem ents de 
production

- Absence des fonctions ventes, recherche, études surtou 
dans les établissements de petite taille

- Prise en charge partielle (L) comptabilité finances
- Pas de prise en charge pour d ’autres établissements

- Fonctions assumées par la Direction : Adm. et Pers.
- Rattachement direct de tous les services techniques 

à la Direction (non b io o la r ité  1)
* Achats assumés par services gestion ou commerciaux 

(car type de production 2)

- Organisation horizontale à encadrement 
faible de type non cadre
(«ramassée» dans les petits établissements)

4
Décentralisation avec 
double relais
Sièges é ts  de plus de 
200 sa la r ié s  d 'en tre­
p r ises  à é ts  m ulti­
p les

- Pas d’absence de fonctions
- Prise en charge pour d’autres établissements des fonc­

tions adm., compta, fin., pers., ventes, commercial- 
autres

- Pas de fonctions assumées par la Direction (parfois 
personnel)

- Rattachement direct d ’aucun service technique à la 
Direction mais double relais d ’une direction de pro­
duction (à laquelle sont rattachés les services recher­
che, études, quelquefois m éthodes) et d’une direction, 
de la fabrication (b io o la r ité  4)

- Achats assumés par les services techniques

- Longue ligne hiérarchique, encadrement 
m oyen et % moyen de cadres

5
Semi centralisation
Entreprises à é ta b l.  
unique de moins de 
200 sa la r ié s

- Absence de la fonction Informatique (quelquefois 
Recherche)

- Prise en charge partielle des fonctions adm, compta 
fin., et m éthodes)

- Pas de prise en charge pour d’autres établissements

- Fonctions assumées par la direction : personnel,quel­
quefois adm.

- Relais d’une direction technique
. soit qu’il y ait rattachement des services recher­

che et études à la direction et des autres services^ 
techniques à une direction technique (b ip olarité  3, 

. soit que tous les services techniques soient raya-, 
chés à la direction technique (non b ip o la r ité  2)

- Achats assumés par services techniques

Organisation ramassée à encadrement fort 
de type cadre

6
Décentralisation

Entreprises à ét  
uniqoe de plus de 
200 sa la r ié s

• Pas d’absence de fonctions
- Pas de prise en charge pour d’autres établissements

- Pas de fonctions assumées par la direction (parfois 
personnel)

- Rattachement direct d ’aucun service technique à la 
direction mais relais :

. soit d ’une direction technique dont .dépendent . tous les services techniques Von b ip O lan te L)

. soit d’une direction de production (dont dépen­
dent les services recherche, études/juelquefois 
m éthodes) et d’une direction de la fabrication 
(b ip o la r ité  4)

-  Achats assumés par serv ices  techniqoes e t  commer­
ciaux

Organisation ramassée à encadrement fort 
et % m oyen de cadres

( ? )  I l  f a u t  t o u t e f o i s  r a p p e l e r  que l e s  f o n c t i o n s  p e r s o n n e l ,c o m m e r c ia le  - a u t r e s ,  e n t r e t i e n  e t  s e r v i c e s  généraux s o n t  t o u j o u r s  assumées p a r t i e l l e m e n t .  

*  c f .  note page 1 5 %
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1
Sièges

-  Absence des f o n c t i o n s  é tu d e s , méthodes, lancement 
f a b r i c a t i o n

-  P r i s e  en charge pour d ' a o t r e s  é ta b lis s e m e n ts  des 
f o n c t i o n s  de g e s t i o n ,  commerciale e t  recherche

— —

3
S iè ge s  é ta b lis s e m e n ts  
de moins de 200 s a l a ­
r i e s  d ' e n t r e p r i s e s  à 
é t a b lis s e m e n t s  m u l t i ­
p le s

-  Absence de l ' i n f o r m a t i q u e

-  P r i s e  en charge pour d ' a u t r e s  é t i b l i s s e m e n t s  
de f o n c t i o n s  de ve n te s  e t  de recherches

i

-  F o n c t i o n s  issumées par la  d i r e c t i o n  :  a d m i n i s t r a t i v e  
e t  personnel

-  R e l a i s  d 'u n e  d i r e c t i o n  tec hn ique à l a q u e l l e  s o n t  r a t ­
tachas c e r t a i n s  s e r v i c e s  ;  l e s  s e r v i c e s  recherche e t  
études dépendent de l a  d i r e c t i o n

-  l i g n e  h ié r a r c h i q u e  c o o r t e ,e n c a d r e ­
ment f o r t  de type  c a d r e .

(1) Les types d'organisations construits à partir des observations effectuées dans le sous-secteur 213, servent de référence pour l'étude des établissements 
des sous-secteurs 211 - 212 .
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